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NOTRE 


$. Exc. Mgr Maurice Roy est 
nommé archevêque de Québec 


Le nouvel orchevèque n ‘est ÿgé que de 42 ons. || fut aumônier militaire du- 


rant cinq ans. 


OTTAWA-—S. Exc. Mgr Maurice Roy, évêque des Trois-Rivières, a été nommé erche-| 
véque dé Québec. Il succède à feu le cardinal Rodrigue Villeneuve. 


Son Excellence Monseigneur l'Archevêque élu de Québee naquit dans sa ville épie-| 


copale le 25 janvier 1905. Il est donc âgé de 42 ans et quatre mois. Depuis le Cardinal 


Taschereau, S. Exc 
de Québec: en effet, 
Mgr Bégin, à 58 ans: 
Eugène Roy, à 686 ans: Mgr Rou- 
leau, à 60 ans, et Mgr Villeneuve, 
à 48 ans 


Ordomné prêtre À 22 ans 


Mgr Roy fit ses études au Pe- 
tit Séminaire et au Grand Sé- 
minaire de Québec et fut ordon- 
né prêtre, en 1927, par le Car- 
dinal Rouleau. Le nouveau lévite 
n'avait que 22 ans et il était déja 
docteur en théologie. Deux ans 
plus tard, à Rome, il était doc- 
teur en philosophie Après un sé- 
jour à Paris, il revint au pays 
en 1930, pour enseigner la théo- 
logie dogmatique jusqu'en 1935 et | 
la théologie sacramentaire jus-| 
qu'en 1938. 


Ancien aumônier militaire 


| da 


| temps de 1944 alors qu'il rentrait 
en Angleterre pour devenir au- 
mônier en chef de la lère ar- 
mée canadienne et 
gner dans le débarquement en 
Normandie, De retour au Cana- 
le 31 décembre 1945, il se 
préparait à reprendre son en- 
seignement lorsque le Saint-Siè- 
ge le choisit pour succéder à 
Mgr Comtois sur le siège des 
Trois-Rivières. La nouvelle en 
fut publiée le 25 janvier 1946, 
jour anniversaire du nouvel évé- 
que qui avait 41 ans, Il fut sa- 
cré le premier mai suivant. 

En 1923, le jeune Maurice 
Roy, finissant au Séminaire de 

(Suite à la septième page) 


NEW-YORK — Le nombre des 


Le 8 décembre de cette an-/|communistes aux Etats-Unis s'é- 


née-là, 
litaire, il partait 
re comme aumôn 


l'Angleter- 


ler d 


Régiment, faisant ppar la suite la | un 
campagne d'Italle jusqu'au prin-| Newsweek. 


revêtu de l'uniforme mi-|lève à un million, affirme le di- 


recteur du bireau fédéral d’en- 


u Royel 22e! quête, M. J. Fâgar Hoover, dans 
l'hebdomadaire | 


article de 


La conspiration communiste 
Pour connaître un communiste 


per 


LOUIS F. BUDENZ 


L'auteur de cet article fut rédacteur-gérant du journal com- 
muniste “The Daily Worker” pendant cinq ans et membre du 
Comité central communiste des Etats-Unis pendant six ans, Il 
est revenu à l'Eglise catholique en octobre 1945. Récemment, il a 
été l'un des principaux témoins aux comités du Congrès chargés 
des enquêtes relatives aux activités communistes aux Etats-Unis. 
I est l'auteur du livre “This is my Story”, 


(Ecrit pour le N.C.W.C.) 
(News Service) 


Le Ville 
d'une série de 10 articles 


Si par hasard, le mois dernier, 
LR HR 


camp comm 
pos de Camp 
de la rivière ‘H 

pr ew-York, vous y auriez ren- 
contré un groupe de personnes 
qui y vivaient. Cela vous aurait | 
sans doute étonné, parce que, de 
fait, le camp ne devait ouvrir 
que le trente mai. Il est évident 
ue ces gens n'étaient pas là 


s'adonner au plaisir, mais plu 


plan tion, cepen- 
dant, il faut que le site varie 


Sont Eten, tar 
à l'abri des inv 
gouvernementa 


Entrainement des chefs 


Ces écoles sont les centres d'en- 
traîinement pour l'élite du parti. 
Leurs assises se tiennent dans le 

grand secret et dans le but 


ses “nuances” subversives, ce 


pra qui ne pourrait se faire si ces ac- 
tôt |tivités éducationnelles étaient te- 


pour y poursuivre de sérieuses |nues en public. On a accordé 


recherches, 


Vous auriez ainsi découvert 
l'un des camps secrets d'entrai- 
nement du parti communiste, 
établis dans le but d'étudier les 
tactiques des rouges. Il y a des 
écoles de ce genre dans presque 
toutes les parties du ys, à 
tous les échelons de l'organi- 
sation, à partir des sections aux 
districts, jusqu'à la “National 


Training Seboo!” comms on la | 


désigne avec vanité, Les com- 
munistes établissent des camps 
d'été dans le but de se procu- 
rer ainsi des endroits où ils 
peuvent organiser des écoles 
_secrètes en dehors de la saison 


| beaucoup d'attention, à différen- 
tes périodes au “Workers 
| Schools”, organisation maeinte- 
nant éteinte, et à celles qui leur 
|ont succédé, les écoles “Lincoln, 
| Jefferson and Samuel 
|Elles méritcnt considération aus- 
si de la part de celui qui étudie 
les tactiques communistes, car 
elles amènent les sympathisants 
communistes, dans bien des cas, 
à s'affilier au parti, Mais les éco- 
| les secrètes rouges, établies pour 
|la formation des chefs actifs, voi- 
|lés dans le mystère et complè- | 
tement dissimulés, sont peu con- | 


Adams”, | 


l'accompa- | 


Mgr Roy est le plus jeune Archevêque qui soit passé sur le siège 
Mgr Taschereau fut nommé archevêque de Québec à l'âge de 51 ans; | 
Mgr Pau M" ———— A ————— 


5,000 réfugiés 
de l'Europe 

OTTAWA — Le ministre inté- 
rimaire de l'Immigration, M. C.- 
D. Howe, a annoncé que le gou- | 
vernement vient d'autoriser par! 
arrêté ministériel 
immédiate de 5,000 réfugiés de | 
l'Europe, Il a précisé que quel-| 
ques-uns de ces 5,000 immigrants 
ont déjà été admis au pays, que | 
l'on n'exigera pas que ces réfu-| 
giés aient des parents au Cana-| 
da, mais qu'on choisira autant | 
que possible parmi ceux qui par 
leur entraînement professionnel 
peuvent le mieux répondre aux 


| besoins de l'économie canadien- 


| giés. Il a 
l'avait pris cette décision parce 


ne. Il a expliqué que ce serait 
le ministère de l’immigratiun qui 
ferait le choix de ces immigrants 
et que ce serait le ministère du 
Travail qui les placerait après 
leur arrivée au pays. Il a encore 
expliqué que l’on choisirait de 
préférence des célibataires plu- 
tôt que des gens mariés en rai- 
son de la crise du logement. 

M. Howe a dit que cette déci- 


{sion constituait une collabora- 


tion volontaire du Canada au rè- 
glement du problème des réfu- 
laissé entendre que l’on 


que l'organisation internationale 
des réfugiés mettaient trop de 


| temps à s'organiser et à fonction- 


| ner efficacement, Il a fait savoir 


que l'organisation internationale 
défraieraient le transport de ces 
réfugiés et que ce nombre de 
5,000 serait plus tard déduit de 
la quote-part qui pourrait être 
attribuée au Canada par l'organi- 
sation internationale. 

Le ministre a annoncé en mé- 
me temps que le gouvernement 
transformerait en transport pour 
les immigrants l’un des navires 
allemands qu'il a obtenus à titre 
de mom à Il a D Rage ue le 
D pp des dêmar- 
ches pour 0! Tre se 
pour les ants à 
navires qui se trouvent sous le 
contrôle du ministère britanni- 
que des transports, 


Imposture russe envers 


plus 
M former les adeptes aux diver- le monde 


LAKE SUCCESS, N.-Y. — M. 
Frederick H. Osborn, délégué a- 
méricain à la Commission des 
Nations-Unies sur l'énergie ato- 
mique, a qualifié le plan sovié- 
tique sur le contrôle atomique 
“d'imposture envers les peuples 
de la terre”, 

Sans désigner spécifiquement 
le plan soviétique au sujet du 
contrôle atomique, M. Osborn a 


|dit que le système envisagé par 


les propositions soviétiques ne 
peut qu'engendrer des troubles 
et de la mésentente, 

Il s’est pris à la proposition fa- 
vorisée par les Soviets de la créa- 
tion d’un organisme international 
Iqui transmettrait ses ordres et 
directives à divers organismes 


nues du public américain. Mé- | nationaux chargés des affaires 


(Suite à la huitième page) 


atomiques dans chaque pays. 


Tactiques insidieuses des 
Soviets dans le monde 


tes dans la plupart des Etats du puie le catholicisme comme reli- | Autriche avant que les rouges 
Proche-Orient et de l'Asie est |gion d'Etat. En Hollande, les au- lessaient de s'emparer du gouver- 
d'y éliminer les puissances colo- | torités catholiques ont annoncé |nement comme ils ont fait récem- 


Les tactiques des partis com- 
munistes sont des plus variées; 
elles comportent à la fois la révo- 
lution immédiate, les guérillas, le 
sabotage et même la réclamation 
de réformes parlementaires miti- 
gées, tout cela étant apparem- 
ment subordonné aux conditions 


locales existant dans un pays en | 


particulier. 
Il ressort d'une enquête menée 


niales, notamment 


Bretagne, et d'y établir ce que les |! communistes. 


communistes désignent le | 


[nom de démocratie 


sous 


|se” 


| 


Dans les Balkans, où de nom- 


“bourgeoi- | breux partis communistes sont au 


|pouvoir, ils ont déjà générale- 


En Europe, la plupart des par-| ment étatisé les mines, les gran- 
tis communistes placent en tête | des 


industries et les compagnies 


ide leur programme l'étatisation | d'utilité publique, mais ils se sont 


par la BUP que le programme le | 


< À révolutionnaire des commur- 
nistes est celui qui existe en Grè- 
ce où le parti appuie ouvertement 
les guérillas dirigées contre le 
gouvernement établi. Les chefs 
communistes grecs ont néanmoins 


déclaré au correspondant Robert 
Vermillion de la BUP, qu'ils n'es- 
pèrent pas renverser le gouver- 
nement par ce moyen du moins | 
aussi longtemps que les Etats- | 
Unis appuieront le régime d'’A- 
thènes 

On a également signalé en Es- 
pagne une faible campagne de 


violence des communistes dans ce | 


pays. Leurs exploits semblent ce- 
pendant très restreints. Ils se li-| 
mitent au dynamitage, de temps 


à autre, de ponts et à l'explosion 
de petites bombes sur les places 
publiques ou devant d'importants 
immeubles 

Au Proche-Orient l'objectif 
des partis communistes est la ré- 
volution. Néanmoins, les chefs 
communistes en Egypte ne croient 
pas pouvoir réaliser leurs plans 


} ans 
des communis- 


avant à 
Le pr 


ins 
but 


des grandes industries et la réfor- | 
me agraire. 


Attitude moins radicale 


| 


| 


gardés d'intervenir dans les petits | 
commerces, les métiers et les pro- | 
fessions. 

Dans les anciens pays ennemis 


Dans certains pays, en Norvè ège | ou occupés, les communistes con- 
par exemple, les communistes ont | tinuent de réclamer le châtiment | 


renoncé à la révolution pour par- 


maximum des cvilaborateurs et| 


venir à leurs fins et leur propa- |des fascistes, 


sur 
sans 


gande porte meintenant 
réalisation du ‘socialisme 
révolution”. 
ils parlent de 
tionnaire” au lieu de 
révolutionnaire”. 

Tout en réclamant des réfor- 
mes agraires dans la plupart des 
pays européens, 
munistes s'opposent au collecti- 
visme. En Tchécoslovaquie, en 
Pologne et en Hongrie, le parti 
favorise la possession de la terre 
par celui qui la cultive 

En France, en Hollande 
Belgique, les communistes 


“socialisme évolu- 
“socialisme 


et en 


la | 


| 


En Tchécoslovaquie, | 


les partis com- | 
| comme 


récla- | 


merit des salaires plus élevés et | 


la réduction du coût de la vie. 


Le parti communiste français mé- | 


ne la lutte pour obtenir la sup- 
pression des taxes servant au 


maintien des écoles catholiques. | 


Toutefois, en Jtalie, le parti ap- 


Situé en face de |’ Hôp ital 


de Said lonitone 


‘ dans 


Aux ordres de Moscou 


En matière de politique étran- 
gère, les partis communistes fa-| 
vorisent tous l'amitié et les bon- 
nes relations avec la Russie et | 
appuient généralement la politi- | 
que étrangère soviétique. Toute- 
fois, sur des différends nationaux 
ceux qui existent entre 
l'Italie et la Yougoslavie au sujet 
de Trieste, 
deux pays adoptent une attitude 
plus nationaliste tout en cher- 
chant habituellement à minimiser 
la controverse 

En Allemagne, les communis- 
tes favoisent l'unification du 
Reich, une paix équitable, l’éli- 
mination des nazis, la réforme 
agraire et l'étatisation de l’indus- 
trie, ce qu’ 
D pe zone 


| 


l'admission | 


les communistes des | 


ils ont déjà entrepris | 


FOI, NOTRE LANGUE! 


S. Exec. Mgr Maurice Roy, an- 
| cien aumônier militaire, vient 
d'être nommé archevêque de 
| Québec. 


La souscription pour 
Radio-Saint-Boniface 
dépasse $19,300 


| Notre souscription a fait un 
| bond cette semaine et nous nous 
rapprochons de $20,000.00. Tout 
14 grâce aux deux concerts 
de Notre-Dame de Lourdes et 
Somerset, et grâce aux géné- 
reuses contributions de trois 
membres du clergé. Nous si- 
gnalons celle de S. Exec. Mgr 
| Béliveau, une troisième som- 
me de $100.00, Cette marque 
| d'encouragement de la part du 
vieil archevêque de St-Bonifa- 
ce ne peut manquer de nous 
toucher profondément. 
Voici où nous en sommes au 8 
juin. On verra que le concert 
de Lourdes a donné la somme 
nette de 5411.00, et celui de So- 
merset, $220.00. Nous remer- 
cions cordialement ces deux 


paroisses. 
Reporté . $18,561.67 


Los (5918.00) 411. 
Somerset (5324.25) 220.00 
S. Exec. Mgr Béliveau 100.00 
Mgr St-Amant v 25.00 
Abbé S. Gauvin . 50.00 
TOTAL $19,367.67 


Encore un coup de coeur et 
nous arriverons! Nous faisons 
appel à tous ceux qui n'auraient 
pas encore souscrit, car la sai- 
son des concerts est te 

u’à l'automne, et il nous 

L arriver au but coûte que 


| Fordbôm hongrera 
Mgr Ferdinand Vandry 


QUEBEC -— Son Eminence le 
cardinal Francis Spellman, arche- 
vêque de New-York, présidera la 
séance de collation des diplômes 
à l’université Fordham, N. Y., au 
cours de laquelle Mgr Ferdinand 
| Vandry, recteur de l’université 
| Laval, recevra un doctorat d'hon- 
neur. 


VIENNE — Le chancelier Léo- 
pold Figl a déclaré mercredi, que 
la volonté de la majorité des An- 
|trichiens pourra le faire renoncer 
à la direction du gouvernement. 
Il a qualifié de “rêves” l’alléga- 
tion communiste à l'effet qu "il 
serait prêt à démissionner. 

Figl, chef du parti populiste et 
Île chef communiste, formé à Mos- 
cou, Ernst Fisher, ont révélé 
ans les déclarations publiques 
contradictoires, qu’ils avaient con- 
féré privément au sujet de l’ave- 
nir du gouvernement autrichien. 

Un personnage militaire améri- 
cain considèr que Figl a fait “un 
effort conscient pour 02 M 
la faiblesse des communistes en 


la Grande- | qu’on refusera les sacrements aux |ment en Hongrie.” 


Le chef communiste Fischer a 
dit publiquement que Figl s'était 
montré disposé à élargir la base 
de son gouvernement en incluant | 
des. ministres communistes ou à 
| démissionner et tenir de nouvelles 
lélections si les communistes 
n'étaient pas satisfaits de leur 
nouvelle représentation. 


|Congrès mondial à 
Rome en septembre 


PARIS — Pour la première 
fois depuis la guerre, le congrès 
de la Fédération Internationa- 
le des Jeunesses Catholiques Fé- 
minines se déroulera à Rome, du 
|7 au 11 septembre prochain. 

Les congressistes s'’annoncent 
de toutes les parties du monde, 
Ce congrès sera suivi de celui 
de l'Union internationale des li- 
gues féminines catholiques. 

A cette occasion le Saint- Père, 
qui s'intéresse particulièrement 
à leurs travaux, recevra ces con- 
gressistes à une audience parti- 
culières et s'adressera, par elles, 
aux femmes et aux jeunes filles 
du monde entier. 

De France, un pèlerinage, or-|! 
ganisé pour les jeunes filles de | 
l'association de Notre-Dame du 
Salut, se rendra à Florence, à As-| 
tsise et à Rome 


WINNIPEG, MAN. VENDREDI 13 JUIN 1947 
4 Nouvel archevêque 
| 


DIEU ET MON 


‘ tion 
lundi 1 > à dans la or À = 
: du collège de St 

la 


1 heures du UE, 
ville, et à 10 heu- 
de la campagne. 
coopérateurs sont les 


venus. 
LE SECRETAIRE. 


Referendum espagnol 
prévu pour le 6 juillet 


MADRID — La date du referen- 
| dum espagnol a été fixée au 6 juil- 
let. La fixation de cette date est 
conforme à la nouvelle loi de suc- 


cession adoptée les cortès. 
L'article e la nouvelle loi se 
lit comme suit: “Les lois fonda- 


mentales de la nation sont les sui- 
vantes: statut des Espagnols, 
chaïte du travail, loi constitutive 
des cortès, loi du referendum et la 
présente loi de succession. Pour 
les modifier ou les remplacer dans 
l'avenir, un vote de majorité ab- 
solue des procurateurs des cortès 
sera nécessaire, ainsi qu'un refe- 
rendum de la nation. 


L'amiral de la Borde 
condamné à perpétuité 


PARIS -— La cour de Versailles 
a ‘cCommué en une sentence 
d'efiprisonnement à perpétuité, 
la éundamnation à mort de l'ami- 
ral Jean de la Borde, commandant 
en chef de ic marine française 
sous le régime de Vichy. L'amiral, 
qui avait été condamné à murt le 
28 mars, avait ordonné le sabor- 
dage de la flotte française, à Tou- 
lon. 


Acteurs bannis 
de l'écran 


MANAGUA, Nicaragua—On a 
appris de bonne source que les 


00 | acteurs de cinéma connus pour 


être communistes ou ayant des 
relations avec les communistes 
seront bannis de l'écran en vertu 
d'une clause de la nouvelle cons- 
titution, Le projet de constitu- 
tion sers bientôt soumis à l’As- 
semblée nationale. La constitu- 
tion donnera au gouverenement 
des pouvoirs étendus pour com- 
battre les communistes et leurs 
sympathisants. 


Un autre nouveau 
en France 


RIS — La 
française, PE au communis- 
me et au mouvement du général 
Charles de Gaulle, a constitué 
hier soir un nouveau gro poli- 
tique qui cherchera à rallier les 
socialistes, les républicains po- 
pulaires et les membres du parti 
radical. Le nouveau parti, qui 
préconise la création des Etats- 
Unis d'Europe, s'appelle le Ras- 
semblement travailliste français. 


Figl ne cèdera pas à 
la pression des rouges 


Figl a répliqué publiquement 
après une réunion d'urgence du 
parti populiste: 

“Le chancelier démissionnera 
quand le peuple autrichien le de- 
mandera par la voix de la majo- 
rité. Il n’y aura de nouvelles élec- 
tions que si la constitution de la 
république démocratique autri- 
chienne le réclame ou si la majo- 
rité du peuple autrichien décide 
d'aller aux urnes. 

“Le chancelier connaît a 
bien ses responsabilités envers le 
peuple autrichien, qui réclame 
une réelle démocratie, et il ne 
s'écartera pas du droit chemin 
pour accommoder les communis- 
tes qui font des rêves.” 


Reprise en 1950 de la 
Passion d'Oberammergau 


MUNICH — Le gouvernement 
militaire américain en ÂAllema- 
gne a annoncé que le Jeu de la 
Passion d'Oberammergau repren- 
dra en 1950 avec une distribution 

complètement libérée des élé- 
| ments nazis. 

« Melchior Breitsammer, le pro- 
priétaire d'une scierie qui person- 
nifiait Ponce Pilate au cours des 
représentations d'avant - guerre, 
| sera celui qui dirigera le drame 
religieux dans sa première repré- 
sentation depuis 1934 Breitsam- 
| mer est l’un des rares acteurs de 
l’ancienne distribution qui n'était 
pas un membre du parti nazi. 

Les chefs du gouvernement mi- 
| litaire ont dit que des 800 acteurs 
| du drame, 152 étaient Nazis. On 
ne permettra à aucun ancien 
membre du parti de jouer dans la 
pièce de 1950, à moins qu'il ait été 
disculpé par une cour de dénazi- 
fication. Les répétitions pour la 
production ont déjà commencé 
dans le village montagnard de 3,- 
000 habitants, 


La pièce fut présentée pour la 
première fois il y a trois siècles, 
par suite d'un voeu fait par les 
habitants du village, En recon- 
| naissance de la fin d’une épidémie 
qui dévastait la contrée environ- 
nante, ils promirent de jouer la 
| vie du Sauveur tous les dix ans. 


DROIT! PRINCE-ALEGET, Ste 


du 18 au 22 
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* PRIX: CINQ SOUS 


Tous les catholiques du Canada ne pourront se rendre à Ottawa pour le dite marlal, 
mais tous devraient se faire un devoir de s'unir aux congressistes pour obtenir de Dieu par 
l'intercession de sa Sainte Mère, la paix au monde bouleversé, 


Fêtes mémorables en l'honneur de 


gnuche modérée 


Monseigneur Hyacinthe Lapointe 


Les fêtes de la remise des insignes de la prélature apostolique coïncident avee 
celles du 25e anniversaire de prêtrise de Mgr Lapointe. 


ST-ALFHONSE — Le mardi 10 
juin ont eu lieu à St-Alphonse et 

ariapolis des fêtes mémorables 
en l'honneur de Mgr Hyacinthe 
Lapointe, prélat domestique, qui 
fêtait en même temps son vingt- 
cinquième anniversaire de sacer- 
doce, En effet, Mgr Lapointe a 
été ordonné prêtre par S. Exec. 
Mgr A. Béliveau, à La Salle, le 
25 ; juillet 1922, mais à cause de 
circonstances spéciales, les fêtes 
ont eu lieu le 10 juin, et elles ont 
coïncidé avec la remise des insi- 
gnes de la prélature apostolique 
et la cérémonie d’'investiture, pré- 
sidées par S. Exc. Mgr G. Cabana. 

Dimanche soir eut lieu une 
séance donnée par les enfants de 
l'école de St-Alphonse, à Maria- 
polis. Une adresse fut lue au ju- 
bilaire qui répondit en termes 
émus. 


Messe 

Mardi matin eut lieu la sainte 
messe dans l’église de St-Alphon- 
se, chantée par le jubilaire, avec 
MM. les abbés Gabriel Poitras et 
A. Moreau, comme diacre et sous- 
diacre. 

Assistaient au choeur, en plus 
de S. Exc. Mgr G. Cabana, MM. 
les abbés Diederichs, J, Picod, 
J.-M. Comte, E. Lavoie, A. d’Es- 
chambault, D, McDougall, J. Ber- 
trand, ©. Moquin, le R. P, A. 
Champagne, le R. P, L. Hardy, 
S.J., MM. les abbés G. De Ruyck, 
L. Turcot, et D. Roy. 


M. Bullitt prédit une 
attaque des Soviets 


WASHINGTON — M. William 
C. Bullit, ancien ambassadeur des 
Etats-Unis en France et en Rus- 
sie, a déclaré que les Soviets et 
leurs satellites attaqueront les 
Etats-Unis ‘si jamais ils croient 
être les plus forts”. 

Dans son discours aux élèves 
de l’Université catholique de 
Georgetown, à l’occasion des cé- 
rémonies de fin d'année, M. Bul- 
litt dit que “Staline et ses acolytes 
ont décidé sciemment et délibé- 
rément de se déclarer les enne- 


| 


S. Exc. Mgr G. Cabana parla en| 
anglais et en français à l'Offer- 
toire, et insista sur le rôle du pré- | 
tre dans l'Eglise de Dieu 

M. l'abbé De Ruyck paria en 
flamand et fit le récit des travaux 
de Mgr Lapointe à St-Alphonse, 

Le chant à la messe fut exécuté 
par la chorale de Bruxelles. La 
messe se termina par le chant du 
“Te Deum”, 

Diner 

Après la messe eut lieu un di- 
ner paroissial dans la grande salle 
de Mariapolis, mise à la disposi- 
tion des organisateurs, M. l'abbé 
Moquin agissait comme maître 
de cérémonie. S. Exec, Mgr Caba- 
na porta de nouveau la parole et 
en profita pour remercier tous 
ceux qui avaient organisé ces 
belles fêtes. De nouveau Son Ex- 
cellence félicita Mgr Lapointe et 
les membres de sa famille. Les 
frères et soeurs de Mgr Lapointe 
étaient présents, ainsi que d’au- 
tres membres de sa famille. Le 
R.P. L. Hardy, S.J., lut un court 
discours composé par le R. P. M. 
Caron, S. J. qui rappelait les 
jours de collège du jubilaire, M. 
l'abbé E, Lavoie lui présenta les 
hommages de ses confrères, et il 
y eut deux adresses, l'une en 
français et l'autre en flamand, 
avec présentation d'un complet 

(Suite à la deuxième page) 


Le cardinal 
Mindszenty serait 
aussi frappé 


LONDRES — Les dépêches de 
Budapest laissent entendre que le 
gouvernement hongrois dominé 
par les comunistes est à élargir sa 
purge contre les éléments dis- 
sidents. 

Le journal communiste Szabad- 
sag dit qu'un comité spécial fonc- 
tionnant sous la direction du pre- 
mier ministre passera en revue 
les “certificats de résistance” de 
près de 200 personnes y compris 
des personnages gouvernement- 


mis de tous les peuples qui vivent | aux et des chefs ecclésiastiques. 


en liberté.” 


Parmi ceux qui sont exposés 


Bien qu'ils n’osent pas faire u perdre ces certificats qui ja- 
guerre aux Etats-Unis ou aux na- |diquent que les détenteurs se sont 
tions amies, parce qu'ils savent |0Pposés aux Allemands durant la 


que les Etats-Unis sont les plus |&uerre, il y 
a a-|du parti de la liberté, dont le 


aux |journal a été récemment suspen- 
ont | du; 


forts, l'ancien ambassadeur 
jouté: “Ils essaient, grâce 
cinquièmes colonnes qu'ils 


a Dezso Sulyok, chef 


le président de l’Assemblée 


organisées à travers le monde et|Bela Vargafi membre du parti des 


par leur propagande, de briser la |petits propriétaires; et So 


résistance de tous les peuples dé- 
mocratiques.” 


| 


| Hôtel PARK Hotel 


Pour faire vos réservations signalez 202 348 
M. Marcel-J. Choiselat, propriétaire 


n Em- 
inence le cardinal Joseph Mind- 
szenty, primat de ON ee SL 0 2 2 


Première messe du 
R. P. E. Pelletier 
à Thibaultville 


Le jeudi 5 juin, la paroisse de 
Thibaultville vit se dérouler une 
scène unique dans les annales de 
son histoire, lorsque le premier 
prêtre de la paroisse, le À, P, E. 
Pelletier, O.M.I. ordonné à la 

rêtrise par S. Éxc. Mgr G, Ca- 

ana, le samedi 31 mai, vint chan- 
ter sa première grand'messe dans 
l'église paroissiale, 


La messe commença à 10 heu- 
res, Le R. P. Pelletier était assis- 
té du R. P. À. Lemoine, O.M.I, et 
du R. P, P, Gorieu, OM. com= 


F, 


me diacre et sous- -diacre res 
le curé, l'abb 


tivement. M. 


R. P, E. Pelletier, O.M.I, 
Normandin, donna le sermon de 
circonstance. Il rappela que l'on 
célébrait en ce jour une double 
fête, celle de la première grand- 
messe du premier prêtre de la 
paroisse et celle de la fin des tra- 
vaux fournis par les paroissiens 
dans l'amélioration et l'embellis- 
sement de leur église, En termes 
émus, il offrit ses remerciements 
à tous ceux qui avaient collaboré 
aux travaux; il traça ensuite un 
portrait vivant de la grandeur de 


la dignité sacerdotale, et offrit 
(Suite à la deuxième page) 


Le rendez-vous de tous 


les Canadiens 


M. Gilles Lane 


Les annonceurs, paraît-il, sont 
des hommes comme les autres. | 
Ils ont besoin de repos, de vacan- | 
ces. | 

Cet été, soudainement, un voix | 
quittera les ondes et ira se &epo-| 
ser à l'ombre des forêts et parmi 
la fraicheur des eaux. | 

Ce sera Emile, Henri ou Léo. 
Tour à tour, ils nous quitteront 
tous les trois. Une voix nouvelle 
devra alors prendre place devant | 
le micro. vi 0 

Cela explique la présence par- | 
mi nous d'un profil discret et ap- | 
pliqué. | 

Sans  tapage, 
Gilles Lane à 
méthodiqu e- 
ment fait son 
apprentissage 
d' annonceur. 
Nous l'avons vu 
descendre 
monter l'escali- | 
er les bras char- 
gés de disques, 
des feuilles de 
continuité à la 
main, l'oeil col-| 
lé sur un bulle- 


tin de nouvel-| 
les. Pendant une couple de se- 
maines, Gilles dut se contenter 
de regarder, d'écouter les autres 


annonceurs, de les suivre de pro- 
gramme en programme, de l'ou- 
verture à la fermeture du poste 

Puis, 


un beau matin, nous a 
vons entendu la jeune voix de 
Gilles. Tout simplement, chacun 
s'est dit: “Tiens, Gilles a com- 


Avec le personnel du poste CKSB 


mencé.” Ce ne fut pas plus com- 
pliqué que ça 

Elève studieux, Gilles sera un 
annonceur appliqué 

Quelques jours plus tard, une 
silhouette haute et ferme, pres- 
ue muette, s'asseyait devant un 


actylographe, Si ce n'était de |,enu mettre le feu aux poudres.| 


cette machine caqueteuse, Rita 
Péloquin ne ferait aucun bruit 
dans les bureaux de CKSB et 
nous oublierions que depuis deux 
semaines, le village de St-Pierre- 
Jolys nous a fait cadeau d'une 
jeune fille silencieuse dont la tê- 
te brune, penchée sur son ouvra- 
ge, nous offre un profil des plus 
réfléchis. 

Rita alignera sur l'horaire les 
programmes et annonces de la 
journée. Ses pas, aussi réguliers 
qu'un règlement, la conduiront 
tous les jours du côté de la dis- 
cothèque où ses mains méthodi- 
ques imagineront, j'en suis sûr, 
les dispositions les plus heureu- 
ses pour les disques encombrants. 

A Certaines heures, la voix pa- 
cifiante de M. Dussault, bien con- 
nue des ménagères, dictera quel- 


que lettre que transcrira fidèle- | 


ment en blanc et noir la plume 
soumise de Rita. 

Comme vous le voyez, Rita me 
semble une petite personne si- 
lencieuse mais, veuillez m'en 
croire, nullement rébarbative, 

Son sourire le 
il se hasarde sur ce visage un peu 
fermé. 

Sous cette sérénité calme et 
paisible, je devine une Rita dé- 


|cidée et personnelle 
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Du 17 juin au 


dit bien quand | 


A la Chambre 
des Communes. . . 


\ Spéciol à ‘Le Liberté et le Patriote”) 
lonmmmmme— Per Étienne PARENT 


LA LIB 


Les Canadiens français veulent améliorer la représentation 
française dans le fonctionnarisme. M. René Jutras réclame 


des logis pour les centres 


La grande question d'actualité 
| dans les cercles parlementaires de 
[langue française est celie de notre 
|représentation dans le fnnction- 
Inarisme. Ce n'est pas d'aujourd'- 
hui que la situation n'est absolu- 
ment pas satisfaisante pour nous 
dans ce domaine, mais elle n'a 
fait que s'aggraver en ces derniers 
temps. Et nos députés ont enfin 
| décidé de réagir et de réagir 
igoureusement 
La Chambre de Commerce de 
Montréal a soumis l'an dernier 
à une commission d'enquête fé- 
dérale un mémoire faisant res- 
isortir la déplorable  insuf- 
fisance de notre représenta- 
tion dans l'administration fédé- 
rale. Le mémoiré exposait que 
dans 
portance, ceux qui commandent 
un traitement de $2,400 et plus, 


lw 
1 


notre part était dérisoire puisque| 


nous ne comptions que 1,523 em- 
ployés sur 12,427. C'était une p.- 
{portion de 122 pour-cent quand 
les Canadiens français représen- 
tent 30 pour-cent de la population 
du pays. Et la proportion baissait 
encore lorsque l'on remontait aux 
supérieures. Pour les 
|postes de $4000 et plus, elle 
{n'était que de 9.52 pour cent, pour 
les postes de $6000 et plus de 
8.1 pour-cent seulement. Et lors- 
ique l'on arrive aux sous-minis- 
tres, qui sont les chefs ce l’ad- 
|ministration fédérale, notre re- 
| présentation est de zéro sur vingt. 
| Depuis le début de la session 
| actuelle, nos députés ont com- 
mencé à faire des représentations 
aux ministres sur ce point. Une 
réorganisation au bureau de l'im- 
|pôt sur le reventi à Montréal 
|qui s'est effectuée au milieu de 
mai et qui a confié tous les postes 
supérieurs à des anglophones est 


classes 


C'est ce qui a provoqué vendredi 
Ile 23 mai la tenue d'un caucus 
libéral québécois qui a décidé de 
prendre les mesures qui s’impo- 
|saient et qui a créé un comité 
{chargé de donner suite à ses dé- 
cisions. Tous les députés libéraux 
| de langue française se sont unis à 
|leurs collègues du Québec pour 
mener vigoureusement la cam- 
pagne. 

Les députés libéraux de langue 
française observent la plus grande 
discrétion touchant les démarches 
qu'ils ont entreprises. On sait ce- 
pendant qu'ils ont présenté au 
premier ministre Mackenzie King 
lune requête touchant notre re- 


| présentation dans le haut-fonc- 
|tionnarisme. On sait également 
qu'ils ont entrepris une enquête 
sérieuse sur la situation dans les 
divers ministères. 

La campagne est menée active- 
Iment et on laisse prévoir de 
grosses nouvelles sous peu. Nos 
députés semblent convaincus qu’- 
ils sont à la veille d'obtenir des 
|résultats importants. 

Demande de M. KR. Jutras 

Les débats qui se sont dérou- 
lés à la Chambre au cours de ces 
derniers jours sur les résolutions 
budgétaires et quelques mesures 
secondaires ont généralement 
manqué d'intérêt. Au cours du 


débat sur l'amendement à la loi! 


du logement, le député de 
|Provencher a prononcé un dis- 
cours intéressant sur la question 
du logement dans les régions 
rurales. 

M. Jutras a fait observer que la 
loi du logement n'a jusqu'ici en- 
| couragé que la construction 


2 juillet 


lère course — À 5 h. p.m. jours de semaine 
À 2h. 30 p.m. les samedis et le ler juillet 


Texes, 19c et 10c 


Totel: $1.25 


les postes de quelque im-| 


i 
dans les villes Elle s'est trouvé 
à favoriser ainsi, dit-il, l'exode 
des campagnes vers les villes Ce 
ne sont pas tant les jeunes, 
comme on le croit généralement, 
qui ont quitté les campagnes pour 
se rendre dans les villes, mais 
les vieux qui prenaient leur re- 
traite et qui ne pouvaient trouver 
[de maison dans les villages E 


qu'il ne s'y est pas fait de £on- 
struction. Les compagnies qui 
prêtaient ont apparemment jugé 
que la construction de maisons 
dans les villages ne constituait 
pas un bon placement. 

Le député de Provencher a de- 
mandé au gouvernement d'en- 
courager la construction dans les 
villages ainsi que sur les terres. 
Il à suggéré des plans de maisons 
| pour les citadins, mais aussi pour 
les cultivateurs, et qu'il organise | 
| des concours à cet effet. Il a stig- 
géré que le gouvernement fasse 
analyser l’eau afin de voir ce qu'il 
y aurait à faire pour assurer de 
l'eau potable aux cultivateurs. 

Après tout, de conclure M. Ju-| 
tras, le tiers de la population du 
pays est rurale et tout ce que l'on 
fera pour la bien loger contri- 
buera à prévenir l'encombrement 
des villes et à réduire d'autant 
la crise du logement. 
Immigration de jeunes Polonaises 

Toute la journée de lundi, la 
Chambre des Communes a dis- 
cuté la question de l'immigration 
en marge des cent ouvrières 
polonaises que le député libéral 
de Beauce, M. Ludger Dionne est 
allé recruter dans les camps de 
réfugiés de l'Europe pour sa fila- 
ture de Saint-Georges. C'est le! 
chef de la C.C.F.,, M. M.-J. Cold-! 
well, qui a déclenché le débat! 
en attaquant M. Dionne et le 
gouvernement qui lui avait ac- 
cordé une autorisation, M. Cold- 
well et les autres députés de 
la C.CF. ont dénoncé l’'importa- 
tion de main d'oeuvre sous con- 
trat par des industriels et soutenu 
que c'est le gouvernement seul 
qui devait diriger l'immigration. 
Ils sont même allés jusqu'à dire 
que ces ouvrières polonaises 
seraient réduites en esclavage. 
kIls ont trouvé odieux que M. 
| Dionne se rembourse du prix de 
{leur passage en pratiquant des 
|déductions sur leurs salaires. 
Des orateurs conservateurs et 
créditistes, dont M. J.-G. Diefen- 
baker, ont pris la même attitude. 
| M. Coldwell a critiqué le fait que 
M. Dionne n'’eût choisi que des 
{catholiques pour les amener à 
| Saint-Georges où elles seront 
| logées dans un foyer sous la di- 
rection de religieuses. 

M. Anthony Hlynka, député’ 
créditiste de Vègreville, a ré- 
| pondu à M. Coldwell qu'il faisait 
|de la petite politique et que le 
|parti C.C.F, qui avait toujours 
| recherché l'appui des citoyens qui 
ne sont pas de race britannique, 
| venait de se montrer sous ses 
| vraies couleurs. Il a décrit le sort 
{misérable des réfugiés dans les 
| camps de l’Europe et il a dit qu’il 
| fallait féliciter M. Dionne d'en 
lavoir arraché au moins cent à 
cette misère, M. F.-S. Zaplitny, 
député socialiste de Dauphin, qui 
est ukrainien comme M. Hlynka, 
la défendu timidement l'attitude 
de son parti. 

M. St-Laurent 

Trois ministres, MM. Humphrey 
Mitchell, C.-D. Howe et Louis 
Saint-Laurent, sont intervenus 
dans le débat pour défendre la 
|conduite du gouvernement. M. 
Saint-Laurent a pratiquement 
mis fin au débat en lisant le con- 
trat intervenu entre M. Dionne 
et le comité international des 
réfugiés et en révélant que c’est 
l'industriel québécois qui acquit- 
tait le passage des ouvrières et 
qu'il ne serait pas remboursé. M.| 
Saint-Laurent a ajouté que l'on 
ne pouvait s’apitoyer sur le sort| 
de ces ouvrières polonaises puis- 
que le député de la Beauce leur 
assurait le même traitement qu'- 
[aux filles de ses électeurs. | 

La presse anglaise a fait beau-| 
coup de bruit autour de cette| 
affaire qui vient de se vider à| 
| la Chambre. Pour ceux qui ont 
| assisté au débat, la principale im-| 
| pression qui reste c'est que toute! 
l'opposition vient du fait que ces | 
immigrantes sont amenées dans 
un centre français et catholique! 
|et qu'elles seront amenées par la 
|forre des choses à se joindre au 
| groupe canadien-français. 
| Etienne 


Parent | 


Claxton, ministre de la défense 
nationale, annonce que, chaque 
| année, le CARC tiendra une jour- | 


née de l'aviation, Ce jour sera ob- | 


servé le 14 juin. 
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7 termède 
115—Un homme et 
son péché 
130—Tropicana 
7 45—Pot pourri 
musica) 
8.00--Questionnaire de 
la jeunesse 
8.30—Concert Sympho- 
nique 
855—Voix du Québec 
9.00— Voix du pays 
9.30—Réverie 
9.45—Intermède 


1000—Sur demande 
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10.30--Fin des émissions 
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8.30—Musique 
8.45—Intermède musical 
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6.30—D'Artega présente | 
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5 00— Nouvelles 
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7.00— Nouvelles 
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115—Un homme et 
son péché 
130—Amérique latine 
745—Pot pourri 
musica) 
800—Talents de 
Chez-Nous 
815—Music Hall 
8.30—Concert léger 
8.45— Musique 
hawaienne 
8.55-— La voir du Québec 
9.00—Chef-d'oeuvre de 
la musique 
9.30—Rêverie 
845—Intermède mus. 
9.50—Nouvelles 
10.00—Sur demande 
1030—Fin des émissions 


JEUDI 19 JUIN 


7.30—Marches militaires 
71.35—Les lurons de 1250 
8.00— Nouvelles 
805—Musique chotsie 
8.15—Prière du matin 
8.30— Déjeuner musicai 
9.00—Nouvelles 
9.10—Chansonnette du 
jour 
9.15—Vogue et Variété 
930—Ciub des 
Ménagéres 
10.00--Echo Rural 
11.00—Nouvelies 
11.05—Intermède 
11.15-Concert léger 
11.30— Disques 
1200— Marché des 
animaux 
1205—Intermède musica) 
12.15—Mélodies 
Hambleys 
12.30—Chansonnettes 
100— Nouvelles 
115-—Gaieté du bon 
vieux temps 
125—Rapport du 
1.30—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


5.00— Marches Militaires 
5.05— Nouvelles 
5.15—Mon choix 
5.25—Evénements s0- 
ciaux et avis de 


5.30—Forum écolier 


des émissions | E 
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Votre associée 


La Banque Canadienne Nationale n'est pas seulernent 
pour l'homme d'affaires un organisme d'escompte et 


de transfert de fonds. C'est une associée. 


Exposez avec confiance vos problèmes au gérant de | 


votre succursale. 


Il a intérêt à collaborer avec vous, 


sous le sceau de la discrétion, puisque le succès de sa 


| succursale est lié à celui de votre entreprise. 


1 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


Actif, environ $350,000 000 
525 BUREAUX AU CANADA 
Succursale à St-Bonitace 
J.-H.-N. Léveillé, gérant 


+ Fêtes mémorables 
en l'honneur de 
Mgr Hyacinthe Lapointe 


(Suite de la première page) 

| de table en argent, d'une substan- 
tielle bourse, d'un bouquet fait 
| de roses et de dollars disposés ar- 
|tistiquement et d’une bourse de 
|la part des Chevaliers de Colomb, 
présentée par M. Hacault, maire 
de Lorne. 

Mgr Lapointe répondit en ter- 
mes appropriés. Il rappela ses 
années de labeur dans la paroisse 
de St-Alphonse, ses débuts, ses 
| difficultés à maîtriser la langue 
| flamande, l'isolement et les au- 
Itres vicissitudes de cette vie aux 
| devoirs humbles et obscurs. Ce 
fut le 22 décembre 1922 que Mgr 
Béliveau nomma M. l'abbé La- 
pointe à St-Alphonse, 
| M. l'abbé Lapointe — devenu 
Mgr Lapointe — est encore au 
poste et après ces longues années 
de travail, il regarde en arrière 
avec satisfaction et un peu de mé- 
|lancolie le champ qu'il laisse à 
d'autres mains. Mgr Lapointe eut 
{des paroles touchantes à l’adres- 
se de ses parents, de ses frères 
et soeurs, de ses amis et surtout 
de ses paroissiens, 

Biographie 

Le jubilaire est né au Cap-de- 
|la-Madeleine et est venu au Mani- 
toba tout enfant. Ses parents ont 
habité La Salle où il a fréquenté 
la petite école. Il entra au Petit 
Séminaire de St-Boniface et sui- 
vit les études classiques du collè- 


Montréal. Il en revint et après 
son ordination, le 25 juillet 1922, 
il fut nommé professeur au Petit 
Séminaire. Quand l'incendie de 


rain | 1922 détruisit le collège de St- 


Boniface, M. Lapointe revint à 
l’archevêché. C'est de là que Mgr 
Béliveau l’'envoya à st-Alphonge, 

Mgr Lapointe est dans la force 
de l’âge. Prêtre zélé et sage, il a 
montré beaucoup de savoir-faire 
à St-Alphonse et ailleurs, Ses a- 


545—Nos disques en|Mis ont toujours su apprécier son 


revue 
600—En Valsant 


«+ 625—Nouvelles sport. 


6.30—Musique populaire 
7.00— Nouvelles 
7.10—Intermède musical 
115—Un homme et 
son péché 
7.30—Amérique latine 
7.45—Concert Léger 
8.00—Le vieux raconteur 
8.15—Music Hall 
8.30—Concert populaire 
8.55—La voix du Québec 
9.00—Musique 


9.30—Céleste et Valentin | 


9.45—Intermède mus. 
9.50—Nouvelles 
10.00—Sur demande 
10.30—Fin des émissiuns 


| C.SS.R., 


=? Première messe du 
R. P. E, Pelletier 
à Thibaultville 


oo or, 
(Suite de la première page) 


ses voeux, ainsi que ceux de tou- 
te la paroisse, au nouvel ordonné. 

La chorale des enfants d'école, 
sous l'habile direction des reli- 
gieuses, exécuta une messe en 
parties. Après la messe, le nouvel 
ordonné se rendit à la sainte ta- 
ble pour donner sa bénédiction 
aux nombreux assistants. 


A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse, un banquet de famille fut 
servi dans la salle péroissiale, à 
la fin duquel M. le Curé, le R. P. 
A. Lemoine, O.M.I. supérieur du 
Juniorat, et le nouvel ordonné 
adressèrent la parole, Le R. P. 
Pelletier remercia tous ceux qui 
lui avaient préparé cette fête, le 
bon Dieu d’abord, et la sainte 
Vierge, qui avaient rendu sa vo- 
cation possible: ses parents, ses 
éducateurs, laïques et religieux, 
ses confrères et ses amis, Îl ter- 
mina en exprimant son ardent 
souhait de voir de nombreuses 
vocations sacerdotales et reli- 
gieuses venir de la jeune parois- 
se de Thibaultville, 


Les prêtres suivants étaient 
venus se joindre aux fêtes en 
l'honneur du nouvel ordonné: M. 
l'abbé L. Senez, curé de Lorette: 
les RR. PP. G.-H. Létourneau 
G. Blanchet et G. Lassonde, 
tous de Ste-Anne des 
Chênes; le R, P. À. Bernier, S.J. 
du collège de St-Boniface: les 
RR. PP. A. Lemoine et O. Guy, 
OM, du Juniorat de St-Boni- 
face, et le R. P. P, Gorieu, O.M.I., 
de Winnipeg. 


VOLCANO 
LIMITEE 
St-Hyacinthe 


W. Girouard, 
gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournoises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 


LIMITEE 
Représentants locoux 


Montréal 


Nouveau préfet de 
cérémonies à Rome 


VATICAN — S, S. le pape Pie 
XIL a nommé Mgr Enrico Dante 
préfet des cérémonies apostoli- 
as en remplacement de Mgr 

arlo Respighi, décédé la semaine 
dernière, 

Mgr Dante est depuis trente ans 
membre du collège des cérémo- 
nies et à également été attaché à 
la Congrégation des rites. 


Un rapport de la 
CHAMBRE DES 
COMMUNES 


par 
VOTRE DEPUTE 


a vue CHSB 


tous les mardis soirs à 9 h. 15 


T 


grand coeur et ses autres belles 
qualités morales, Le jubilaire de 
cette semaine s'est toujours gran- 
dement intéressé à toutes nos 
uestions et nos causes, Profon- 
ément attaché à l'Eglise et à son 


Soyez 
prudents! 


Mettez vos fourrures 
et vos manteaux de drap 
en entrepôt 
dans les voûtes 
scientifiques 


de PERTH'S 


® À l'abri des mites 
e Protégés contre le vol 
e À l'abri du feu 


e Protégés contre la 
chaleur 


Pour livreur assuré 


Signalez 37 261 


PERTH’S 


Ecoutez l'émission de nouvelles 
cornmanditée Perth's au poste 
CKSB, tous les matins à 9 h. am 


eintes du printemps 
dans votre maison. .. 


Peinture caséine FLITE -—— Sans odeur 


Li] 
Le samedi 14 juin 


| Un représentant de la Wesco Water Paint Co. 


nera une démonstration des 


produits 


FLITE — DECOTINT — WESTEX 


En vente chez 


_ J.-A. LANTHIER et FILS 


| Angle Taché et Horace 


Norwood, Man. 


ge de St-Boniface. Il termina ses| 
études en 1918 et fit son grand| 
séminaire chez les Sulpiciens à | 


diocèse, il n toujours voulu le 
bien de l'une comme de l'autre: 
rofondément patriote, il a tou- 
ours aussi donné de sa personne 
et ses maigres biens en faveur des 
causes qui ont sollicité notre pa- 
tronage en ces dernières années. 

Mardi dernier, toutes ces cho- 
ses ont été dites, tandis que bien 
d'autres sont restées dans l'om- 
bre, mais Dieu connaît le dévoue. 
ment silencieux et la belle vie 
loyale et digne de son bon servi- 
teur. 


Cartes Professionnelles 
AVOCATS et NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 


AVOCATS - NOTAIRES 
Alexandre Bernier, CR. 


Droit civil, droit eriminel 


Municipaiités, prêts, testaments et 
règlements de successions 


No 614, édifice Avenue 
Tél.: 93731 265, ave Portage, Winnipeg 


BEAUBIEN, GRIERSON 
& MONNIN 


AVOCATS - NOTAIRES 


No. 4. Edifice Banque Canadienne 
Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man, 


Pratique générale du droit 
Avocats de la Banque Canadienne 
Nationale et de plusieurs Municipalités. 
ARGENT A PRETER SUR FERMES 

ET PROPRIETES DE VILLF 


REGNIER et MAGERA 


Avocats, notaires 


Pratique générale du droit 
Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
216, EDIFICE McINTYRE 
Téléphone 93 924 


A.-J.-H, DUBUC 
AVOCAT et NOTAIRE 


185, ave Provencher St-Boniface 


Près de ia Banque Canadienne 
Nationale 


Téléphone: 
Bureau: 201 801 Résidence: 205 436 


Prêts à 415% et À 5% — Assurance f 
et vie — Testaments et successions, 


————, 
CLIFFORD W. BROCK 
CR,, M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Boniface 


Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council’ de Winnipeg. 


648-650 éditice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 96 497 
138, avenue Provencher St-Boniface 


MEDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
Téléphone 98 658 


Dr P.-E, La FLECHE 
DENTISTE 
Téléphone 95 064 
906, édifice Boyd 


Winnipeg 
Dr E.-J, JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
102. Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél. 94955 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN—CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reins 


Heures de bureau, 3 h 4 6h pm ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Tél.—Bureau: 23 243 Rés.: 44583 


Si l'on ne répond, appelez le 
“Doctors' Registry" 42 309 


DR A.-G. DANDENAULT 
M.D., F.A.C.S, 
Chirurgie - Goitre 
TELEPHONE 98 648 
312, édifice Medical Arts - Winnipeg 


DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 
404, édifice Toronto General Trusts 
283, ave du Portage Winnipeg 
(Une rue à l’est d'Eaton) 


Téléphone 94 908 


DR G. NORMANDEAU 
MEDECIN - CHIRURGIEN 
Examen prénuptial du sang 
DR ROY G. SPINK 

DENTISTE 


155, avenue Provencher 
$t-Bonitace 
Téléphone 201 927 


Tél: Bureou 98941 Rés. 44 370 
DR. J.-J.-A, BOURGOUIN 


Maladies Rectales & des 
Voles  Genito-Urinaires 
Heures de bureau: 3 h 46h om. 


u sur entente 


o 
320 édifice Medical Arts Winnipeg 


IL FAUT ENCORE $5,632.33 POUR QUE CKSB APPARTIENNE AUX MANITOBAINS! 


Si vous n'avez pas encore donné, faites-le sans tarder: si vous avez déjà donné, contribuez de nouveau. L'oeuvre en vaut la peine! 


. 


Winnipeg, Mon., 13 juin 1947 


© LIBERTÉ --PATRIOTE © 


Dmmntet de Mabémmatmens Canadiens € MN A 
k LE PATRIOTE DE L'OUEST 


momies de 
LA LIBERTE 


Fondée en 1918 Ponte es 1916 
Organe de Frenco-Canadiens Ovgens de Franco-Canstiens 
du Merstobs ée ie Seshatchewen 
VINNIPEG MAN | PRINCE-ALBERT, SAS 


dournal brbdéomadare lunmonné en 1941 
Puvhé per 1 CAMADIAN PUBLIÉMERS LIMITED 
Directeur: L. LAFRENIERE OML 


Rédaction et séminisiration 415. svenme MeDerret, Winnipeg Man 


Tétéphene 21 417 
Fra de ! Cansts. 1100, Eiots-Unis, 82.50: autres 


bonnement € in an 
voyt. 0200 Abonnement de trois ans (au Canada seulement): #5.00 
doit nous 


Toute correspondance concernant le rédaction du tourna 
arventr mu plus lard le mercredi matin à # à. 29 et être adressée ou 
acteur, La Liberté et le Patriote, 619, ave MeDermot, Winnipeg. Man 


au mme for paie de Coutlhmme casse bnimére des Fotes, OCuises 


Recrutement d’instituteurs 


Le recrutement d'instituieurs et d'institutrices catholiques 
le concours des 


et frar est une initiative qui réclame 
familles, car sans ce précieux appui l'éducation chrétienne et 
française de l'enfant est en péril Après le foyer paternel, | 
aucun autre milieu n'exerce une influence plus profonde! 
sur l'âme que celui de l'école. Or, c'est le maître qui crée 
le climat scolaire. Tel maître, telle école. “C'est moins la 
bonne organisation que les bons maitres qui font les bonnes 
écrivait jadis Pie XI dans son encyclique sur la 
bons maîtres, depuis les débuts de la coloni- 
sation de l'Ouest, nous les avons obtenus de nos familles au 


sein desquelles la foi, les bonnes moeurs et l'amour des tra-| 


418 


ecoles 


jeunesse. Ces 


ditions françaises ont toujours été à l'honneur. 

Il est tout naturel que les directeurs de l'Association | 
des comrnissaires franco-catholiques tournent leur regard 
vers ce réservoir pour augmenter le nombre des maitres | 
qui a diminué d'une facon alarmante depuis quelques an-| 
nées, Nous avons un urgent besoin de ce principal facteur | 
de la formation morale et intellectuelle de notre jeunesse. | 
En présence de la poussée générale du laïcisme scolaire at des| 
efforts incessants des partisans de l'assimilation à outrance | 
à une culture et à une philosophie fortement teintée de ma-| 
térialisme, nous ayons le devoir pressant et impérieux de ne | 
choisir que des maîtres intégralement chrétiens dans leur | 
intelligence, ieur coeur et leur volonté, des maîtres selon 
l'idéal décrit dans l'encyclique de Pie XT: “Que ceux-ci, 
parfaitement préparés et instruits, chacun dans la partie | 
qu'il doit enseigner, ornés de toutes les qualités intellectuel- 
les et morales que réclament leurs si importantes fonctions | 
soient enflammés d'un amour pur et surnaturel pour les jeu-| 
nes gens qui leur sont confiés, les aimant par amour pour | 
Notre-Seigneur Jésus-Christ et pour l'Eglise dont ils sont les| 
fils privilégiés et ayant par cela même à coeur le bien véri-, 
table des familles et de la patrie.” 

Où trouver des instituteurs et des institutrices qui se| 
rapprochent le plus possible de ce‘modèle? Serait-ce dans les | 
rangs des jeunes diplômés des ‘“collegiates” et des “high 
schools”, issus de familles totalement dénuées de toute no-| 
tion surnaturelle? Serait-ce parmi ces jeunes qui n’ont jamais 
subi aucune influence religieuse et qui ignorent com- 
plètement les principes fondamentaux de la morale chré- 
tienne? Non! Ces instituteurs et institutrices dont parle le 
Saint-Père, sont en puissance dans nos familles foncière- 
ment catholiques. C’est dans cette serre chaude du surna- 
turel que nous recueiilerons les éducateurs qu'il nous 
faut pour former notre jeunesse et l'orienter vers les nobles 
buts de la vie et la fin ultime de l’homme, | 

Jeunes garçons et jeunes filles de chez nous, tout le grou- | 
pe franco-canadien de l'Ouest se tourne vers vous et réclame 
votre dévouement pour sauver l’école catholique et française. 
Il a besoin de votre intelligence, de votre volonté et de votre 
coeur pour mouler l'intelligence, la volonté et le coeur de 
l'enfant: il requiert votre amour de l'Eglise et votre attache- 
ment à la vie et à la culture française pour alimenter et in- 
tensifier pareil amour et pareil attachement dans l'âme de 
l'enfant. Sublime tâche apte à satisfaire les nobles aspira- 
tions du jeune homme, de la jeune fille qui désirent jeter | 
de l'idéal, de la beauté dans leur milieu respectif. | 

Jeunes hommes et jeunes filles de chez nous, la petite | 


patrie fonction d'ensemencer | 
| 


veut vous confier la haute 
le bon grain dans l'âme de la génération nouvelle. Vous 
seuls pouvez être des mentors, des éducateurs dignes du! 
clocher qui vous a vus naître et du foyer où vous avez ap-! 
pris la grandeur de la vertu et le respect des choses saintes, 
Vous seuls pouvez enseigner l'amour de la langue française, 
puisque vous l'avez épelée sur les genoux de votre mère 
et l'avez parlée dans le doux commerce de l'intimité fa-| 
miliale. La petite patrie sait tout cela et voilà pourquoi elle | 
désire si ardemment votre présence à l’école. | 
Jeunes hommes et jeunes filles de chez nous, l'heure! 

est grave. La pénurie d'instituteurs et d’institutrices menace | 
notre avenir, Allez-vous abandonner des milliers d'enfants. | 
gièbe neuve et riche d'espoir, à des maîtres étrangers qui] 
petriront cette glèbe à l'effigie d'une culture dissolvante. | 
qui imprimeront dans le cerveau et le coeur de ces enfants 
les traits vulgaires et avilissants du modernisme athée. Non!| 
Vous êtes de bonne venue, vous vous hausserez à la mesure | 
l'éducation chrétienne intégrale. | 
Jeunes hommes et jeunes filles de chez nous, qui venez| 

terminer le 12e degré, nous vous demandons de méditer | 
dans le recueillement de votre chambre sur la grandeur de} 


les 


n ? 
ionaie 


de 


la vocation d'éducateur si bien décrite dans les vers suivants: | 
Ame 1 éducateur Ame de dévouement! | 
g 1es ur à tour l'enfance et la ieunesse: | 
ayo umineux, étoile enchanteresse 
Déposent dans les coeurs des germes de froment 
Apôtre d à foi, ta victoire est certaine; | 
I léal est grand comme la mer 

‘ É É | 
Sur laquelle se penche un coin du paradis.” | 
Espérons que la profession d'éducateur, présentée à la | 
reliexion dans sa signification profonde, persuadera un plus | 
grand nombre d'âmes ardentes et généreuses à l’embrasser. 
Leur acquiescement aux volontés de la petite patrie, leur 
choix d'une si belle cation les grandira dans l'estime 
générale et les ; " rang des veritables apôtres, dont 

le souver sera à i a15 1 

J. V. 

és # ÉTÉMEU “ts 
M. L'ABBE CARIGNAN | 
CURE DES TROIS-RIVIERES | Ÿ“7! de quitier son office de curé 
le la rathédrstk | 
{ H S esseur sera M. l'abbé 
° Jear te Carignan, ex-au-| 
15 I litaire, qui vient d'être 


lice Ge 1àa paroisse |! 


11 ae. LI 


ge ru € 


Principes de poix 
des papes 


Les préparatifs du Congrès 
marial international qui aura 
heu à Ottarwa du 18 au 22 juin 
prochain, augmentent d'inten- 
site à mesure que se rapproche 
le jour du grand événement 
La capitale fédérale canadien- 
ne est prête à recevoir huit 
cardinaux ayant à leur tête le 
cardinal MecGuigan, archevé- 
que de Toronto, qui sera le lé- 
£gat du Souverain Pontife, près 
de deux cents évêques et des 
milliers de prêtres et de reli- 
gieuses. Avec ce Choeur immen- 
se de serviteurs de Dieu, quel- 
que deux cent mille pèlerins 
venus de partout, rendront 
hommage à la Reine du ciel et 
de la paix, en participant aux 
rites majestueux des consolants 
mystères de la vraie foi 

La fervente et humble deman- 
de qui s'élèvera pendant ces 
Jours en gerbes de prières vers 
la Sainte-Trinité, par l'interces- 
sion toute spéciale de la Mère 
de Dieu, sera d'accorder au 
monde la grâce de la paix. Car 
la paix est un don de Dieu: et 
pour mériter les faveurs céles- 
tes, il faut prier sans cesse, 
comme le recommande l'Apô- 
tre dans son épitre aux Thes- 
saloniciens (1, V, 17). Et ce 
n'est pas une prière dans la joie 
qui s'élèvera vers le Très-Haut; 
mais une prière dans l'afflic- 
tion, car le monde gémit enco- 
re dans la souffrance, maigré 
les espoirs présomptueux nés 
de la victoire. Comme le dit le 
Psalmiste: “Ils crièrent vers 
Dieu dans leür affliction: et le 
Seigneur les délivra de leurs 
misères” (Psaumes, cvi, 13) 

Cet acte de foi et d'amour du 
chrétien pour l'obtention de la 
paix, peut saccompagner de 
considérations plus spéciales 
sur les principes de la paix. Car 
la coopération de l'homme est 
requise pour l'ébaucher et la 
réaliser dans le détail. Mais là 
encore, il n'a rien à inventer. 
Car la Providend qui a créé 
le monde et qui le soutient dans 
le temps, lui a donné des prin- 
cipes d'ordre que l’homme ne 
peut guère changer à sa guise 
sans des conséquences malheu- 
reuses. Et si son intelligence 
obscurcie par les suites de la 
faute originelle, ne peut pas 
toujours percevoir clairement 
la base et l’échelonnement de 
cet ordre, elle peut s'appuyer 
en toute confiance sur l’ensei- 
gnement toujours vivant des 
Souverains Pontifes, qui ont la 

romesse et l'aide de l'Esprit- 

aint dans leurs déclarations 
sur les principes de la conduite 
des hommes et des nations. 

Deux grands pontifes, Benoit 
XV et Pie XII, ont plus particu- 
lièrement instruit les peuples 
sur les vrais principes de la 
paix. Les fruits de leur pater- 
nelle sollicitude sur ce noble 
sujet, peuvent former le thème 
de méditations et de prières 
pour les chrétiens. Au moment 
où les nations aveuglées par 
l'opposition de leurs intérêts 
font peser sur le monde des 
malaises et des doutes mena- 
çants, il convient de rappeler 
ces principes toujours actuels 
et efficaces, et bien plus ur- 
gents et pratiques que les pa- 
nacées improvisées pragmati- 
quement par les gouverne- 
ments pour reculer l'imminen- 
ce d'un conflit. 

I— Nouvel esprit. Un change- 
ment d'attitude de la part des 
peuples est nécessaire pour ar- 
river à un ordre nouveau basé 
sur la loi morale, 
2—Droits de l'homme. Les 
gouverhements doivent cesser 
de persécuter la religion et l'E- 
glise. Ils ne doivent pas oppri- 
mer les minorités dans leur 
langue et leur culture: ou im- 
poser arbitrairement des res- 
trictions économiques: ou fa- 
voriser la limitation des nais- 
sances, Les justes réclamations 
des peuples ou des minorités 
doivent être étudiées d'une 
manière pacifique et satisfai- 
sante au besoin par la révision 
des traités. Les peuples et les 
gouvernements doivent affir- 
mer leur sens de responsabili- 
té envers la justice et la chari- 
té mondiales. 

3—Indépendance nationale. 
Les nations doivent respecter 
le droit d'existence et d'indé- 
pendance de chacune d’entre 
elles. Elles doivent offrir des 
compensations, quand elles lè- 
sent ces droits 

4—Justice économique, Les 
nations doivent faire des a]jus- 
tements pour assurer à chacu- 
ne une moyenne de vie conve- 
nable. Elles ne doivent pas a- 
masser des richesses égoïste- 
ment; mais permettre à toutes 
l'accès aux ressources naturel- 
les. Pour cela, elles doivent aus- 
si respecter le droit naturel de 
migration, faire des réformes 
internes, et affirmer par tous 
les moyens prudents la solida- 
rité économique 

5—Liberté des mers. Les gou- 
vernements doivent s'entendre 
sur des règles pratiques pour 
assurer la liberté des mers. 

6—Désarmement. La force 
morale du droit doit se substi- 
tuer à la force matérielle des 
armes. Les nations doivent s’en- 
tendre pour diminuer propor- 
tionnellement et progressive- 
ment leurs armements, sans 
mettre en danger l'ordre natio- 
nal et international 

7—Organisation 
nale, Enfin, les 
vent coopérer fraternellement 
et manifester le solidarité 
juridique, Pour cela, ils doix ent 
pratiquer l'arbitrage, et au be- 
soin, imposer des sanctions 
commandées par une ! 


internatio- 
peuples doi- 


re- 


n- 


ternationale, La codification 
du droit international doit être 
entreprise. On d 


nt établir des 
titutions nel 


ns s inte 


Honales pour garantir la ré: 


sation et, au besoin 

des traités. Les nati 

péennes pourraient 

quelque forme particulière 
d'organisation dans cet ensem- 


ble mondial] 
On remarquera la sagesse de 
ces idées, ainsi que leur ordre 


qui se fonde sur la ti 


nt 


ansforn 
mn des consciences dse peu 
es et des gouver 


res 


Tout Puiss 


ments 


nt 


peut adresse au 


pou 


ant 


LA LIBERTE ET 


Reconnaissance de la Hollande 


LE PATRIOTE 


|reconnaissance qu'elle garde aux Canadiens pour la part qu'ils ont 
| prise dans la libération de son pays. 


Billet du vendredi 


À Alger la blanche, 


et ailleurs aussi 


Coliaboration spéciale à ‘’La Liberté et le Patriote’ 


| Comme les voyages eux-mê- | viennent ainsi de belles illusions. 
|mes, les récits de voyage se ré-| 


| 


| peuvent attirer et 
fois, 
| S'ils ne tiennent pas la moitié de| 
[leurs promesses, 
| d'offrir 


surprises. Ils 
rebuter à la 


vèlent pleins de 


fasciner et 


leur arrive 
inattendus. 


il 
des plaisirs 


| Le livre de Jean-Marie Marcotte, 


| pointe vers le Proche-Orient, n'é- | 


compatriote à nous qui revient 
d'Europe et d'Afrique après une 


chappe pas à la loi commune. In- 
titulé Mektoub! -- en arabe: c’é- 


| tait écrit — il raconte les aventu- 


res et mésaventures de l’auteur, 
dans une douzaine de pays où 
l'appelèrent les caprices ou les 
nécessités d'un monde en folie, 
Relevant d'un service quelcon- 
que d'information de guerre, sur 
lequel il ne donne aucun détail 
précis, Marcotte partit pour l'Eu- 


| rope et l'Afrique du Nord, à l’au- 


tomne de 1941, Il revint comme 
tout le monde, la guerre termi- 


née. On ne saisit pas bien à quoi] 


il s'occupa sous les cieux étran- 


|gers, sinon qu'il se balada lon- 


guement sous le soleil ou la pluie, 
par terre et par eau, par la voie 
des airs aussi, s'accommodant des 


| formes de transport les plus va- 


riées. Journaliste, il ouvrit les 
yeux et prit des notes copieuses, 


| dont il tire aujourd'hui son bou- 


| imprimées, qui 


| raissent 


quin. Quelque deux cents pages 
souvent ressem- 
blent à celles d'un guide Baede- 
ker. Les idées générales y appa- 
extremement 
maintes descriptions ressortent 
peu, et l'on sent partout la rete- 
nue du correspondant en service 
commandé, qui n'a pas ses cou- 


! dées franches. Son livre ne man- 


que pas pour autant d'intérêt, et 


|il montre des aspects de vie hu- 


maine que l'imagination la plus 

débridée ne saurait inventer. (1). 
* 

Les pays de l'Afrique du Nord 


(retiennent surtout l'attention de 
| l'auteur. Ils l'envoûtent plus com- 
| plètement que les autres. Marcot- 
{te passe sans grande émotion en 


Palestine et ne visite Rome qu'en 
vitesse. Il met pied en France, 
mais cela semble une étape très 
secondaire de ses pérégrinations, 


| L'Algérie surtout le fascine, On 
ine saurait dire qu'il y retrouve 


son âme, mais il y découvre une | 
terre qui répond à ses curiosités. | 
Il y tombe en plein exotisme, co- | 


loré et malodorant, qui se heurte 


|aux contrastes de la vie moderne 


et de la civilisation européenne 
I1 note qu'Alger la blanche n’est 
pas blanche, marquant les décep- 
tions que la réalité, en 
regard du rêve et de la. concep- 
tion qu'on se fait des choses loin- 
taines. Tous les voyageurs re- 


(1) Editions Lumen, Montréal. 
PSE AE RE TE ARR 2: 


reserve 


tion de ces 


principes doivent 
donc 


ordonnées comme 
dans leurs intentions 
ore, les catholiques ont 
ùr grave de penser et de 
UvOir la paix: et ceux qui 
ent ont une obligation 
iale de se mettre au 
pontifi- 
rs justes, 
! vit XV, en 
interventions du 


être 


ceux-ci 


Plu 


V ians les affaires inter- 
nati »s. Le Congrès marial 
international d'Ottawa donne- 
ra ainsi l'occasion à tous de ré- 
fléchir sur ces brülantes ques- 

et de prendre des résolu- 


elon leur état particulier 


la Providence soit pro- 
x ferventes prières des 
ants pour la paix 


G. 


désappointer. | 


rares, | 


Les plaines de l'Ouest canadien 
ne sont pas aussi monotonement 
| plâtes et dénudées qu'on le croit 
avant de les voir. Il se parle 
| beaucoup d'anglais dans les rues 
de Québec, très peu de français 
à la Nouvelle-Orléans. Le Vieux- 
Carré français de cette dernière 
ville montre partout une archi- 
tecture espagnole. Denver, capi- 
tale du Colorado, qu'on croit ac- 
crochée au flanc des Rocheuses, 
se prélasse sur un haut plateau, 
à cinq lieues environ des monta- 
gnes. On peut vivre et mourir à 
Salt Lake City sans jamais rien 
voir du Lac Salé, à plusieurs mil- 
les de distance. Alger est arabe, 
juive, française, cosmopolite, gri- 
se et noire, sale aussi, dans le 
plus grand nombre de ses quar- 
tiers. La foule y circule en hail- 
lons. Les plus authentiquement 
algériens sont les moins blancs, 
les moins propres, les plus sordi- 
| des, les moins riches de verdures. 
* 


de la Casbah, le quartier arabe. 
Une indescriptible agglomération 
de constructions qui tiennent 
l'une à l’autre et se chevauchent, 
{en montant à l'assaut d’une colli- 
ne qui a son pied dans la mer. 
Les étages se penchent au-dessus 
de ruelles en escaliers, cependant 
|que de multiples terrasses s'éche- 
|ionnent de bas en haut, ruisselan- 
{tes de soleil. Ça et là des sanc- 
tuaires et des tombeaux, des jar- 
|dins remplis d'arbres et d'oi- 
seaux, des cafés maures, des 
échoppes sombres. “Vue du large, 
écrit l’auteur, la Casbah apparaît 
en une succession d'étagères blan- 
ches, disposées en éventail pour 
attraper ‘ous les regards du so- 
leil” Il y grouille quelque 50, 
000 indigènes, qui vivent d'in- 
croyables expédients. L'amour 
| vénal y-a ses temples, au côté de 
boutiques et de bouges où l'on 
n'hésiterait pas à tuer. Des fillet- 
Îtes de douze ans mendient dans 
la rue, traînant à leurs jupes leurs 
enfants marqués de syphilis, On 
égorge les moutons sur le pavé, 
on y vend et achète, on y amuse 
{les badauds de cent tours. Et tout 
le monde invoque Allah d'un so- 
leil à l'autre. Non loin de la vieil- 
le Casbah de Mehdia-Plage, face 
à la mer bleue, Marcotte se pen- 
cha sur la tombe d'un confrère 
journaliste, Edouard Beaudry, 
tué d'une balle en 1943, Pour mar- 
quer le lieu de repos de ce Cana- 
dien français, une inscription an- 
glaise, À Bou-Saada, Marcotte 
visite le mausolée d'Etienne Di- 
net, ce peintre français célèbre 
à Paris et qui, il y a moins d'un 
siècle, se déseuropéanisa, vécut 
à l'arabe, devint Hadj après un 
pèlerinage à La Mecque. L'auteur 
nous conduit encore dans le dé- 
sert et ses oasis, à Fez, au Caire, 
|à Port Lyautey et à Casablanca, 
à Meknès, Marrakesh. Et ce 
n'est pas tout. Il y a encore l'E- 
gypte, la Palestine, la Corse, l'I- 
talie, la France. Comme jadis le 
père Ulysse, Marcotte fit un beau 
| voyage et l'on ne s'ennuie pas à 
le suivre. On l'envie plutôt 
L'ILLETTRE 


(Reproëuction interdite) 


NEW-YORK — La “Pan-Ame- 


rican Airways’ annonce qu'elle 


service régulier autour du monde 


Le. voyage, qui coûtera $1,700,! 
prendra environ une semaine et 
les départs auront lieu chaque 


vendredi, de New-York , et jeudi 
ide San Francisco. 


Le plus célèbre coin est celui | 


inaugurera, le 17 juin, un nouveau | 


Correspondonce spéciale à 
Por André 


Lo Russie lance une offensive communiste 
est la clef de la démocratie en Europe. 


PAGE TROIS 


"La Liberté et le Patriote” 


LARLIOR mme 
générale. La France 


|caine afin 


ce 


|conseils de M 


contrebalancer 


"1e ! 


e. 
isses en 


rt 


de 
mauvais effet 
France 


les d 


vores en à grand renf 
publicitai e 
M. Builitt 


intimité diplomatique 


préconise aussi une 
renouvelée 


entre la France et les Etats-Unis 


Une camaraderie qui consisterait 


à redonner aux Français confian- 


! 


la 
civilisation 


n d'u 
européenne. 


reésurrectn ne ve- 


dans 
ritable 
Que feront les Etats-Unis 


Les Etats-Unis suivront-ils 
Builitt? 


lez 
Peut-être 


La doctrine Truman aura eu|nant au secours des nations affa-|n'ont-ils plus d'autre choix? Aux 


pour résultat concret d'obliger 


et à déclencher un peu partout 
dans le monde une formidable 


offensive communiste. Les jeux 


[a par la guerre et qui ne ré-| dernières nouvelles, ne disait-on 


| sisteront aux menées communis- | 
|tes qu'en autant qu'elles auront | 
| du pain à manger. 


| M. William C. Bullitt, ancien | 


pas que les Russes massaient cent 
mille hommes en Bessarabie, an 
cienne province roumaine sur la 


mer noire et que de prétendus ba- 


sont faits. Bien peu d'équivoques | ambassadeur américain en Fran-|taillons de travailleurs sont en- 
demeurent maintenant dans l'es-|ce de 1938 à 1941, écrivait récem- | voyés hors de Hongrie pour ser- 


prit des observateurs clairvoy- 
ants. C'est le conflit ouvertement 
déclaré entre deux idéologies 
pour ia suprématie de l'univers, 

Nous n'en voulons d'autres 
preuves que le coup d'Etat com- 
muniste en Hongrie et les chocs 
en retour dans les deux pays qui 
ont cru se débarrasser des diri- 
geants communistes: la France 
et l'Italie. 

En Hongrie 

A Stamboul, un porte-parole 
| diplomatique a déclaré: “Si la 
| Russie se tire sans embarras de 
cette affaire de Hongrie, cela veut 


1 

' 

| 

| Russie à jeter cartes sur table 


dire qu'elle règne en souveraine | 


derrière le rideau de fer et que 


l'espoir d'établir la démocratie | 


dans ces régions est anéanti pour 
au moins uhe dizaine d'années”, 
Un communiste hongrois a lancé 
la provocation suivante: “Les 
communistes aux poings de fer 
se sont emparés du pouvoir avant 
| que les Etats-Unis aient eu le 
| temps de se frotter les yeux”. 

| L'aile gauche du parti des pe- 
itits propriétaires aujourd’hui do- 
|minante en Hongrie, entend bien 
garder son avance et procède à 
des purges massives, Plusieurs 
démissions de ministres hongrois 
dans les pays d'Europe ont été 
confirmées. 


En Italie 
Les communistes italiens pro- 
jetteraient également un coup 


d'Etat. Des brigades s'organisent 
{par tout le pays, principalement 
à Turin. Chaque brigade compte 
de six à huit cents membres, di- 
visés en deux ou quatre batail- 
lons, de plusieurs pelotons cha- 
cun. Les pelotons sont sous-divi- 
sés en petits groupes nommés 
“escadres” de quatre à cinq hom- 
mes chacun, L'organisation est 
secrète. Le chef d’escadre ne con- 
naît même pas son chef de pelo- 
ton et il ignore ses chefs supé- 
rieurs. Les directives viendraient 
d'un centre communiste à Rome 
même. 

De sources autorisées, on ap- 
prend que des armes automati- 
ques russes sont passées en con- 
trebande de Yougoslavie et que 
ces organisations communistes 
\ont à leur disposition des instal- 
lations téléphoniques, des postes 
émetteurs de radio, des bicyclet- 
tes et des motocyclettes, Adve- 
nant une crise, ces organisations 
pourraient être un danger sé- 
rieux pour l'ordre en Italie. 


En France 


Quant à la situation en France, 
apparemment stabilisée pour un 
peu de temps par la décision Ra- 
madier d'expulser jies communis- 
Îtes du gouvernement, elle se 
brouille de nouveau et cette fois 
avec des menaces de grèves qui 
prennent chaque jour des propor- 
tions plus angoissantes. 

Sourds aux appels du premier 
ministre Ramiadier, les cheminots 
des grands terminus de Paris et 
de la gare d'Austerlitz se sont rmis 
en grève à la fin de la semaine, 
interrompant ainsi toute circula- 
[tion ferroviaire vers la capitale. 
D'autres grèves menacent d’écla- 
ter comme conséquence logique 
de ce mouvement révolutionnai- 
re fomenté par les communistes. 

En France comme ailleurs, cet- 
te tactique n’est pas nouvelle et 
|elle donne d'excellents résultats 
= là où les ouvriers chô- 


ment, le mécontentement se gé- 
néralise. Les communistes ont 
tout intérêt à ce que la situation 
intérieure des pays où ils sont 
puissants reste troublée, Voilà 
pourquoi, en France par exemple, 
depuis la fin de la guerre, les 
communistes basent toute leur 
propagande sur une demande de 
hausse de salaire, prétendant en 
plus qu'il faut abaisser les prix. 


Tout cela pendant qu'en sous- 
main ils intensifient le marché 
noir, 


La France, 
point névralgique 
Il est incontestable qu'à l'heure 
actuelle, c'est la France qui est 
la clef de la démocratie en Eu- 
|rope, Si la France tombe entre 
les mains des communistes, ceux- 
ci étendront leur domination à 
|lempire français tout d'abord 
La Belgique et l'Italie ensuite ne 
| pourront guère leur résister, Ce 
|qui signifie qu'en peu de temps 
Île communisme s'étendrait ‘de 
l'Atlantique au Pacifique sans 
beaucoup d'obstacles 
Comme nous le disions au dé- 
but: les jeux sont faits La Rus- 
sie d'un côté avec ses puissantes 
ramifications dans plu 
d'Europe, De l'autre 
Unis avec réserve d 


eurs pays 
Etats- 
ve- 


les 


leur »r 


ment que les Etats-Unis ne peu- | 
| vent pas se permettre de laisser 
Staline s'emparer de la France. ! 
|I1 prétendait qu'il faudrait pour | 
sauver la France de l'ours mosco- 
vite $500 millions par année pen- 
dant au moins trois ans; $500 mil- | 
{lions distribués sagement, avec | 
| intelligence, c'est-à-dire, avec le! 
maximum de propagande améri- | 


| 


King. 

Prairies. 
OTTAWA — Le président | 
des Etats-Unis, M. Harry Tru- 


man, visite cette semaine la capi-| 
tale canadienne pour resserrer les 
jrelations entre le Canada et les 
Etats-Unis. La population d'Ot- 
tawa lui a fait un accueil cordial 
lorsqu'il a traversé la ville mardi 
après-midi pour se rendre du dé- 
barcadère à Rideau Hall, rési- 
dence du gouverneur général. Les 
députés et les sénateurs réunis | 
dans la Chambre des Communes 
lui ont fait plusieurs ovations en- 
thousiastes lorsqu'il s'est rendu au 
Parlement et qu'il a prononcé 
un discours sur les relations entre 
les deux pays voisin, 

Le président ‘ruman n'a pas 
fait de déclarations politiques 
sensationnelles au Parlement ca- 
nadien mais il a réaffirmé les 
[sentiments d'amitié que l'on 
entretient aux Etats-Unis vis-à- 
vis du Canada, et il a terminé en 
disant que son pays compte sur 
l'assistance des pays amis comme 
le Canada pour s'acquitter de ses! 
responsabilités mondiales, Il a 
déclaré que la politique des Etats- 
Unis vise à aider tous les pays! 
qui veulent se gouverner comme 
ils l'entendent — “in their own 
way” — et cet énoncé de politi- 
Ë étrangère a été saluée de for- 


midables applaudissements par 
les parleme.taires canadiens. 

M. Truman a rappelé le traité 
Rusk-Bagot de 1817, qui a établi 
le désarmement sur les Grands 
Lacs et qui est à l’origine de la 
politique qui a supprimé toutes 
lfortifications à la frontière qui 
sépare ou qui unit les deux pays. 
T1 a fait observer que les Etats- 
Unis et le Canada sont les deux | 
plus grandes nations commer- 
çantes du monde et qu'elles cons- 
tituent réciproquement le meil- | 
leur client l’une de J'autre, Il a 
_ la canalisation du St- 
| 


Laurent comme une audacieuse | 
entreprise qui servirait les inté- 
rêts des deux pays. Il a enfin par- 
lé du respect de la souveraineté 
nationale que les Etats-Unis et le 
Canada observent à l'égard l'un 
de l’autre et de la collaboration 
qu’assure la commission conjoin- 
te permanente de défense. 
C'est le premier ministre Mac- 
kenzie King qui a souhaité la 
bienvenue ,au président Truman 
à la Chambre des Communes. Et 
ce sont le président du Sénat, M. 
le Dr J. H. King, et le président 
de la Chambre des Communes, 
qui l'ont remercié de sa visite et 
de son discours. M. Fauteux a af- 
firmé le caractère biethnique et 
bilingue du Canada que le pré- 
sident lui-même avait eu 
bonne grâce de souligné et il-a 
prononcé en notre langue une 
partie de son allocution. | 
Le premier ministre Macken- 
zie King célébrait le jour même 
|de l'arrivée du président Tru- 
man le vingtième année de son 
gouvernement. Avant qu'il ne 
parte pour se porter au-devant 
| du président, les chefs des di- 
| vers partis se sont entendus pour 
rendre hommage à celui qui avait 
lété vingt ans premier ministre 
[et la Chambre a voté une réso- 
| lution de félicitation à M. King. 
Le leader parlementaire du gou- 


la 


|vernement, M. lan Mackenzie, le 
chef de l'opposition M. John 
Bracken, le chef de la CCF. 


M. Coldwell, le chef du Crédit 
social, M. Solon Low, M. L.-0 
| Breithaupt député de Waterloo- 
nord, le premier comté que M 
| King a représenté aux Commu- 
nes, le ministre des travaux pu- 
blics, M. Alphonse Fournier, qui 
|a parlé en français, ont fait 
cessivement l'éloge du premier 
| ministre. 


uc 


A la Chambr 
de Communes. FA 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 
Par Etienne PARENT 


Ottawa honore le président Truman et le premier ministre 
M. Jutras et l'assistance à l'agriculture des 


| dirigé 


[aux troupes des 


vir, prétend-on, à construire des 
routes et des chemins de fer près 
de la frontière grecque? 

Les Etats-Unis n'auront pas 
d'autre choix. Ils doivent aider 
la France, s'ils veulent se sauver 
eux-mêmes. Et pour parer aux 
coups sournois du communisme 
les décisions devront être prises 
tout de suite. 


Sur la fin de l'après-midi, les 


| parlementaires ont encore rendu 


hommage au premier ministre en 
procédant au dévoilement dans la 
grande salle d'honneur à l'entrée 


|du Parlement des portraits des 


deux premiers ministres qui ont 
les destinées du Canada 
pendant les deux grandes guer- 
res— sir Robert Borden et M, 
King, 


Le président Truman et le 
gouverneur général, le vicomte 
Alexander, rehaussaient la céré- 
monie de leur présence. C'est le 
président de la Chambre, M. le 
Dr Gaspard Fauteux, qui offi- 
ciait et qui a fait l'éloge des deux 
hommes que l'on voulait hono- 
rer, M. le sénateur C.-C, Ballan- 
tyne, qui fut ministre dans le ca- 


|binet Borden, a fait l'éloge de 


son ancien chef, et le gouverneur 
général a dit quelques mots a- 
vant de dévoiler les portraits, 
M. King a remercié avec émotion 
les parlementaires de leur déli- 
cate attention. 


Au cours des jours qui ont 
précédé la venue du président 
Truman, la Chambre a discuté et 
voté un projet de loi qui permet 
Etats-Unis qui 
séjournent en territoire canadien 
d'établir leur propres cours mar- 
tiales, On a posé au cours du dé- 
bat la question de la souveraine- 


|té du Canada et celle de notre 


collaboration militaire avec les 
Etats-Unis. Pour ce qui est de 
la souveraineté, le ministre des 
affaires extérieures, M. Saint- 
Laurent, a déclaré que les Etats- 
Unis accordent à nos troupes le 
même privilège que nous accor- 


| dons aux leurs et que les soldats 


des Etats-Unis seront soumis au 
commandement d'officiers cana- 
diens pendant leur séjour sur 
notre territoire. 


Au cours du débat sur la loi 
d'assistance à l'agriculture des 
Prairies qu'il s'agissait d'amender, 
le député de Provencher, M. René 
Jutras, a fait quelques observa- 
tions. Il a exprimé le regret que 
la loi ne permette pas aux pro- 
vinces de retirer leur adhésion 
à l'accord et il a, déclaré que la 
province du Manitoba trouverait 
profit à se charger elle-même de 
cette assistance à la condition 
qu'on lui remette le prélèvement 
de 1 pour cent fait par la Com- 
mission du Blé sur la récolte, 11 
demandé que l'on clarifie la 
définition du mot “township” dans 
la loi afin qu'elle puisse s'appli- 
quer aux lots riverains de la val- 
lée de la rivière Rouge. 


a 


C2 * * 


La campagne entreprise par les 
députés libéraux de langue fran- 
çaise pour amélivrer notre 
sentation dans le fonctionnarisme 
ul 


repré- 


a commencé à donner des rés 
tats. On a annoncé ces jours der- 
niers quatre nominations fran- 
saises importantes: celles M. 
Robert Blzis comme ingénieur en 
chef aux ministère des trauvaux 
publics, celle de M. Roger Potvin, 


de 


originaire de St-Boniface, comme 
métallurgiste au ministère des 

celle de M. le Dr Emard 
comme médecin de ation 


vile, et celle de M. le Dr Leroux, 


civi 
comme surintendant adjoint des 
services médicaux pour les In- 
diens, Ce ne serait là, paraît-il, 
qu un commencement. On sait que 
les députés libéraux de langue 
française sont en train de réunir 


une documentation considérable 
1! r 
res 


pou la uimettre au prem 


autres mer 


inistre et aux 


PAGE QUATRE 


Le mariage du Dr Jean-Marie Huot avec Mlle Lucille Davis 


= 
. 


a donné lieu à un déploiement grandiose de cérémonies religieu- 


ses impressionnantes et 


Une tour commémorative 
de la paix à St-Boniface 


Un monument à la mémoire | 
des jeunes gens de St-Boniface 
et de Norwood qui ont donné leur | 

e dans leuxième Grande 
Guerre est actuellement en| 
construction dans le “Coronation | 
Park” d Norwood, Le monu 
ment sera nnu sous le nom de 
Tour commémorative de la 
paix , 

Le coût en sera défrayé par des 
offrandes privées faites par les 
citoyens de la ville de St-Bonifa- 
ce et de Norwood | 

Le monument sera dévoilé le 
dimanche "22 juin, à 3 heures de| 
s'après-midi, au cours d'une céré- | 
monie à laquelle assisteront les 


représentants des 
églises de St-Boniface et de Nor- 


de manifestations 
On voit sur cette photo les nouveaux époux et leur suite. De gau 


principales | ; D 
. |parmi leurs parents de Ste-Lina, | 


sociales brillantes. 


wood, Mgr A. Benoit, vicaire gé- 
néral et curé de Holy Cross, re- 
présentera S. Exc. Mgr G., Caba- 
na 

Adrèsseront 
| occasion: l'hon 
mier ministre 
Manitoba, Son 
1G. MacLlean 
le major À. M. Pratt 

La parade débutera 
Belge de St-Boniface 
|sur l'avenue Provencher 
true Taché 

Le monument portera une ins- 
cription bilingue. 


cette | 
pre- 


parole à 
S. Garson, 
de la province du 
Honneur le maire 
de St-Boniface, et 


la 


au Club 
et défilera 


et la 


dernière, Mme 
de Norwood, et 
Mahé, 
reve- 
séjour 


La semaine 
Marcel Choiselat, 
sa soeur, Mile Madeleine 
|de 254, boulevard Dollard, 
naient enchantées d’un 


| Alta. 


M. Paul Toussaint 


le plaisir d'annoncer 
qu'il vient de 

prendre possession 
du magasin 


“Red & White” 


a 


29, chemin Ste-Morie, Norwood 
e à la clientèle fran- 
ser e à de prix 


PAUL'S 
“Red & White Store’ 


219, chemin Ste-Marie, Norwood 
Téléphone 202 561 
Epicerie Boucherie 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


P. RAIMBAULT, Président 
Toutes sortes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, etc. etc. 
Ameublements d'églises et boiserie 
tine. etc. etc 
St-Boniface Téléphone 201 283 


Réparations de radios 
et d'accessoires électriques 


Norwood Electric 
and Radio 


Angle Taché et Horace 
{(Norwood) 
Téléphone: 203 730 


Lucien D'Aoust, Prop. 


De soumissions cochetées, marquées 
seront reçues par le soussigné jusqu'à 5 heures du soir 


PUBLICS", 


“’SOUMISSIONS POUR TRAVAUX 


le lundi 16 juin 1947, pour lea construction d'égouts et de conduits 
d'eau dons certaines sections de la Cité de St-Boniface. 


Un chèque marqué, au montant de 5 % 


Aucune 


Pour plus amples détails et formules de soumission, 
Surintendant des Travaux Publies, U 


J.-A. Bibeau, 
St-Bonitace. 


de la soumission, devra y être 


soumission ne sera nécessairement acceptée. . 


s'adresser à M. 
l'Héôtelde Ville, 


PAR ORDRE 


Hètel de Ville, 
Saint-Bonitace, 
11 juin 1947, 


Maurice PRUD' HOMME 
Grettier. 


Des 


ront reçues 


soumissions 


MISSION POUR PEINTURER RESERVOIR", se- 


cachetees, morquées ‘’SOU- 


par le soussigné jusqu'à 5 heur:s 


du soir le lundi 16 juin 1947, pour peinturer l'intérieur du réservoir 


à le station d'aquedue de le Ville. 


Un chèque marqué, au montent de 5% 


Aucune 


Pour plus amples détails et formules de soumission 


de le soumission, devre y être 


soumISON Me Leore nécessotrement occeptee. . 


s'adresser à M. 


JA. Bibeeu, Surintendont des Travaux Publies, à l'Hôtel de Ville, 
St-Bonitoce 
PAR ORDRE 
Maurice PRUD' HOMME 
Grettier. 
Hôtel de Ville, 


Saint-Bonitoce, 
11 juin 1947, 


| 


| longues robes en satin de même! 


| dame d'honneur 


| Jean-Marie Lg v NÉ 
| marié, de Sorel, 
| Davis, de Kapuskasing, Ont., 


1! 


| riée, et 


| moin à son frère, 


| 


| tournure 


1 


Mlie nr 


le Dr et 


à droite, 
Gérard Huot, 
Charles-Alfred Pratt, 


che 
M 


Dwyer, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Mme Jean-Marie Tremblay, 
Mme 


Mme Jean-Marie Huot, 


Mile Patricia Davis et Mlle Janet Davis. 


Mariage Huot-Davis 


La cathédrale de St-Bcniface | 
fut témoin d'un beau mariage le | 
samedi matin 7 juin, à 11 h. 15, 
Mile Lucille Davis, fille 
Mme John Caswell Da- 
sa destinée à celle 
de M, le docteur Jean-Marie | 
Huot, fils de Mme A. Huot et de 
feu M. Adolphe Huot, de St-Bo- 
niface 


lorsque 
de M. et 


Vis, unissait 


La mariée, ravissante dans sa 
magnifique toilette en satin bleu| 
“glace”, était escortée de quatre | 
filles d'honneur et d'une dame 
d'honneur, toutes revêtues de 


nuance que celle de la mariée, La | 
était la soeur de | 
la mariée, Mme Charles Alfred 
Pratt, et les personnes suivantes 
étaient filles d'honneur: Mme 
soeur du 
PQ. Mlle Janet 
Mlle | 
Patricia Davis, soeur de la ma- 
Mlle Shirley Dwyer, 


M. John Caswell Davis accom- 
pagnait sa fille à l'autel, tandis 
que M. Paul Huot servait de té- 


| 


Les huissiers étaient: MM. Gé- 
rard Huot, de Sorel, PQ. Char- | 
les-Etienne Huot et Adolphe | 
Huot, tous deux de St-Boniface, | 
et tous frères du marié: M. le doc- 
teur Jean-Marie Tremblay, de 
Sorel, P.Q.; Edward James Davis, 
frère de la rnariée, et Charles Al- 
fred Pratt, son beau-frère. | 


La longue robe de la mariée a- 
vait un corsage basque avec en- | 
colure genre “Sweetheart”, gar- | 
nie de liséré (piping) en satin, 
manches longues en pointe, se 
terminant également par une gar- 
niture de liséré. La jupe, avec 
bourrelet aux hanches, avait une 
derrière, et se termi- 
nait par une longue traîne “Re- | 
gency”, décorée d'une boucle de | 
satin. Son long voile bleu était | 
retenu par une couronne de per-' 


|“Sanctus”, puis le 


|fils, Joseph: M. 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 
essence - HUILE - ACCESSOIRES 

PNEUS REPARATIONS 


Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 
H ASSELIN, Prop 
Tél: 202 961 


Voiles et chapeaux de mariées 
Faits sur commande 


Mel-Ron Millinery 


271, ave Taché, Norwood 
REMODELAGE — LINGERIE 
SACS À MAIN 


PRETS 
accordés sur fermes, À 5% 
sur propriétés de ville à di: 
Fermes à louer 
plus de renseignements, 
s'adresser 


A.-J. ALLARD 
rue Ritchot St-Doniface 
Téléphone 201 809 


N'envoyez pas de lettres. — Faites 
vos demandes personnellement. 


LU 


Pour 


499 


À St-Boniface 


TAXI 


CATHEDRALE 
201 348 


Service de 24 heures 


Voyages à la campagne 


” 
n°, 


propriétaire 


ICOEUR 


J ICOEUR, 


Jo 


|de Somerset, Man.: 
| Guilbault, 
|M. et Mme Gérard Huot, 


| PQ. 


| J. Gariépy, et son fils, 
PQ. 


les. Elle portait un bouquet cas- 
cade d'orchidées blanches et de 


| stephenotis 


La dame et les filles d'honneur 
| tenaient chacune un bouquet de | 
| roses ‘American Beauty” 

La bénédiction nuptiale 
fut donnée par M. l'abbé Charles 
Empson, de ja paroisse Holy 
Cross, qui célébra également la 
messe, 

Pendant la cérémonie religieu- 
se, le chant fut exécuté par ‘un 

roupe d'élèves du collège de St- 

oniface, sous la direction du 
R. P. Martial Caron, S.J. M. Mau- 
rice Prud'homme touchait 
gue. Les chantres exécutèrent 
d'abord le “Veni Creator” à voix, 
alternant avec les strophes en 
chant grégorien. À l'Offertoire, 
M. Georges Paquin fit entendre 
le “Je vous salue Marie”. Avant 
l'élévation, la chorale chanta le 
“O Salutaris”, 
A la communion, M. Edwin Gal- 
lant exécuta un cantique, et à la 
fin de la messe, les collégiens en- 
tonnèrent le ‘“Magnificat”. 

A l'issue de la messe, une ré- 
ception eut lieu à la demeure des 
parents de la mariée, 152, rue La 
Vérendrye. Cette réception, gen- 
re “champêtre” se tint à l'exté- 


| rieur dans les parterres de la ré- 


sidence., 
M. l'avocat Alexandre Bernier, 
CR., prononça du balcon, face 


la foule, le toast à la nouvelle 
épouse. 

Le bouquet de la mariée a été | 
gagné par Mlie Patricia Desjar- 
dins. 


Les mariés sont partis en voy a- 


e en auto à Yellowstone Park, | 


/yoming, E.-U, 

A leur retour, ils résideront à 
193, rue Masson, St-Boniface, 

Assistaient au mariage: M. et 
!Mme Harold Davis, de Kapuska- 
| sing, Ont. et leur fille, Jeannette: 
M. et Mme Joseph Guilbauit, de 
Chicago, accompagnés de leur 
et Mme Auguste 
|Guilbault, de Chicago, 
|gnés de M. et Mme Ambrose Finn 
let leur fille; M. et Mme Victor 
Guilbault, de Los Angeles, Cal.: 
M. et Mme Célestin Champagne, 
Mlle Donalda 
de Fannystelle, 
de So- 
rel, P.Q. et leur fille: M. le Dr et 
Mme J.-M. Tremblay, de Sorel, 
et leur fille, Suzanne: 
de Sorel, 


OTTAWA L'hon, M 
Kinnon annonre que M 
Hopper, d'Ottawa, spécialiste en 
agriculture au commissariat du 
commerce, a été nomme en 


Mac- 
w. € 


| tralie. 


* TISSOT PHOTO 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Nouvel établissement moderne 
Morcel-C. Tissot 
Gaétan-H, Tissot 


\ Téléphone 201 862 


CAFE PROTEAU 


Mlles E. et À. Proteaou, prop 
A côté du poste des pompiers 
de Norwood 
REPAS GOUTERS 
LIQUEURS DOUCES 
Service de 7 iours par semaine 
Ouvert de 7 h 15 am. à 12h pm 

Bienvenue à tous 
Téléphene 202 054 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


1.-0. BRUNET 


26, Lyndole Drive Tél.: 201 864 
Tout près du pont Norwood 
Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tai: 202 448 


nee 


l'or- | 


a | 


accompa- | 


Man; | 


Mme | 


Aus- | 


LA de. Cathédrale 


Fete-Dieu 


A cause de le température in 
clémente, la procession habitue 
le n'a pu avoir lieu. On avait pre- 

aré un reposoir dans le pare La 
lérendrye en face du monument 
du découvreur 

Le T. S. Sacrement est rest 
exposé toute la journée du di 


manche et il y eut heure d’adors- 
tion à sept heures et demie, à 
il'intérieur de la cathédrale. S 
|Exc. Mgr G. Cabana prononça le 
|sermon en français, et Mgr A 
IBenoit, vicaire général, celui en 
| anglais 
| 11 faut noter le caractère bien 
| liturgique que les Soeurs Grises 
| avaient su donner au reposoir 
“qu du monument La Vérendrye 
e soin et le goût avec lesquels la 
Aer des paroïissiens des rue: 
|où devait passer le défilé, avaient 
décoré leurs demeures 


| Fête du Sacré-Coeur 
| - Comme préparation à la fête 
du Sacré-Coeur, il y eut un tri 
| duum les mardi, mercredi et jeudi 
ide cette semaine 
Intronisation 
A la fête du Sacré-Coeur, 
paroisse comptera ,.70 familles qui 
auront proclamé cfficiellement 
le Coeur de Jésus, Roi d'Amour 
| chez elles.{ 


| Congrès jociste 

Cinq jeunes garçons et quatre 
jeunes filles de St-Boniface se 
rendront à Montréal pour pren- 
|dre part au Congrès jociste qui 
|groupera environ cent cinquante: 
mille reyrésentants de ce mou- 
vement d'Action catholique dans 
le monde entier. Cinquante na- 
tions y auront des délégués 

Puisse leur voyage être #xcel- 
lent à ious points de vue! Qu'ils 
nous rapportent un écho des ma- 
nifestations qui se dérouleront à 
| Montréal: une idée de la force du 
|mouvement jociste; une convic- 
tion plus prefonde de la nécessi- 
té de l'Action catholique, 

Journée mariale 
| le 22 juin, jour où se clôture- 
ra le Congrès en l'honneur de la 
sainte Vierge à Ottawa, la parois- 
Ise de St-Boniface sera appelée 
|à rendre son hommage à Notre- 
| Dame du Rosaire. 

Lors d'une dernière apparition 
[à Fatima, la Vierge a déclaré: 

“Je suis Notre-Dame du Ro- 
| saire, Je suis venue pour ex- 
| horter les fidèles à changer de 
| vie, à ne pas affliger par le pé- 

ché Notre-Seigneur qui est tant 
offensé, à réciter le saint Ro- 
saire, à se corriger et à faire pé- 
nitence de leurs péchés .., 

Le programme du 22 juin est 
|inspiré par cetté parole de la 
sainte Vierge. 

Intention générale: Conversion 
let vie plus chrétienne — Paix 
dans les familles et dans le mon- 
de. 


la 


Programme 

1—Le jour mêine, on pourra 
exposer le T. S. Sacrement dans 
chaque église, 
citation continuelle du 


rosalre, 


| Provencher. des paroisses de la 
cathédrale, de Holy Cross, du Sa- 
cré-Coeur ,des Belges, 
cieux-Sang et de Ste-Mar sn 
a) Chaque paroisse se ra 


dans le Parc Provencher. 
On offre un cierge à chacun. 
On y récite le chapelet. 
Quand tout le monde est 
à peu près arrivé, les huis- 
siers de la cathédrale diri- 
gent chacun des groupes en 
face d’un char allégorique: 
“Notre-Dame du Rosaire”, 
de manière à y former un 
immense M en l'honneur de 
” Marie. 

En face du char allégorique: 
Chant par les élèves des ins- 
titutions de la paroisse de la 
| cathédrale, dirigé par le R. 
P. M. Caron, SJ: ‘“Notre- 
Dame du Canada”. Accom- 
pagnement par la fanfare 
La Vérendrye. 

Allocution de 10 minutes 
en français par le curé de 
la cathédrale, Allocution de 
10 minutes en anglais par 
le curé de Holy Cross. 

Salut du, T. $S. Sacrement, 
chanté par le curé du Sacré- 
Coeur des Belges, assisté des 
curés du Précieux-Sang et 
de Ste-Marie. Avant le Tan- 
| tum ergo, consécration à 
| 


b 


glais. 

Le chant, au salut, 
rigée Marius Benoist. 
Chant par 
chorale de Holy Cross, 

“Sancta Maria, ora pro 
bis” (3) par la chorale de la 


| 

| 

| par 

| cathédrale et par la foule. 
| 


en anglais, 


Nos enfants 
et les vacances 


Sommes-nous de ceux qui croient 
que toute préoccupation cultu- | 
| relle, tout effort de l'esprit et du 
cerveau doit cesser, sous prétex- 
te de repos du corps et de détente 


de l'esprit? Ne serait-il pas op- 
portun de voir à ce que nos en- 
fants ne perdent pas complète- 


|ment le goût de l'étude et du sé- 
rieux en faisant des lectures ap- 
| propriées? 

| La bibliothèque 
St-Boniface est à la disposition 
des familles désireuses de faire 
profiter leurs enfants des collec- 
tion de livres pour 
recèlent les rayons de notre bi- 
bliothèque française. Pour quel- 
ques vos enfants pourront 
trouver toute une littérature 
à leur portée. Nous vous suggé- 
rons quelques auteurs aujour- 
d'hui, mais le choix est extrême- 
ment varie: 


sous 


Mémoires d'un philosophe aux 
[yeux verts Burnet 
Le rêve d'un noble coeur 
D'Arvor 
Alaf le chevrier d'Aveline 


Aux feu x de la rampe 

Le filleul du roi Grolo 

|Les aventures de Perrine et de 

Charlot 

Sur les ailes de l'oiseau bleu 
M.-Claire Daveluy 

He de l'ange gardien 

ÎLes malheurs de Sophie 

| Franç O1, bossu 

| Les deux nigauds 

[Le général Dourakine 

|La fortune de Gaspard 

Diloy, le chemineau 

Î Comtesse de Ségur 


le 


y organiser la ré-| 


du Pré-| 


Marie, en français et en an- 


par la | 
chorale de la cathédrale, di- | 


la | 


no- | 


Voici la période des vacances. | 


enfants que | 


avec chants en l'honneur de la T 
S, Vierge. 
2—A 7 h. 30, réunion au Parc) 


e le 
long de la rue Cathéc rale, | 


gante, qui ont été les plus populaires 


l'hiver dernier, 


prochain. Tout à fait à la mode, d'un 
prix économique, ils sont de style Tuxedo, 


avec épaules carrées ou rondes 


ches 


de riches nuances brunes connues sous le 


nom de vison Woodland, vison Royal ou 


martre 


Stone. Grandeurs, 


Nouvelles nuances riches 
des peaux de dos de 


RAT MUSOUË 
$295 


Ces manteaux, faits de riche fourrure élé- 


le seront encore 


‘’push-up'' ou avec poignets. Teints 


l'hiver 


Cette étiquette est 


maon- l'assurance de la qualité, 
Plon, de paiements différés — Vous 
permet de payer comptant et 
le solde chaque me pendant l'été, 
Entreposage gratuit jusqu'à l'aue 


tomne. 


12 à 20. 


Fourrures, 3e étage 


 udsons Dai Compans 


INCORPORATED 2% MAY 


PETITES NOTES 


Club des Femmes Libérales 


Le Club des Femmes Libérales 
de St-Boniface aura une assem- 
blée générale dans la salle An- 
drews, angle des rues Marion et 
Taché, le lundi 16 juin, à 2 h. 30 


p.m. 


sont 
et 


| M. et Mme Harold Davis 
actuellement les invités de M. 
Mme John Ca swell Davis 
L2 . 

M. et Mme J. Caisse et leur fils 
de Paris, France, résidant à New 
Jersey, ont rendu visite à Mme 
Mélanie Poirier, de St-Boniface 


Décès 


Mme Albert Tanguay (née 
Louise Pilon), est décédée à l’âge 
de 40 ans, à l'hôpital de la Misé 
ricorde, de Winnipeg 

La défunte laisse dans le 
outre son époux, Albert Tanguay 
11 enfants en bas-âge: 6 filles et 
5 garçons 


publique de | 


Service de 


RADIO 


KEATS 
Tél, 201 852 — 3204, rue Taché 


Automobiles incendies 
Accidents Effets personnels 


PAUL PAQUIN 


Agent general 
ASSURANCES ET FINANCES 
su” © les et camions 


Téi—Bureau: 95184 - Rés 205 227 
612. rue St-Jean-Baptiste 
ST-BONIFACE an 


| À LA GROTTE DE 
 N.-D. DE LOURDES 


' 


1670. 


sont cordialement invités 
à prendre part a cette démonstra- 
tion religieuse 

1 


CA 
1ous 


Il y aura bénédiction solennelle | 
du T. S. Sacrement à la grotte de 
Notre-Dame de Lourdes, à St- 
Boniface, le dimanche soir 15 ASSELIN 
juin, à 7 h. 30. Après le salut, on 


FRERES 


Excavateurs 


fera la procession aux flambeaux 

et l'on clôturera la cérémonie par 

le chant du “Credo”. 
Entrepreneurs 


Soubassements de maisons, 
etc 


foss4 


avec pelle mécanique et 
“bulldozer 


Travaux 


Peinturage et décoration 


Tout ouvrage garanti 


Téléphone 23 789 


QUP 


Service Prompt, 


Estimés gratuits 


111, rue Notre-Dame 
St-Boniface, Man 


Téléphone 203 074 


IN LUMBER 2 FUEL [° U 


Téléphones 201 105-06 
Courtois 


Efficace, 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer 


Paquebots 


200, avenue Provencher,  St-Boniface 


Téléphone 201 351 


in et marraine, M. et Mme Paul | 
Fannystelle Morissette, oncle ei tante de l'en 
fant 
Allred Hamel « a fille Lu, seen manner 
, à ent à vetmancre Let K 
,{ € 
#. Al: vestré « à Le d n B juin dev: a- 
“nt à pital de la Mi-! voir lieu le pélerinage de Notre- 
e Winnipeg 2! Dame des Viet és, Le temps 
. pératio j urgence maussade et la piuie se mettan 
le la partie à Drocession n eut 
Shower Mme R pi 0 La cérén ! e dért : 
î : ; : iar ntér ie 
et M » % e. De nombreuse De 
, FF” vw _ + es y s € 
nne Alle A 4 se Aux paro lien 
W tont le Lriage ave de Laurie 
{ A a Leu } Le R P. Georges Desjardin 
e S.J., recteur du collège de St-Bt 
bre aux furent !niface, donna le sermon de ci 
» hé ine de la fête constance, Il fit bien ressort 
Baptème qu'a tre epoqu n que la 
{arie-Mariette-Aline enfant de | Sience régne en 1 sitresse, n 
et Mme Lucien Guyot. Par- pouvons tomber dar un esciava-| 
ge pire que dans les temps les 
|plus reculés de notre histoire 
nous faut la paix et pour y par- 
ver i faut passer par la Croix 
l'accepter généreusement et € 
nettre us la ;“otection de à 
sainte Vierge, En acceptant 
deux moyens, nous écoutons la 
par (2 1 pape et nous marct 
vers la paix qui ne btiendra 
qu a c prix 
Grâce à son éloquence et à sa 
profonde érudition, Le Père Des 
jardins à su remuer tous les 
coeurs 
Le chant des vieux cantique 
d'autrefois était rigé D M 
l'abbé Vachon, curé de Ste-A 
lie, et nos Révérendes Soeurs d 
la Présentation; ies fidèles chan- 
taient avec cheur les louange 
de la sainte Vierge 
Les religieuses de l'hôpital de 
Ste-Rose du Lac et du couvent 
“de Ste-Amélie étaient présente 
gt notre ég]l était tron petite 
Pour contenir ÎCus les pélerins 
. + lei et là 
Le voici! Là R. P. G. Desjardins fut reçu 


chez'ses cousiné, M. et Mme Her- 
ménéfde Fradette 


Le RAP. F.-X. Hamel 


Un autre gros 


Catalogue d'été 


accompa 


2 mé de #41) }e st et d-énotr 
illustré gné c am Daoust Prèn 
teau étalut de passage la se 
1e Cnez maine dernière 
Les RR. PI F. Faure et S. Ca 
E A 1 Ce] N on, S.J.,, sont xrrivés pour la vi 
site des écoles Mes paroisses du 
Cent vingt-huit pages de mar- nord 
chendise bien en demande — M. Henri Molgatest de retour 
remplies d'aubaines EATON que de Vancouver 
vous ne voudrez pas laisser Baptème 
passer ! « 
On est actuellement en train Le 8 juin: Marie-Paulette-Lin- 
d'expédier par la poste le catalo- da, fille de Garnet Smith et de 
gue d'été EATON. Si vous n'avez Marie-Louise Dauphinais. Par- 
pas encore reçu le vôtre, infor- > # 
nez-vous À votre bureau de pos- rain et marraine, M. et Mme 
te local où au bureau de com- George Seel, oncle et tante de 
mandes EATON le plus rap- l'enfant 
roché 
S'ils n'en ont plus, faites-en la 
demande au Département de = PR ENT +7 
Cireuwfatior 
p} , 1 n WE *f 
Sharmucie Préfontaine 
THE T. EATON CO. ps 7 td ‘ 
Limited * “ 
WINNIPEG } 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES DENTS 


#T.EATON C2... 


|| Frottez légèrement sur gencives 
|| fl cesse de pleurer instantanément 
35e per porte 


Cours de gardes-malades 


Les jeunes filles ayant leur grade VIII et 18 ans 
d'âge accompli, qui désirent prendre le cours de 
15 


septembre prochain, n'auront qu'à s'adresser à la 


gardes-malades pratiquantes commençant le 


Supérieure de l'hôpital Ste-Rose, Ste-Rose-du-Lac, 
348-8C. 


d'ici au 15 juillet 


Il sera encore 


très difficile 


D'OBTENIR UNE 
AUTOMOBILE NEUVE 
cot 616... 


Donc faites remettre 
la vôtre 
à neuf 
dès maintenant 


Adressez-vous à 


E. Labossière et Fils 


St-Boniface 
203 970 


Mécanicien ayant 28 ans d'expérience" 


353, ave Provencher 


Téléphone: 


POÜR TOUTES 
VOS CUISSONS 
… EXIGEZ 


À Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté ei le Patriote” 


N.-D, de Lourdes 


| Déces 
M. Joseph Schroh est décédé à 
demeure le mercredi 4 juin 
“prés une longue maladie M 
Schroh vint de West Bend, Sask 
établir à Lourdes comme £orge- 
n en 1942 Il fut enterré à N.D 
le vendredi 6 jum. 
laisse dans le deuil 
Mme Schroh (née Jo- 
éphine Helten ine fille, Joan 
Mme Joseph LeNéal) et Edwin 
Baptemes 
Le 5 juin: Gérald-Albert-Jc 
cph, né le 24 ma fils d'Albert 
Fouasse et de Rose Jacques. Par- 
in et marraine, M. et Mme 


Joseph Jacques 
Journée champétre 
6 juin les élèves de 


1 
ole de Notre-Dame de Lourdes 


e vendred 


é 
se rendaient à Rathwell pour 
une journée champêtre. L'équipe 
le balle molle des filles et l'equi- 
pe de balle dure des garçons ren 
ontrérent les équipes de Tre 
| e. Les garcons des classes 4 et 
5 donnèrent une démonstration de 
gymnastique et les filles du grade 
; ne petite aanse 
C.K.8.B 

La upe d'artistes de CKSB! 
était parmi nous le samedi 7 juin 
Elle donna la premiere represen- 
tation pour les enfants à 4 heures 
et le soir à 8:30 pour les adultes 
Tous jouirent de leur soirée. Le 
ésultat fut magnifique, $411 net. 

Remerciements 

Les Révérendes Soeurs remer- | 
ent Clai sans doute une ma- 
man de chez nous, pour ses pa-! 
roles délicates et ses precieux en- 
co igements 

imille Schroh desire remer- 


ous ceux qui 


récent 


Inwood 


leuil 


| Mme L. Watt a acheté l'empla 
cement Olsen 
Mmes Hilander et Hermansen 
sont parties résider à Fort Fran-| 
ces d 
| Mme Wm Cossette est rentrée 
à l'hôpital de la Miséricorde, de 


| Winnipeg, le 27 mai. Elle y a su- 
bi une opération d'appendicite. 
‘ Le R. P. Jobin et M. W. Cos- 
|sette sont allés à Winnipeg le 
jeudi 5 juin rendre visité à Mme 
Cossette 
Mme Bostrom et son fils, Char- 
lie, étaient ici la semaine passée. 
M. et Mme A. Collette sont ren- 
|trés dans une des maisons Cos- 
| sette, 


St-François- 
Xavier 


Confirmation 
Le 3 juin, S. Exc. Mgr G. Mur- 
ray, assisté de son chancelier, M. 


l'abbé J. Carter, a confirmé. à 4 


h. de l'après-midi, 30 garçons et 
20 filles de la paroisse, 1] était 
assisté au choeur de M. l'abbé E.- 

| A. Halde, de St-Vital. M. et Mme 

Rodolphe Précourt étaient les 

parrains des confirmants, 

Après le souper au presbytère, 
R. Précourt est allé recondui- 
Son Excellence à Winnipeg 

Sépulture 

Le 6 mai a eu lieu la sépulture 
Jean-Wilfrid St-Germain, en- 

fant âgé de 3 mois, fils de M. et 

Mme Joseph St-Germain. Le dé- 


M 


re 


ae 


funt mourut subitement le 4 du 
même mois 

| Baptème 

| Le 11 mai: Marie-Thérèse-A- 


| drienne, 
de Joseph Mousse 
ne Lamothe. Parrain et marraine, 

| M. et Mme Alfred Zastre 

| Ici et là 

| Le 3 juin, M. Joseoh Mousseau 

| transportait d'une distance de 11 

| milles sa nouvelle maison sur le 

| 19ème lot de la division du ter- 
rain de la paroisse 

| M. Richard Willing est à cons- 


truire un garage et une bouti-| 


que sur la propriété de M. J.-B. 
| Heuring. La boutique servira 


Vente spéciale 
de ‘’ fin de saison‘ de 


POUSSINS 
SOUBRY 


avons plusieurs milliers de 
poussins de deux semaines, pour 
livraison immédiate. Ces poussins 
ont tous été éclos dans des incuba- 
teurs électriques, modernes 


Nous 


AGE: DEUX SEMAINES 

Approuvés Mâles ROP 
100 50 100 50 

Po b! 3300 1700 3500 1800 

B. Rocks 2025 1060 2125 11.10 

Pat B.R 30.00 1550 3200 16,50 

N. Hamps 2025 10,60 2125 11.10 

Poul. NH 3000 1550 3200 16.50 

L. Sussex 2350 1225 

Tous les poussins proviennent de 

troupeaux approuvés par le gouver- 

nement 

100% arrivent en vie gar Poulettes 

vé exactes 

Poussins supplémentaires envovés 


en cas de pertes le long du trajet 
a 


Ecoutez le 

“VIEUX RACONTEUR" 
a CKSB 
jeudi à 8 h. pm 


Mardi et 


lui ont témoi- 
; de la sympathie lors de son 


née le 24 avril, enfant | 
au et de Bibia- | 


[d'entrepôt pour machines ara- 
toires 


e 


La compagnie Burns, de Wini 
peg, a terminé la construction de 
2 batteuses de pois ve sur la 
ferme des frères Régnier, pour 
répondre à la récolte de pois 
verts de cet été, Plusieurs cen- 
taines d'acres de pois verts ont 
ete ensemenceés ces dermères se- 
maines. La gelée de fin de mai 
n'a pas trop endommagé la ré- 
coite 


Ste-Anne des 
Chênes 


æ 4 in dernier s'éteignait 
à l'Hospice Taché, à l'âge de 82 
ans, M. Edmond Smith 

Né à St-Zéphirin de Courval 
comté de Yamaska, PQ. le 19 
février 1865, M. Smith arrivait 
au Manitoba à l'âge de 24 
Plusieurs St-Joseph, 


ans 


paroisses, 


1 


| 


| 
| M. Edmond Smith 


|Thibaultville, St-Pierre et défini- | 


où il se fixa 

témoins de 
et de son 
I1 fut 


|tivement Ste-Anne, 
jen 1911, purent être 
son activité débordante 
savoir-faire en agriculture, 
un de nos pionniers. 

M. Smith laisse une nombreuse 
famille et de nombreux amis. Lui 
survivent: 3 filles, Mmes Edm. 
Fréchette, de St-Pierre, Jos. Du- 
fresne, de Ste-Anne, et Raymond 
Lavergne, d'Edmonton, Alta: 4 
{ fils, MM. Joseph Smith, de Ste- 
| Anne, Henri, de Lorette, Edouard 
[et Alfred, de St-Boniface. 11 lais- 


se aussi 23 petits-enfants et 
arrière-petits-enfants. 
Le service funèbre eut lieu en 


l'église de Ste-Anne des Chênes, 
le 7 juin, à 10 h., au milieu d'un 
grand concours de parents et d’a- 
mis. La messe fut chantée par la 
chorale de la paroisse, Le R, P. 
Blanchet officiait, assisté du R. P, 
Létourneau, comme diacre, et du 
R. P. Lassonde, comme sous-dia- 
cre 
L'inhumation eut lieu dans le 
cimetière de Thibaultville, où M. 
le curé F. Normandin présida au 
|Libéra et à l'enterrement, 
| M. Ferland, de Lorette, s'occu- 
|pait des arrangements funèbres. 
Remerciements 
La famille Smith remervie les 
nombreux parents et amis qui, à 


| l'occasion du décès de M. Edmond 
| Smith, ont offert messes, 
sympathies. Elle remercie 


fleurs, 
tout 


particulièrement le personnel de 
l'Hospice Tiché où le défunt a 
| passé ses derniers moments 


|Mme À.-J. Lavack 
‘atteint ses 90 ans 


Le dimanche ler juin, il y eut 
| une réunion de famille à Ste-An- 
ne des Chênes, à l'occasion du 
80ème anniversaire de naissance 
de Mme A.-J. Lavack. 

Fille de Firmin Préfontaine, 
née à St-Ephrem d'Upton, PQ. 
en 1857, Annie Préfontaine vint 
avec la famille s'établir à Ste- 
| Agathe en 1882. De là, elle démé- 
|nagea à St-Pierre où y mourut 
son premier mari, M. Ulric Grat- 
ton. Elle etait la soeur de feu 
| l'hon. Albert Préfontaine, qui fut 
|ministre de l'Agriculture dans le 
| cabinet Bracken. s 

Assistaient à cette réunion, qui 
se tint chez M. et Mme Walter 
Lavack, Mme veuve Ovide Pré- 
fontaine, âgée de 86 ans, ainsi que 
les neveux et nièces de Mme La- 
vack: M. et Mme Georges Pré- 
fontaine, M. et Mme Eugfne Tu- 
renne, M. Georges Gratton, M. et 
Mme Noël Vadeboncoeur, M. et 


Mme Charlemagne Préfontaine, 
M. et Mme Edouard Vadebon- | 
:coeur, M. et Mme Edmond Pré-| 


fontaine, M. et Mme Eugène Pré- | 


fontaine, M. et Mme Antoine Pré- 


fontaine et Jean Préfontaine. M 
et Mme Georges Lavack, Mme 
Fernando Dufresne et Mme Emi- 
le De Coninck étaient aussi pré- 


sentis 


Prix réduits en juin 
Taylor-Made 


Poussins approuvés, qui rapportent 

des profits 
Leghorns blancs 1 400 
445 
45 
445 
+70 
470 
495 


Alex. Taylor Hatchery 


362, rue Furby W 


Tél 33-% 


innipeg. Man. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| la tombe il y a trente ans 


19 | 


[et Mme Pierre Combot, fils, 


INSTITUTRICE DEMANDEE 


Le district sco Riel No 
844 requiert les services d'u 
nsütutrice expérimentée pour 

scolaire 1947-48. Catho- 


trésorier, Grande Pointe, Man. 
319-8C 


ON DEMANDE 
Institutrice qualifiée pour 
Ecole Lévis, no 1005, Ste-Eli- 
sabeth, Man. 22 élèves. Gra- 
des 1 à 8. Salaire: $1,250.00 
sser à Mme Hermine 
Ste-Elisa- 
366-8C 


S'adre 
Rivard, secrétaire, 
beth, Man. 


Ste-Agathe 


Déces 
Le jeudi 5 juin, Mme Emile 
Joyal (Eva Péloquin) s'éteignait 
pieusement à l'Hospice Taché, 


| après de longues années de mala- 


die. La défunte était membre de 
la congrégation des Dames de 
Ste-Anne et a toujours montre 


une piété et une patience à toute 


|épreuve, surtout au cours de sa 
dernière maladie. 

Mme Emile Joyal naqüit à Ste- 
Agathe en 1891 et vécut toute 
sa vie. En 1912, elle épousa M 


| Emile Joyal, qui l'a précédée dans 


Lui survivent: 2 fils, Emile et 
Etienne une fille, Madeleine 
(Mme Cyrille Pelland), ainsi que 
7 petits-enfants; son père et sa 
mère, M. et Mme Paul Péloquin, 
ainsi que 6 frères et 7 soeurs 

Les funérailles eurent lieu en 


| l'église de Ste-Agathe, le 9 juin 
M. le curé J.-C. Paillé officiait 

Les porteurs furent: MM. Ed- 
mond Joyal, Claude Joyal, Aimé 
Robert, Denis Dumesnil, Jacques 
Péloquin et René Fenez, tous ne 
neux de la défunte 


| M Paul Joval conduisait le 
deuil, La bannière de Ste-Annx 
éteit portée par MM. Lucien Pé- 
loquin et Georges St-Goddard 


La quête fut faite par Mmes Ed- 
mond Lemoine et Aimé Robert 
L'inhumation se fit dans le lot 
| de famille à Ste-Agathe. 
Remerciements 

Les familles Joyal, Pelland et 
Péloquin remercient sincèrement 
tous leurs parents et amis qui 
leur ont témoigné de la sympa- 
thie, soit par offrandes de mes- 
ses, de bouquets spirituels ou de 
fleurs, soit en assistant au servi- 
ce, à l'occasion du décès de Mme 
Emile Joyal. 

Ici et là 

La semaine du 28 mai eut lieu 
| la retraite paroissiale prêchée par 
Îles RR. PP. Aubin et Tremblay, 
Rédemptoristes. Merci à ces dé- 
voués missionnaires. 

Nos meilleurs voeux de suc- 
cès accompagnent Mlle Cécilia 
Connelly, Bachelière ès Sciences, 
|qui nous a quittés la semaine der- 
nière pour se dévouer aux oeu- 
vres sociales de Grande-Prairie, 
Alberta. 


Saint-Norbert 


Fête des finissantes 

Le jeudi 5 mai avait lieu dans 
la salle académique du couvent, 
|la fête des finissantes dont voici 
le programme: 

Duo de piano: “Festival March” 
—Monique de St-Denis et Joan 
Gregory; Mot de bienvenue 
| Thérèse Gorge; Chant: “Les clo- 


| 


à |ches du Printemps” Le cours 
| supérieur; présentation des finis- 
santes — Juliette Audette: Duo 


| de piano: “La Valse des Gazelles” 
— M. de St-Denis et Joan Grego- 


ry; Récitation: “The Madona of 
the Classroom — Béatrice Lam- 
jbert; Chant: Vent d'Ouest, de 


| Larrieu — Rose-Marie St-Jean: 
Récitation: ‘“Souhaits d'une édu- 
catrice à des finissantes Mu- 
| rielle Côté; Chant: “Smile” — Le 
{cours supérieur, 
| Présentation 
souvenirs, 


des médailles- 


Promesses d'allégeance des fi- 
nissantes 
j Mot de M. le Curé. 
| O Canada. 
| Ce programme — court et de 
{couleur locale — sous la prési- | 


dence de notre bon M 
qui est de toutes nos fêtes, a été 
gouté par nombre de parents et 
d'amis des “dignitaires du jour”. 
_ Les médailles-souvenirs ont 
[été gracieusement offertes par 
|la Rév, Sr Supérieure de l'insti- 
tution. Nos félicitations aux fi- 
{nissantes: Mlles Madeleine Cam- 
peau; Dolorès Lord, Thérèse 
Champagne, Audrey Albright 
Cécile Perreault, Denise Emond, 
Agathe Trudeau, Gertrude Lus- 
sier et Stella Sochowski. 


St-Laurent 


Etudiants à l'honneur 

| M. Joseph Boucher, fils de M 
jet Mme Joseph Boucher, de St- 
| Laurent, a terminé sa troisième 
iée de médecine à l'Université 
Laval, de Québec, avec la haute 
note de 92% pour moyenne, M. 
[Joseph Boucher est le frère de 
{Mile Pierrette Boucher, garde- 
|malade graduée tout dernière- 
|ment et gagnante d’une bourse 
pour la continuation de ses étu- 
des de garde-malade 


es 
| ar 


| M. Edmond Colliou, fils de M 
|et Mme Alexis Colliou, élève fi- 


|nissant du collège de Gravel- 
bourg, a obtenu la médaille d'or 
pour la conduite et l'application 
dans la classe de phiiosopt un 


second prix de succès pour toutes 


les matières du cours et le pre- 
mier prix pour l'étude de la phi- 

| losophie 
M. Edouard Combot, fils de M 
éga- 


le Curé, | 


lement élève du collège de Gra- 
] a fait ses Be 
le gagnant d'un prix 
»: et d'application 
de coès 
Mariage 
Allard—Gauéry 
edi 14 n a 


et 


Méth 


élan reve 
blanche en jet 
était retenu par 
roses blanches. 
Ramona Allard, soeur | 
ari, et May Gaudry, soeur 
étaient filles d'hon- 


long voile 


ouronne de 


du n 
de la mariée 
Leurs toilettes étaient l’une 


neur 
de teinte bleu 
teinte rose pale 

Les garçons d'honneur 


l’autre, 


pale de | 


étatent 


MM. Georges Carrière et 1. Gau- 
4rs 
Après la cérémonie religieuse, 
n nch f servi chez les pa- 
ents de lar iée. Le souper fut 
servi chez les parents du marié 
Les jeunes époux résideront à 


St-Lauren 


Ste-Elisabeth | 
Decès 

Le 30 mai dernier, la paroisse 
de Ste-Elisabeth perdait son plus 
vieux et plus ancien paroissien | 
dans la personne de M. Jean-Bap- 
tiste Rivard { 
Né le 18 octobre 1860, à St-Ai- | 
1é, PQ. M. Rivard, comme 
centaines de compatr 
avait émigré aux Etats-Unis 
tant dirigé vers l’ouest du pays, il 
épousa Mlle Delphine Duprey, 
à Neche, D.-N. le 5 avril 1888. En 
1902, le district de Ste-Elisabeth | 
était ouvert depuis quelques at 
nées lorsqu'il vint s'établir 
une ferme de cet endroit, avec sa 


mn 


ses 


famille déjà grandissante. Il y fit | 
la culture jusqu'en 1940, lorsqu'il 
se retira au village 

En plus de son épouse, le dé- 
funt laisse neuf enfants dans le | 
deuil: Edoua-d, de Los Angeles 
Alfred, de Ste-Elisabeth: Jean 
Baptiste, de La Salle: Adélard, de 
Donnelly, Alta; Délima (Mme 
Hormisdas Morin), de St-Malo 
Delphine (Mme Edmond Lus- 
sier), de Ste-Elisabeth; Irène} 
(Mme Georges Alarie), de St- 
Boniface: Bella (Mme Amédée 
Collette), de Ste-Elisabeth, et | 
Olivine (Mme Euclide Collette), 
de Morris, Man: de plus, un 
grand nombre de petits-enfants 


de neveux et de nièces 

Les funérailles ont eu lieu à 
Ste-Elisabeth, le 2 juin, au milieu 
d'un grand concours de parents 
let d'amis. Le service fut chanté | 
à 10 h. par M. l'abbé A. Décosse, | 
curé, On remarquait au choeur: | 
MM. les abbés A. Boulet, curé de | 
La Salle, et A. Hébert, curé de 
St-Adolphe 

Les porteurs étaient: MM. Ro- 
land et Gilles Lussier, Alcide et 
Florent Collette, Cyprien et René 
Rivard, tous petits-enfants du dé- | 
{funt. Un neveu, M. Maurice Du- | 
prey, fils, conduisait le deuil et 
| deux autres neveux, MM. Adrien 
Desaulniers et Philippe Duprey, | 
firent la quête du service, 

Remerciements 

La famille Rivard désire ex- 
primer sa vive reconnaissance à 
toutes les personnes qui lui ont 
montré de la sympathie à l'occa- 
sion de son deuil récent, 


Aide de l'UNESCO 


‘aux savants 


PARIS -— L'UNESCO a décidé ! 
| de consacrer la somme de $80,000 
pour l'année en cours pour aider 
| les conférences qui se tiennent en 
vue de favoriser un large courant 
d'échanges entre les savants des 
différentes nations du monde, tant 
sur le plan de l'information que 
sur celui des idées 

Parmi les organismes auxquels 
l'UNESCO compte apporter de 
l’aide, figurent le Conseil interna- | 
tional des unions scientifiques 
dont les commissions siégeront en 
juillet à Paris, à Lyon et à Lon- 
äres, l'Union internationale pour 
| la physique pure et appliquée qui 
tiendra ses réunions à Prague, à 
Cracovie et à Londres, le congrès 
de l'Union internationale de géo- 
graphie qui se réunira à Paris et à 
Lisbonne 

Enfin, l'UNESCO aidera égale- 
ment diverses conférences qui se | 
tiendront à Copenhague, à Stock- | 
| holm, à Oxford et à Laussanne, | 


James Shaen 


Optometriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 


| 
1 
| 
Téléphone 97 850 | 


| 


DR JACOB 
et ses Associés 


Dentistes 
BUREAUX 


WINNIPEG 
21514, avenue du 
Portaze 
Edifice 
Montgomery 


BRANDON 


| 939, avenue 
Rosser 


Heures: b. am. à 6 h pm 


| fille d'Albert Storkson et de Thé- 
| rese 


let marraine, M. et Mme Salomon | 


| glais. 


PAGE CINQ 


Venez visiter le 


VATICAN! 


Le nouveau film français 
‘L'Histoire 


A 


du Vatican‘ 


sera presente 


a 


St-Eustache 


le dimanche 15 juin 


à 8 heures du soir 
Elie 
Ci 


à 8 heures du soir 


| 


le mardi uin 


Mariage 
Carey—Rattigan 


En Ontario 
Kenora, Ont. Le lundi 9 juin, à 9 h. ft cd 


Dre 16 ag 


M. et Mme René Mantha Rattigan, fille de M. et Mme 
: : 4 . Rattigan, avec \I Jan Carey, 
camp bien connu de Long Bay lo de N° à M: d dan 
Lodge, près de Kenora, Ont. ont} %°,". Ve SUR w 
eu le plaisir d'avoir la visite de Carey, de la NE? St-Roouara, 
leurs parents: M. et Mme Louis de Winnipeg. M 1bbé A. Mo 
Gaudry, de Glennella, Man.; Mme |'°4U, leur donna Ne DRE 
[Mélanie Poirier et ses enfants del" iptiale et chanta la grand'messe 
St-Boniface: M. Gustave Dubois La mariés Te, + PRET de s0n 
[de La Broquerie: et M. et Mme | P°r2 était revelle d'une longue 
|J. Caisse et leur fils, de Paris,| "00e de satin blanc et d'un long 
Francs a ésident au New! 2! Mlie BB de : fille 
Paré d'honneur elle portait une longue 
C' t it la première lé de obe rose ( 1 n } Le t L1 L de a 
famille de M. et Mme André Du- | MEME Au&nci 
bois, anciennement de La Bro- M. Terry Care frère du ma- 
| querie, deux des premiers colons | F6 etait garçon d'honneur 
de la région de Winnipeg Pendant la mie es jeunes 
———— —————— _ filles chantèrent le Propre et 
Pinewood l'Ordinaire de la me sous la 
direction de Mme Joséphine San 
che, Après la bénédiction, Mme 
Baptemes "Mae Triskle chanta le cantique 
Le 27 avril: Marie-Alke-Vir-j Mother Dearest accompagnée 
ginie-Lillianna, née le 10 avril, |à l'orgue par Mlle Marie Hébert, 


Une réception eut lieu à la ré- 
sidence des parents de la mariée, 
|à Sleeman. 


Bonot. Parrain, Marce! Bo- 
not; marraine, Mme Edna Bonot, 


Le 11 mai: Joséphine, née le ; 
| 24 avril, fille de ana Tétreault M. et Mme James Carey réside- 
let d'Anna Séguin. Parrain, Fé-|"ont à Winnipeg 
|lix Séguin; marraine, Thérèse Va-et-vient 
Tétreault, , M. et Mme Sylvio Jodoin, et 
Le 15 Mai: Marie-Adèle-Flo- | leur fillette Claudette, sont allés 
rence, née le 30 avril, fille de J. établir leur demeure à Port Ar- 


|thur, Ont, 


| MM. J. Gauthier, W. Gauthier 

put : . let C. Hébert, de St-Malo, Man, 
Le ler juin: Adèle-Rose, née |s6nt venus visiter la région de la 

le 19 mai, fille de Paul Landry et |;ivière La Pluie. 

de Marie-Rose Bellerose. Parrain | Fête-Dieu 


| 
| Une heure sainte eut lieu dans 
| l'église, dimanche soir, à 7 h. 30, 
au lieu de la procession, contre- 
mandée à cause d'un orage 


Bouchard et d'Augusta Crespei 
gne. Parrain, Félicien Bouchard; 
marraine, Adèle Bouchard. 


Decaire. 

Le 8 juin: Joseph Franck Hunt- 
ley, adulte converti, né le 27 juil- 
let 1924, fils d'Isaia Huntley et | ù ) * 
d'Ethel Mayers, de Sutherland! Mme S. Decaire a dû dégarnir 
Parrain et marraine, M. et Mme|le joli reposoir qu'elle avait si 
Jean-Noël Sanche. bien décoré pour recevoir la vi- 

Le 8 juin: Joseph-Hector-Ed- | site du T, S. Sacrement 
win, fils d'Hector Gouliquer et ® 
d'Irène Albée, Parrain, Antoine 
Gouliquer; marraine, Rose Lan- 


Utilisez toujours les feuilles ex- 
térieures des légumes feuillus (lai- 
Itue, choux, etc.) 


PERMANENTE 
JOLIE -— SOUPLE —— NATURELLE 


Cette ondulation est vraiment un chef- 
d'oeuvre de style de coiffure. Notre per- 
sonnel qui est constitué d'opérateurs experts seulement 
est entraîné de façon à adapter votre coiffure à votre 


personnalité. k 
Prix régulier: $5.00 $3.00 
54.50 


Sans machine, crème à l'huile 


GUARANTEED WAVE SHOP 


Suite 2, Edifice Stobort Près du théètre Lyceum 


Téléphone 96 090 


Oftenez un MILLAGE ADDITIONNEL! 


Procurez-uous des 


PNEUS DE 
CAMIONS 


HI-MILER 


’GOODF YEAR 


VOYEZ-LES AUJOURD'HUI CHEZ 


Tessier Frères 
St-Jean-Baptiste, Man, 


LE CHOIX: DE 4 SUR 5 DES MÉNAGÈRES 


QUI GAGNENT DES PRIX. 
POUR LES CUISSONS À LA MAISON 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


a 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté 


et le Patriote” 


i Loù ils feront une partie des ré-! rench 
t-Hubert | En route pour ix France { Lebret Fe Nous pes À ad entre F ville 
Sain - L Aude de œuitt coites. 1 s 1! " à 
Le R. P. Curé fous a quities, | siautres: M. Alcide Beauchesne et] 4 :t Mme Aimé Tessier ont 
Baptème le lundi 9 juin, pour se rendre en! Ulne retraite parc issiale dont |, ls, MM. Sylvio Lafrenière, Vio- |? Eu Let Dos sur 
Er à 4 | clmina- | France. Il prendra l'avion le ven- | l'ouverture eut lieu le dim 27 la et Siméon Boisvert, et Marcel de M. Tessier, au bureau de poste 
7 3 2e" " :'àr FL New-York, à 11 h.|8 juin, fut préchée par le gere reg " Le SE, : ; 
Ppamel fille d br Poncelet ! dredi 13 juin à New . Juin, Iut p À Lavallée et frères sens souhaitons bonne 
Dre, | 7: #8 Geer- am. pour être à Paris, le lende- | J Michael, O MI. de Suskatoon se 0 leur ouhaitons ne 
et de son épou * put 9 | v , RL TE ES \anc £ 
truida Endiie enve de Holilan- dr. — mm Poe Dr Lite à La salie | Va-et-vient Jack£fish | M. le curé Labrecque, de Val 
ce l'an derr PRES © gp À sdieies lui « été | ,,En visite ici dimanche dernier: Marie, est venu le dimanche ler 
saine, M. et Mme Vietor Dumon- parotsssa! u S: à M, Raoul Lecours, de Régina; lei et là juin dire la basse messe, à 8 h. 
t ten l'enfant. | lue en français par M. O. Praud, | netL de La- \ nérei , 
eaux, oncle et tante de l'enfant | cd - Mme R. Paquin et Louis, de La d Nous le remercions de son dé- 
et en anglais par M. Gérard P. de} PE at} Messner, de! M. et Mme Léonard Cadrain ok “vb 
Nos malades | one. Lai ljord; Mlie Esther Messner, : era v | Vouement; il remplaça M. le curé 
Le à à : elles M.'!Laforest, pour lui offrir au nom Régina. De Gravelbourg:. M. Du- | ont eu la douleur de perdre leur | dater 774 
Au e es veli à | 5 ou : S # F raveiDour L ù LL £ Gr | dut é } 
Gustave Praud, toujours à l'hôpi À ge + 5 ogmeee Pour | ont et ses fils, Emile et le R. F. bébé, Maurice, âgé de 24 jours M. Côté, de Ponteix, père de 
tal à Vancouver, est réellement Me +” + gg 4 ”4 arnie lui a! Dumont, Mile E. Mailhot, M. Mar- Nos malades : Mme Fernand Mme Jean Entem, était de passa- 
sur le chemin de la guérison NS  SISSS re À a = it d'une !©*l Leblanc et M. Paul Piché L'Heureux, à l'hôpital d'Edam:| ee à Frenchville récemment 
M M Boutin est revenu mr ag ge ha ag pero s- Le R. P. M. De Bretagne est ac- | le bébé Aline Blanchette, à l'hô-|” 14 Henri Poudrier est retoi 
4e pital Genéral de Winnipeg he ve ue ge JE. r À l'école gt. | tuellement de passage ici pital de North Battleford. né en Colombie-Britannique. Il 
L a sut a nent specis RE po ensionnaires de Mme J. Pomminviile assisla au Mme Lepine et sa fille, Solange, | était venu faire ses semailles 
Son ét nie sesi sensinie- l'h " de MF TES Un gen- mariage de ses nièces à White-|,,nt venues de Marcelin visiter | M. et Mme Honoré Beauchamp 
" arr : ae : Ê His £a 2e. | WOOË leurs filles et soeurs, Mmes Léo-|étaient de passage à Willow- 
1 lu petit corcert avait élé orgar | ‘ Tl | 
ei et là # ee ee nard Cadrain et Ed. Lacoursière. | Bunch, dimanche dernier 
Le R P A Mollé FM est |nisé par Mue Léon Jordens P il tie ë ! Ce ; 
ne St-Hubert, Î] rempiace- Des souhaits de bienvenue onÿ Lac Pelle r Mariage 
a leR P Curé durant son voya- | aussi été offerts au R. P, A. Mol: M. Rodolphe L'Heureux, fils! Wolseley 
al France. Nous lui souhaitons | lé, FMI Nous remercions sincèrement | ;, M et Mme Léonidas L'Heu- 
ge ’ pres pe drama rpg AE le R. P. Bugeault, qui nous a prè-|,,.,x à épousé Mile Dorothy Pru- | Fête-Dicu 
“Le A P. Granger, FML, est| Dollard ché üne si belle retraite en pré- | den fille de M. et Mme Donald] jgsjgré les pluies torrentielles 
LÆ | paration pour le congrès eucha-|p;uäen de Cochin LS a mis D és fs ton. 
de retour d yage assez pro- Avi Pa ruden, da ns Û qui ont précédé cette fête, la ma- 
né x Etat r en ( mn En visite chez leurs enfants, M. )r"#snque. Anniversaire de mariage |tinée fut idéale pour la proces- 
E > 4 ro rt : ' 1 1 
bie-Britannique et en Aiberta et Mme H. Desautels ainsi que , Mme Eva _Lea 24 dr) _ x Les parents de Mme Joseph |siom. 11 y eut reposoirs à l'église 
N prétons à faire | leur fils, Edouard, de Ponteix DL AUES. POS. DS: VOUS 1, M. et Mme Howard Laclare, | et au couvent. 
in bon accueil à la fameuse fan-| Miles Pauline et Noëlla Larose, Se a à eg in s'est ren- | ont célébré leur 30ème anniver-| Portaient le dais. MM. Gédéon 
fare ège Mathieu de Gra-|de Ponteix, sont venues rendre 2. Willow-B Le ce: 1 à assis- | Saire de mariage, le 5 juin, | Langlois, Adrien Bonneville, O- 
elt £. le 24 juin prochair site à leur soeur, Mme R. Des- y 2 Less 1 s ai Plusieurs parents et amis se! wen Dubé et Stanley Cieckie 
: te aux ordinations qe . : « . 
ns ‘=? lanchar vel!sont réunis à Vawn lors de cette | wicz. A 
, lle Marguerite Desjardins, de SE ST EL ET dcsasion, | Mmes Gédéon Langlois et E- 
t-Vict st romen : ï ine, est venu pas , é * noi mi ureaul ai : an 
» + mes parents 7" + ©°6E|ques jours chez M. le Curé Pique-nique paroelal | de saint Anne Ellen ts 
c- - LS als à £ ") ne : . : on n pt " +1 r ü 
es af aires Cv Agnès Gosselin est allée M. pe gg cr le Swift M. le Cure nous or perse Le le taient assistées de Mmes Hélène 
i voir sa famille à Fife Lake opération à l'hôpital de Swi pique-nique paroissial aura lieu | Dureauit et Emile Tourigny. 
M. le curé Lemay nous a quit- | Current ; le dimanche 6 juillet. | Les Enfants de Marie 
& do 0E ° : Mile R. Adam est partie au sa- à d en- , vai 1 7 
tés pour quelques semaines; il| 7° D vo u'Asvèlle | Tous les amis des paroisses vaient la statue de la Vierge Ma- 
tou e mon e est allé voir ses parents dans !a| D 07m 0e : by Qu : “és * |vironnantes sont cordialement | rie, portée par Mlles Yvette Bon 
province de Québec HU on à FU. | invités. |neville, Alice et Emilda Dureault 
Soirée de paniers bacquestal et Wright, ses deux | F [a pe us pe ÿe. M 
ar M la président t les d soeurs, sont allées la reconduire À se retraite + pased s 7 2, 0uent ‘des 
* | me la présidente et les dames | : " son 4 : fleurs devant le Saint Sacrement. 
” de l'Autel remercient tous ceux Mme Tremblay, de Courval, Quarante heutes 
n æ | et celles qui contribuèrent à faire | est venue rendre visite à sa fille, Aa | : x ; 
LA | de 1 tré Les ci 0 | Mme George Pellerin près la procession de la Fé- 
L e la soirée de paniers un vérita- ! Mme Ge RE elerin. A C 
4 «= F : V er + 2 "hÀ- te-Dieu, il y eut exposition du 
Ts ble succès. Les recettes se chif-! M. Eloi Verret est sorti de l’hô Saint Sacrement à l'éelis 1 
Es | frérent à 8280. Un remerciement | pital de Ponteix S nt à l’église, mar- 


L'homme qui se tient au cou- 
rant de l'actualité a-t:il plus de 
chance de réussir? 

Je le crois. La plupart des 
gens que je connais et qui ont 
des positions importantes s'in- 
téressent aux tendances du 
marché, à l'érosion du sol, aux 
questions ouvrières, à la poli- 
tiques et à d'autres sujets 
d'importance générale. Ils 
s'expriment avec facilité et 
leurs opinions sont ordinaire- 
ment claires et réfléchies. 

Ce n'est pas une coïncidence, 
et j'y vois plutôt la marque 
d'une qualité de jugement et 
de largeur de vue, 

Mais la politique ne m'inté- 
resse pas. Fite ne me concerne 
pas, dites-vous peut-être. 

Le fait est qu'elle concerne 
toute personne intéressée à 
préserver notre mode de vie 
démocratique. D'autres événe- 
ments d'actualité exercent une 
influence semblable sur votre 
vie, 

Le fait de s'intéresser plus 
vivement À ces questions est 
une marque de civisme, mais 
on n'a qu'à considérer les 
hommes qui réussissent pour 
constater que cela ne nuit pas 
à l'avancement. 


Voici un fait que tout Cana- 
dien devrait connaître: les 
placements de plus de quatre 
millions de Canadiens, dans 
l'Assurance-vie, constituent un 
facteur important dans la 
stabilisation de l'économie 
nationale, 


| spécial à M. l'abbé Bleau, curé Nous remercions M. Beaulac 
d'Eastend, qui égaya la soirée a- | des vues intéressantes qu'il nous 
vec ses chansons d'enfants | a données 


Les gagnants des prix furent:! Mme MacKinnon (Lucille A- 


M. Albert Dufresne, Mme D. Gré- |lary) est retournée chez elle, en | 


Victor pendant l'absence de no- 
tre curé. 


goire, M. O. Auger, Mille A. La- | Colombie-Britannique, 
berge et M. Cadorai. | _ Nous remercions M. le curé A. 

sis M an Rousseau, de Cadillac, d'être ve- 
| |nu chanter la messe du dimanche | 
| St-Victor | alors que M. le Curé était absent. 
1 1 
| l'abbé Ducharme, vicaire | w 
ide Willow-Bunch, dessert St- | illow-Bunch 
! 

1 


Le personnel de l'hôpital re- 
Déoès |mercie sincèrement Mme Pascal 
Bonneau pour le don qu'elle fit, 
après 

à 


Le 31 mai, 
|maladie, mourait 
| Willow-Bunch, M. 
| regard 
Natif de la province de Qué- 
|bec, il arriva dans l'ouest il y a 
| plus de 30 ans. Pendant plusieurs 
|années, il demeura à St-Victor, 
où il avait un magasin: il démé- | 
nagea ensuite à Scout Lake, où | 
lil eut la direction du bureau >| 


une longue | 
l'hôpital de |jes employés en ont profité. 
Pierre Beau- | M. Eddie Dionne fut transporté 
| d'urgence en avion à l'hôpital de 
{Moose Jaw, le 29 mai dernier. 
| Après une opération chirurgicale, 
| on nous dit qu'il prend du mieux, 
Nos lauréats au collège 

Félicitations à Bernard Roy, 
pour le prix d'Excellence en 
Versification, le ler prix d'His- 
toire de l'Eglise, le ler prix en 
Français et le ler prix en His- 
toire moderne, 

Félicitations à André Ron- 
deau, pour son prix de Condui- 
te en d’Application, et son prix 
de Succès et d'Application en 
violon. 

Félicitations à Robert Roy, 


| poste pendant une vingtaine d'an- 
| nées. 

I1 laisse dans le deuil sa fem- 
me et 6 garçons: Martel, de Mont- 
réal: Lorenzo, de Willows, Sask: 
René, de Scout Lake, Sask.: Léo, 
de Lisieux, Sask.: Louis et Eu- 
dore, de St-Victor; 5 filles, Lau- 
rette (Mme Armand Fafard), de | 


{ 


|Scout Lake: Thérèse (Mme ur le 2èm i è 
|O’Reilly), de St-Victor: Rita | La Méthode. DRE 
| (Mme O. Préfontaine), de Li-1 Félicitations à Roland Gran- 
sieux; Gilberte, Soeur du Pré- 


ger, pour son ?ème prix de Suc- 
cès en Syntaxe et son ler prix 
en Anglais. 

Félicitations à Charles Cam- 
pagne, pour son ler prix en Ca- 
téchisme et le ?ème prix de 
Succès en Syntaxe, 

Félicitations à Claude Du- 
perreault, pour son prix de 
Succès et d'Application au pia- 
no. 


cieux-Sang, de St-Boniface, Man. 
et Emilia, à la maison. 

Le service eut lieu à St-Victor | 
le 3 juin 

Les porteurs furent les 3 fils 
du défunt, René, Louis et Eudore, 
et ses 3 gendres, O, Préfontaine, | 
A. Fafard et W. O’Reilly. | 

Une foule nombreuse de pa-| 
|rents et d'amis sont venus rendre | 
un dernier témoignage de leur | 
[amitié à ce vaieureux pionnier. | 


Concert de fanfare 
La fanfare du collège sera À 


| À tous ceux qu'il laisse dans! Willow-Bunch, le jeudi soir 19! 


le deuil, nous offrons nos sincères | juin, pour nous offrir un régal 
sympathies. (ble d Elle fait 
L |ble de manquer. e fait une 
Nos malades | tournée 0 toute la province 

Mlle Christine Martina a été|ce printemps et elle a un pro- 
transportée d'urgence à l'hôpital | gramme tout à fait spécial et in- 
de Moose Jaw. Elle était em-|téressant: chants, violon, décla- 


| 
| 


W:11# |ployée chez M. Noël Lanoie de-| mation, opérette, morceaux des- 
ne ar anne : : ” 8 £ 
puis quelques mois. |Criptifs, etc, . . . et très varié, 
|comme vous voyez. 
none eme 


CABINET DENTAIRE à ARCOLA, Sask. 


Réservons cette soirée pour la 
fanfare. Nous ne Je regretterons 
pas! 


Examens de français 


il y a quelques semaines. Tous | 


musical qu'il serait impardonna- | 


M. R. H. M. Temple, CR., avo- 
|cat conseil du Canadien National, 
a pris sa retraite avec pension, 
|récemment, après plus de 41 ans 
de service au Réseau national. 

|  Natif de Toronto, Reginald H. 
|M. Temple a fait ses études en 
Isa ville natale. En 1906, il entra 
au service du Canadien Nord et 
|après avoir occupé divers postes, 
il fut nommé en 1919, solliciteur 
| général et agent des réclamations 
{pour le territoire s'étendant 


ans plus tard, il devint avocat ré- 
|gional du Canadien National à 
| Winnipeg. En 1926, il fut nommé 
avocat général adjoint au quar- 
tier général du Réseau à Mont- 
| réal et fut promu avocat général 
truis ans plus tard. Il était avo- 
{cat conseil depuis 1945. 

| Avant son départ, M. Temple 
[a été l'objet d'une réception in- 


| time au cours de laquelle un con- | 


| fortable fauteuil et un radio lui 

| furent remis au nom de ses con- 

\frères et des employés du bu- 
reau. 

| 


| Saint-Louis 


| Baptème 

Le 12 mai: Jocelyne-Marie-Ma- 
deleine, née le 2 mai, enfant de 
IM. et Mme Léonard Lavergne. 
Parrain et marraine, M. Antoine 
| Daniel et Mlle Madeleine Laver- 
| gne. 
| Retraite paroissiale 
| L'ouverture de la retraite pré-| 
chée par les RR. PP. Aubin et 
Tremblay, de Ste-Anne des Ché- 
Înes, Man, a eu lieu le 8 juin au 
soir. 


de | 
{Port Arthur à Victoria. Quatre | 


quant le commencement des Qua- 
rante heures. La vilaine tempé- 
rature et les mauvais chemins 
empêchèrent plusieurs de nos pa- 
roissiens d'assister aux messes et 
aux heures saintes. 
Ici et là 

En fin de semaine chez ses pa- 
rents, Mlle Denise Dureault, de 
Régina; chez M. Adélard Cyr, 
Mme Melançon, de Broadview: 
chez M. Wilfrid Brière, M. et 
Mme Alex. Arsenault, de Régina: 


chez M. Alphonse Pitre, M. et 
Mme Malache, de Broadview: 
chez des parents et des amis, 


Mme Rochon. de Vancouver: chez 
M. Léo Mailhot, leur fille, Mar- 
guerite, de Régina. 

M. Francis Coueslan a dû su- 
bir une opération à l'hôpital. des 
Soeurs Grises de Régina. Nous 
lui souhaitons un prompt réta- 
blissement, 

Mlle Evelyne Pion, institutri- 
ce à l'école Southgate, fut appe- 
lée d'urgence au chevet de son 
vieux père, malade à Saskatoon. 

Si vous êtes désireux de con- 
|naître notre village et ses acti- 
vités, soyez aux écoutes tous les 
jeudis, de 11 h. 15 am. à midi 
(heure avancée), au poste CKRM. 


Radville 


Va-et-vient 


classique au collège Mathieu de 
|Gravelbourg, M. Euclide Bouras- 
sa était de passage chez lui pour 
[quelques jours, la semaine der- 
|nière 
| M. Alphonse Nadeau, de Bé- 
chard, Sask., a passé quelques 
jours chez ses parents, M. et Mme 
Charles Nadeau, Il était en route 
|pour Colgate, Sask., où il a obte- 
nu un emploi permanent avec le 
Canadien National 

M. et Mme Paul Mondor, de 
Willow-Bunch, étaient de passa- 
ge à Radville, la semaine dernièe- 


re. 
M. et Mme E. Mazur, d'Amulet, 
Sask., étaient en visite, samedi et 


dimanche derniers, chez M, et 
Mme Isaïe Lacaille, 
M. et Mme Albert Bourassa 


sont allés à Régina voir leur en- 
fant à l'hôpital des Soeurs Grises. 

Mlle Marguerite Martin, assis- 
tante garde-malade” à l'hôpital 
des Soeurs Grises de Régina, est 
en vacances chez ses parents, M. 
et Mme Alfred Martin. 


La chorale du couvent s'est 


Après avoir terminé son cours | 


ON DEMANDE 


Un ÿr teur ou une insti 
tutrice gue qualifié pour 
l'école du village de Cariton 


Grades 1 à IX. Nombre d'élé 
ves, 30. Salaire, $1,400.00. Ou 
verture des classes, 25 août 
S'adresser à M. Marcel Robin, 
Carlton, Sask, 360-11P 


ON DEMANDE 
l'école St-Albert, nm 
4284, instituteur stitutrice 
avec expeérie | 
(bilingue 
élèves Salaire 
nent First”: 
selon les années d'expérience 
S'adresser à M. L., Dumon- 
ceaux, Paradise Hill, Sask. 


Pour 
ou 
pré re 
pour 
$1,440 00 


ji 


de er 


Perma- 
et plus 


mentionner que le président 


cette t ve est un des nôtre 
M. Euclide Bo sa, élève du 
collège 

On demande aux paroissiens de 
faire un effort pour assister à ce 


montrer ir 


le beau travail 


te séance afin de leur 


appréciation pour 


[accompli par le collège. 
| Seance 

Et ne faudrait pas oublier 
que l'Union Théâtrale de Mont 
réal nous reviendra le lundi 23 
juin, pour une autre séance dra- 
matique semblable à la dernière 
|qui a certainement gagné l appro 
|bation de tous ceux q y Assis 
terent. 

lei et la 

Après un séjour de quelque: 
semaines comme gérant-supplé 
ant, M. Lat est retourné à 
Willow-Bunch 

Mlle Cécile Bourassa est rer 
due au  sanator | de Fort 
Qu'Appelle, où elle recevra de 
traitements, Nous lui souhaitons 
un prompt rétablissement 

Montmartre 


Depuis le ler juin, le service 
de la distribution du lait dans le 
village est donné par M. Martial 


Beaudin, qui a acheté l'équipe 
|ment de M. G.-A. Lévesque. Ce 
dernier. nous quittera pour Ste 
Anne des Chênes, Man. où il a 


|acheté un commerce, 
Chambre de Commerce 

Lors d'une assemblée des 
toyens du village, tenue le 
mai, il a été décidé d'organiser 
une Chambre de Commerce, Les 
officiers suivants ont été élus 
président, M. Louis Fournier: vi- 
ce-président, M. M. Jackman 
secrétaire, M. Joseph Joubert, 
et trésorier, M. D. Wippler. 
Ici et la 

Chez la société des Dames de 
| l'Autel, Mme Wilfrid Coupal, fils, 
a été élue présidente, et Mme An- 
|tonio Hamelin, vice-présidente, 
| La procession de la Fête-Dieu 
| a eu lieu le 8 juin. Deux reposoirs 
lavaient été préparés, chez MM. 
| A.-T, Breton et Ph. Perron, Les 
|rues avaient été balisées et la 
{pluie bienfaisante a commencé 
| a tomber après l'entrée de la pro- 
{cession dans l'église, 


ci- 
97 


ai 


ici à donner des cours de coutu- 
ire à une douzaine de jeunes fil- 
les. Il y aura tout probablement 
[un second groupe qui commen- 
cera les leçons sous peu. 

Les examens de français ont 
|eu lieu le 7 dans les salles du cou- 
vent. Les surveillants étaient: 
M. Ph. Perron, M. l'abbé Léon 
| Savoie, M, L.-P, Côté et Mlle W. 
| Williams. 
| La construction des trottoirs 
ten ciment avance rapidement; 
plus de deux mille pieds sont dé- 
jà terminés. La guerre avait in- 
terrompu ces travaux commen- 
|cés il y a quelques années, MM. 
| Oscar et Fernand Langlois sont 


[en charge des travaux. L'ouvrage | 


sera terminé vers le ler jüillet. 


| La campagne de charité en fa-! 


veur de l’Orphelinat de Prince- 
Albert du 21 mai a rapporté la 
somme de $276.00. 
| En visite chez M. l'abbé Léon 
Savoie: M. et Mme Onile Co- 
meault, de Vancouver: Mme N. 
| Provost, de Goose Lake, Sask.: 
| M. David Comeault, de Kenaston, 
{tous de retour de St-Hubert, où 
ils ont rendu visite à leur grand- 
|mèêre, 
| M. et Mme L.-P. Côté et Mme 
|J.-A. Léveillé ont passé quelques 
[jours à Winnipeg, St-Boniface et 
| Transcona, 

Le 15 juin: conférence et films 
| par le R. P. À. Joyal, OM. 
| Le 22 juin: la Troupe Carmel 
jouera “Coeur de Pierre”. 
| Le 25 juin: concert du collège 
de Gravelbourg, 


Mile Florence Marchildon est | 


Winnipeg, Mon., 13 juin 1947 


LE SERVICE PUBLIC DU CANADA 


derrande 


UNE FEMME PUBLICISTE, $3,900-$4 500 
e J x 


AA è ++ 


ère des Mines et 


$ 


DES SURVEILLANTS REGIONAUX DU SERVICE SOCIAL, 
$3,600-$4,200; $3,000-$3,600 et $2,580-$3,000 


DES PREPOSES AU SERVICE SOCIAL ET DES COMMIS 
$2,580-$3,000; $2,100-52,580 et 51,944-$52,244 


à 4 


combattant 


tère des Aftaires des anciens $ rs centres 


DEUX SPECIALISTES DES PROJETS, $2,700-$3, 120 

Commission d'assurance-chômage, Ottawa 

UN SPECIALISTE EN SCIENCES AGRICOLES, (REPRODUCTION DES 
PLANTES), $2,100-$2,580 


Service des fermes expérim Oùt 


voir les avis affichés aux bureaux de poste 
bureaux du Service national de placement, ou aux bureaux de 
Commission du service civil par tout le Canada rmules 
demande que l'ôn peut obtenir aux bureaux dois 
parvenir immédiatement à la 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA 


OTTAWA 


sux 
la 
de 


Pour tous les détails, 


susmentionnes 


LEE] 


Ponteix 


Emilie Lavallée et sa fa 


Cartes Prot 


essionnelles 


Mme 


mille remercient sincèrement les PHARMACIE DUNCAN 
parents et amis qui leur ont té- 

moigné de la sympathie à l'oc- Avenue Centrale 

casion de leur récent deuil, soit PRINCE-ALBERT, SASK 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 


offrandes de messes, p | 
bouquets spirituels et fleurs, soit | 


par 


n page far der y BONBONS PAPETERIE ET 
gen mate comnanse Téléphone 2155 
Duck Lake | NOUS LIVRONS 
Le dimanche 8 juin, M. l'abbé 
François Bianchaï, fils de M.! DR E. A. SHAW 


Emile-P, Blanchard, célébrait sa 
première grand'messe solennelle | 
en l'église de sa paroisse natale 
L'église avait été artistiquement 


SPECIALITE DES YEUX 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 10, Edifice Mitchell 


Au-dessus de la pharmacie Duncan 


décorée pour la circonstance, et} Fa 
la chorale de la paroisse exé- | Téléphone ob Résidence 1554 
cuta avec brio le chant et la mu- | PRINCE-ALBERT, SASK 


sique 

| A 10h, le nouveau prêtre mon 
ta à l'autel, accompagné du R. P 
J. Lebris, O.M..,' de Duck Lake, 
comme prêtre-assistant, du R. P 


H.-J. COUTU, CR. 


AVOCAT, NOTAIRE 


|A Blanchette, OMI., son pro Suite 5 Edifice Imperial Bank 
fesseur de ‘ St-Boniface, comme | PRINCE-ALBERT, SASK 
idiacre, et de M, l'abbé R, Le- FE 

mieux, son confrère de Gravel | 

bourg, ordonné avec lui le ler! 

juin à Willow-Bunch, comme FRANK D. CULP 
sous-diacre. OPTOMETRISTE 

Mgr H. Desmarais, P.A., V.G. (Spécialiste de La vue) 


{curé, souhaita la bienvenue aux 
| deux nouveaux ordonnés, avec 
des termes spéciaux d'affection 
{a l'adresse de M. l'abbé François 
| Blanchard, le sixième prêtre que 
la paroisse a donné à l'Eglise. Le 
|sermon de circonstance fut pro- 
Inoncé par le R. P. J, Lebris, 
OM. | 
| À cette occasion, un banquet | 
intime fut offert par les parents 


1105, AVE. CENTRALE 
Téléphone 2039 


PRINCE-ALBERT, SASK, 


| Pour achat et vente de propriétés de 
| ville, commerce et termes, assurances- 
vie et feu, adressez-vous à 


J.-B. BARIBEAU 


{Bureau à l'ouest du Bureau de Poste) 
Tél. 3543 ou 2278 Prince-Ailbert, Sask, 


ternellement ses félicitations et 
ses meilleurs voeux au benjamin 
des prêtres de la paroisse. Les 
RR. PP. Blanchette et Lebris et 
M. l'abbé R, Lemieux adressèrent 
aussi quelques mots dans le mê- 
me sens. 

. M. l'abbé François Blanchard 
répondit en termes émus, remer- 
'ciant du fond du coeur le curé 
de la paroisse et tout particuliè- 
|rement ses bons parents, ainsi 
{que tous ceux qui ont contribué 
à organiser une si belle fête en 
son honneur et à lui offrir de 
précieux souvenirs et une bourse 
bien garnie. 

C'est une belle page inscrite 
aux annales de notre paroisse dont 
[nous garderons tous un inoublia- 
ble souvenir. M. l'abbé François 

, £ restera dans sa famille jusque 
ML l'abbé F: Blanchard Lau la fin du mois, puis, il re- 
du nouveau prêtre à la salle pa-| tournera dans son diocèse, à Gra- 
roissiale, auquel assistaient, sous velbourg, pour y commencer son 
la présidence de Mgr Desmarais, | ministère. 
qui avait à ses côtés les nouveaux] Le Seigneur voudra réaliser 
prêtres, les RR. PP. E. Rhéaume, |, FLE de santé, succès et bon- 
principal de l'Ecole St-Michel; heur aue nous avons formulés 
J. Lebris, O.MI, curé de Titanic, |à son adresse, à l’occasion de sa 
Sask.: A. Blanchette, OM; ! «| première messe solennelle qui a 
l'abbé E.-G. louchet, vicaire de | Gonné lieu à de si belles fêtes ici, 
la paroisse, ainsi qu'une soixan- | 
taine de parents et d'amis de! 
Duck Lake et des environs, qui 
offrirent au nouveau prêtre une | 
bourse et quelques autres ca-| 
deaux appropriés. | 

Mgr Desmarais exprima pa- | 


LE 


MAGASIN DE 
LINGERIE 
POUR DAMES 


J.-S. Meyer, chirurgien-dentiste Le sdmedi 7 juin eurent lieu Va-et-vient [rendue à Qu'Appelle, dimanche | Paptiones HUILE DE CHARME No 100! le plus complet en 
| u d binet dentaire iles examens annuels de français TR PC Cas ti " rti | dernier, où elle a chanté la! Le ler mai: Joseph-Jean-Ro- | not $ | [4 
annonce were # "2 à inet de |de l'ACFC. Do RP. C 44 | grand'messe. Elle a ensuite con- | bert, enfant de M, et Mme Hervé Portum pur d'Orient Saskatchewan 
rcola ask. | s surveil s étaient: n repos Pre TTON, |finué à ] énédic- | Perras. Parrain et marraine, M. | L à 
x és du = \1'abbé R Duc ns D nn de. Prince-Albert, , remplace. Fm An Tara mg let Mme Johnny Kruja. Bite Ponge sr au Grond essostiment ot pris 
Réception sl loi Êc Balthazar et M. Eugène Du. RE re goes Par À 008 près-midi. Les enfants devaient |, 4 PE rang et $1 00 "sn ile port très modérés 
éce tou rd. serge, Pos 4 À “w. prendre part à un pique-nique | Ge M. et Mme Harry Van de Vo- | (MIS K 1 | 
’ ‘ uaire saint rès Wa-1777; aps: Lei. ‘ payé par CoO.D 
: sé Une cinquantaine d'élèves er! aie de _ e Thé es À |qui n'a pas eu lieu à cause de la |&hel. Parrain et marraine, M, et | AAA <> | 
Pour rendez-vous: téléphone 40, Arcole, Sask. crivirent ces examens: de ce nom. |K4W: Pour le pélerinage du S|Éainéretürs Incllnente: de s'a | Mme Archie Van de Voghel # $1.25), s once 36 00. | 7 
= me = = x bre, quatre étaient de l'école An- | ï à à |musèrent tout de même au sco-| Le 30 mai: Georgette-Hélène, Ennm À art A Pr a id | 
J.-S. MEYER chor. lent et M D ne at HE (fille de M. et Mme J.-A. Caron | 
| à LÉ [ont salué avec joie us + te L,Coneert du 20 juin | Parrain et marraine, M. et Mme Lu so t > ns à Avenue Centrale Prince Albert 
j F i É Ames HE rss ‘à lanfare du collège Mathieu, |&-A. Lévesque. | Cosier "E ! 
Doeteur de la faculté de Médecine de l'Université de Fribourg ae? juin Ralpb-Francis: fils |qui revient d'un voyage en ve | de Gravelbourg, ea éipanes area Le ler juin: Evelyne-Jeanne- | 
Shaw. Parrain et marraine, M. le | Générale. Le 27 mai À « en. | tournée le vendredi 13 juin, qui|Marie, fille de M. et Mme Ed. 
. De te Dr et Mme R. Fréchette. | d tr y PeuPhone CS se Te durera presqu'un mois. Les artis- ! Tricotaux. Parrain, Rémi Ferra- 
> 8 juin: Fr Charlott irent à Frudhomme, ainsi que !tes donneront leur concert dans |tOn: marraine, Nellie Gesyler 
| a , . ' FRE AROTIORER les élèves des grades supérieurs, lenviron 25 de nos paroisses can: SEX Le # juin: Lucile-Léonie-Ma- g 
{ ai je, imanche ler juin, fille du pour. les fêtes du cinquantenaire | nnes-françaises Leur  pro-lrlie, fille de M. et Mme Emilien lenvenue 
\ | Es age et de pre pr des Filles de la Providence, | gramme DR Don L eue |Labrèche, Parrain et marraine 
h Las arräin et marraine: } et Mm F4 amn siste 3 IUSique, | +4 4 note A ’ 
/ Le dimanche 15 juin 1947 enr À ed mg “ e Fête intime du ler juin chants et déclamations bilingues, | M et Mme Antonio Béliveau. 
\ Le 8 juin: Jean-Joseph-Marcel. Le ler juin, une fête intime] Nous sommes fiers d'annoncer | Le 8 juin: Linda-Elise-Marie, P 5 * 
fils d'Adrie aus e ac leut lieu au couvent de St-Louis, |qu'ils seront à Radville, le ven- |fille de M. et Mme Jimmy Singa. ou Premier Con res Eucharisti ue 
n Beausoleil et de is, |q | 4 
4 F pt M 2 H Jeannine Bonneau, Parrain et |à l'occasion de la graduation des | dredi 20 juin, à 8 h. p.m., à la sal- | Parrain, M. John Merk: marrai- 
\h e e aria e marraine, M. et Mme Louis Poi-| élèves du grade XII. . |le Memorial, Et il serait bon deine, Sophie Proseyk, du diocèse de Gravelbourg, 
# rier représentés par M. Albert! Les gradués étaient: Mlles Ge- 
Roy et Lumina Roy (Mme J.-P. neviève Forseille, Annette Ro-| "= — ge A ch à nb a Gt _ i r 
Bonneau). . dier, M. Marchildon et M. Lucien qui sors 


à Lebret, Sask. 


©e Messe en plein air, 
au Sanctuaire du Sacré-Coeur 


Lacroix | 
Nos félicitations aux élèves ain- | 
qu'aux religieuses qui savent | 
si bien inculquer dans l'âme de | 
leurs élèves des sentiments droits | 
et éle qui les rendent à mé-| 
me d'affronter les difficultés de | 
la vie sans défaillance et d’'ac- | 
complir coûte que coûte leur de- 
voir, 


Aux Etats-Unis 
Plusieurs fermiers sont partis 
cetle semaine pour les Etats-Unis 


me 


. 


RNA 


tenu à Ponteix, 


ves 


les 17, 12 et 13 juillet. 


Tous les lundis, à 7 h. 45, heure avancée, 
une causerie sera radiodiffusée du poste CHAB, 
en rapport avec le Congrès. 


Le lundi 16 juin 
Conférencier: M. l'abbé P.-A. Boudreau 


Sujet: ‘Comment assister à la messe’, 
Soyez aux écoutes. 


© Procession aux flambeaux 


e Consécration au Coeur Immaculé de Marie 


— TOUS SONT LES BIENVENUS -— 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


lei et là ï 

M. Nelson a entrepris la cons- 
truction d'un nouvel hôtel très 
moderne. 

Il nous fait plaisir de saluer 
M. Eugène Benoit, qui est le nou- 
vel agent du “Poo!”, 

Naissance 

Le 2 juin, à l'hôpital de la Ste-| 
Famille, à Prince-Albert, un gar- | 

on est né à M. et Mme Joseph | 


ranger. 


PAIN “SOM-MOR"” 
Chez tous les epiciers 
Envoyer votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE -ALBERT SASE. 
Telephone 3698 


4 


“On ne fait jamais trop pour la sainte Vierge", 
(S. Bernard) 


"29 
/ 


“2 PILULES MORO 
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Le Vle et dernier artiche eur | qu importance 


La constitution de l'U.R.S.S. 


| 
| 
l 
| 


| 


la Constitution de URSS. Quant aux liber'és civiles 2e! 
De *. 1 cles précédents cordées, elles son! nues en re8- | 

, P ers … nalgré des textes qui sem 

: « enlevés « ent assez généreux. Dans l'in-| 

J ” à Fd terprétatior faut toujours se 

2 P épu- souvenir du fait que seul le parts 

bliqu membres de l'URSS. | Bolchevik jouit de toutes les pre- 
L'article 14 de ls constitution é-|rogatives Comme exemple de la 
tablit bler . P 11 se di se inullité de libertés civiles, nous 
en ? donnons l'article 124 qui à trait 
“ à la liberté de conscience: “In 
trop order to ensure to cilizens free- 


dom of conscience, the church in 
the USSR. is separated from the 


| 


1 


signifs ‘ he Action 
rs ” n of Soviet Socialist | state and the school from the 
Revublles, es oresented t tulchurch. Freedom of religions 
ghest organs of state authority | wership and freedom of anti-re- 
end ors {£ r nt covers:  lifious propaganda is recognized 
Represensation of the Union!for all citizens” (C'est moi qui! 
" terna na clations on- | souligne) 
it rotifioation of trecties Bien noter qu'il est permis d'a- 
tate dorer, mais qu il n'est pas permis | 
Qu ” « d'enseigner | 
A des ’ w put Par contre, la propagande (en- 
<s into the USSR seignement et action) anti-reli- | 
‘ the bservan- | fieuse est permise! Et . l'in- 
” ( Ar 1 ihelterprétation et l'exécution sont 
s RH | ensurins tormity | confiées au parti Bolchevik! 
4 et titut { the Unior Peut-on conclure autrement 
nr € et titution que l'article même qui prétend 
{ 3. garantir la liberté de conseience 
s..+ ’ the basis|en fait, assure sa destruction la 
{ state monopoly plus complète? Sangez bien: un 
‘ A D! { the £ te citoyen peut prier. Il peut aller 
F R. à ell as là la messe. Mais, il ne peut pas 
{ the : evenue lenscigner de religion. Le curé 
; P Republican | à l'église ne peut vas enseigner 
” budget É de religion: il peut prier et invi- 
k { the c ter à prier avec lui: il ne peut pas 
; { edu- | faire nnaître le Dieu qu'il prie 
cation and public healtt Le papa qui a la foi ne peut pas 
B—Establishment of the prin-|l'enseigner à son fils! Par con- 
ciple { labor legislatior tre, le sans-Dieu a tous les droits 
>—Lægisiation on the licial de propagande! 
syst and iicial procedure Sous couleur de liberté de con- 
cri 14 | codes, et science, on ne peut pas pousser 
e de bonne foi, de- | l'hypocrisie plus loin. 
ant une telle ncentration de Et, c'est pour respecter l'athéis- 
p e peut faire autrement me de ces gens que l'on n'ose 
] 6 7 jue les £ ver pas mentionner Dieu aux séances 
‘ nt IF républiques na de l'O.N.U.! 
nale et autonomes n'ont, en Si nous ne nous ouvrons pas les 
fait, aucune juridiction qui vaille | yeux, à quand la paix? 
à « domaine de quel Paul PRINCE 


Sur n'importe 
quelle ferme 
grande ou petite 


La méthode COCKSHUTT 


est la meilleure de toutes ! 


L'assortiment Cockshutt comprend un instrument aratoire 
pour tout travail à faire sur la ferme. Ce qu'il y a de 
plus, c'est que pratiquement chaque instrument Cockshutt 
est manufacturé dans une grande varièté de grandeurs... 
et avec une variété d'accessoires. Ainsi, quels que soient 
vetre sol ou vos récoltes... que votre ferme soit grande ou 
petite ... que vous vous serviez de chevaux ou de trac- 
‘teurs... vous pouvez choisir les 
instruments Cockshutt spéciale- 
ment adaptées à vos besoins. 


 TRAYEUSE 
COCKSHUTT CONDE 


Tous les autres facteurs étant égaux, 
vous ne pouvez obtenir des profits 
plus élevés par tête qu'avec le trayeuse 
mécanique Cockshutt Conde. C'est la 
raison pour laquelle les laitiers ston- 
dardisent leur travail en achetent la 
trayeuse mécanique Cockshutt Conde, 
Ainsi ils obtiennent plus de leur trou- 
peau leur production est accrue et 
leurs protits ougmentés. 


à tracteur 
COCKSHUTT 


Le rapidite à faire les récoltes est souvent synonyme de profits plus 
considérables et de meilleurs résultats. La réponse c'est le pouvoir. . . 
transmis par votre recteur à votre lieuse à tracteur Cockshutt. Elle est 
faite de façon à pouvoir accomplir beaucoup d'ouvrage sens effort, .. 
heure après heure. .. jour aurès jour... 
pendant plusieurs récoltes. 


Moisonneuse 


batteuse 
COCKSHUTT 


Elle olimine le coût d'achat de la corde à lieuse et les dépenses peur 
mettre en quintoux et pour battre. Elle fait tout le travail dei battages 
en une seule operation. Un homme peut faire tout l'ouvrage... sim- 
plemen et ropidement, Elle se vend 

en deux modèles: auto-propulsion 

ou ochionne per le tracteur, 


| efficace qui 


|euse au 
|consacré, asile de fidélité et 


LA LIERRERE EL Le 


Le fontere de college de Gravelbourg 


PATRIOTE 


La fanfare du collège de Gravelbourg donnera une série de concerts dans la province de la 
Saskatchewan du 15 juin au 15 juillet. Voici l'itinéraire des soirées: 


Ponteix 15 juin 
Ferland 16 juin 
Lisieux 17 juin 
St-Victor 18 juin 
Willow Bunch 19 juin 
Rodville 20 juin 
Kennesse Lake 21 juin 
Bellegarde 22 juin 


La réputation de la fanfare du collège de Gravelbourg est connue non 


Storthoaks 23 juin 
St-Hubert 24 juin 
Montmartre 25 juin 
Sedley 26 juin 
St-Brieux ler et 2 juillet 
Albertrille 4 juillet 
Prince- Albert 5 juillet 
Debden 7 juillet 


Marcelin . # juillet 
Bellevue 9 juillet 
Domremy 10 juillet 
Prud'homme 11 et 12 juillet 
Vonde 13 juillet 
Duck Loke 14 juillet 
St-Laurent 16 juillet 


seulement en 


Saskatchewan mais même dans tous les milieux artistiques de l'Ouest. Nul doute que tous 


les Canadiens français se feront un devoir d'aller l'entendre. 


L'Intronisation du 


Esprit de l'Oeuvre 


Par l'Intronisation, les familles 
donnent au Coeur de Jésus cette 
réciprocité d'amour qu'il désire 
Elles peuvent dire avec saint 
Jean: “Quant à nous, nous avons 
cru à l'amour que Dieu a pour 
nous; Dieu est charité . .. ; nous 
donc, aimons Dieu parce qu'il 
nous à aimés le premier.” 

Elles s’assurent ainsi les tré- 


sors de grâces et de bénédictions 
promises par le Sacré-Coeur. 

Lorsque l'amour la per- 
senne aimée en proie aux mépris 
et aux outrages les plus ignomi- 
nieux, il prend la forme de com- 
mais d'une compassion 
aboutit nécessaire- 
ment à la réparation. Or, si nous 
écoutons sainte Marguerite-Marie, 
c'est bien son amour outragé et 
méprisé que Jésus propose dans 
le culte de son divin Coeur. Nous 
l'avons entendu plus haut: s'il 
demande des honneurs, ce sont 
des honneurs réparateurs. 


voit 


passion, 


accentue deux 
corres- 
deu: 


L'Intronisation 
idées de réparation qui 
pendent exactement aux 
grands crimes de notre époque: 
les attentats contre la famille; 
attentats contre la Souveraineté 
de Notre-Seigneur en que 
Roi et Maitre de la société chre- 


les 


ant 
tant 


tienne. 
Redisons-le: Jésus-Christ est 
Roi. Or tout règne durable est 


bâti sur l'autorité et l'amour, 
Par c'est-à-dire 
par ia soumission libre et amour- 
sceptre divin, le fcyer 
de 


le 


l'Introntsation 


confiance, présente à Jésus 
trône vivant où Il exerce sa sou- 
veraineté d'amour. Intronisé dans 
la famille toute pénétrée de la 
divine charité, le Souverain 
Maître y demeure comme chez 
les siens pour diriger et surnatur- 
aliser la vie intime du foyer. Il 
en est le Roi. Il y règne par son 
amour. 

C'est bien alors qu'Il reçoit 
une véritable réparation pour les 
outrages faits à sa Royauté par 
la conjuration des sectes contre 
‘autorité paternelle, pour la des- 
truction du foyer chrétien. 

Mais il 
demande consécration et les hom- 


y a plus. Le Sacré-Coeur 


mages des nations. Il attend 
d'elles un culte national, oeuvre 
difficile, mais dont la réalisation 
esj certaine parce qu'Il l'a dit 


| 
| 


Sacre-Coeur | 


“Je régnerai malgré mes ennemis 
et tous ceux qui s'y opposeront” 
“Si tu le crois, tu verras la puis- 
sance de mon Coeur dans la ma- 
gnificence de mon amour.” 


L'humanité va vers ce Règne 
social du Sacré-Coeur, Consciem- 
ment ou non, les peuples pré- 


parent ce triomphe final du Con- 
quérant universel des âmes “dont 
le Coeur sera victorieux par la 
miséricorde”. Et c'est l'Intronisa- 
tion surtout qui prépare cette vic- 
toire d'amour. 

“L'aube laisse entreyoir ce que 
sera le midi, et Nous qui, dans 
cette très louable pratique de la 
Consécration des familles au 
Sacré-Coeur, saluons l’aube de ce 
midi tant désiré, où la Souverain- 
eté du Christ Jécus sera reconnue 
de tous, nous répétons avec une 
confiante allégresse, la parole de 
saint Paul: Oportet illum reg- 
nare! Il faut qu'il règne!” 

Car la petite société de la fa- 
mille, en lui ouvrant ses portes, 
en lui chantant à genoux l'Hosan- 
na de son triomphe particulier, 
prépare son Intronisation pub- 
lique, sa souveraineté universelle 
d'amour, et répare ainsi les apos- 
tasies des gouvernements et des 
peuples. 

Mais cette consécration au foyer 
ne doit pas être un acte transi- 
toire, C'est bien la caractéristique 
de notre oeuvre, en effet, de ten- 
dre à créer un centre familial, un 
état permanent de vie surnatu- 
relle, de dévouement et d'amour 
envers le Sacré-Coeur. L'acte de 
consécration sera donc fréquem- 
ment renouvelé en famille, devant 
le trône permanent du Roi, à la 
prière du soir en commun, par la 
courte formule; plus spécialement 
et par la grande prière de Consé- 
cration du Cérémonial à chaque! 
anniversaire de la cérémonie] 
d'Intronisation — aux jours de 
peines et de tristesses, comme aux 
heures de réjouissances familiales 
— et surtout le jour de la FETE 
DU SACRE-COEUR qui sera 
célébrée au foyer comme une 
vraie fête de famille, parce que, 
dans cette autre Béthanie, on fête 
la Souveraineté d'amour du 
Maître, de l'Ami et du Roi de la 
maison 

Un excellent moyen pour 
river à cette fin, qui est essentielle 
dans l'oeuvre de l'Intronisation, 
est la signature et l'exposition du 


ar- 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR | 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, 


Winnipeg Tél. 93 452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 
OPTIONS — WINNIPEG 


udi Vendredi Samedi 


Lundi Mardi Mercredi ce 
one 2 65 65 58 55 85 65 
No 3 LS LA 65 Li 55 L 2] 
No 1 85 45 CE) Ca 85 65 
Fourrage No 2 LA 65 65 as 85 Lo 
Fourrase No 3 L:3 85 LE Lo 55 ss 
Sur voie net 65 65 65 65 85 LE] 
W. 2 6 ranes s3 93 ss ES °3 93 
cw © 1 6 ranss 93 83 93 933 93 93 
Fourrage No 1 ss EX 93 33 93 93 
Fourrage No ? 33 95 93 93 83 93 
Fourrage No 3 33 53 93 93 93 93 
Sur voie net 53 53 35 »3 93 85 
ee 2 355 359 4 30 360 360 4 sh 
c No } 350 554 4 355 355 355 4 355 
CW. 2 re) 310 319 4 320 320 320 4 320 
CW. No 4 315 324 4 325 325 325 4 325 
Erxot 265 27413 2175 275 275.4 275 
Sur voie net 345 352.4 353 353 3534 353 
AVOINE— 
LA 85 Li 65 65 55 
65 ss 65 65 85 55 
85 65 65 65 65 Lu 
ORGE— 
LA 95 es 93 93 as 
s3 EX) EX) 33 93 La] 
EX s3 93 83 93 #3 
SEIGLE— 
et LU 2 330 350 3504 350 
Octobre 251% 265, 1% 26 27074 214 
Décembre 40°, 41 249 2484 2514 240 


| garderont vivant 
| cette fête inoubliable, Voilà pour 


| ingénieurs 


Ce document 
est d’un effet saisissant, tant par 


document familial 


isa forme extérieure que par son 


dans les familles chretiennes | 


contenu qui rappelle à tous les 
membres de la famille les graves 
obligations qu'iis ont librement 
contractées lors de la solennité 
initiale, La signature du Prêtre 
qui a présidé et celle des parents, 


le souvenir de 


quoi on encadre ce document 
familial et on le place autant que 
possible, au-dessous ou à côté de 
l'Image bénite du Roi d'amour. 
Qui ne voit en même temps la 
belle protestation de foi et d'a- 
mour que cette promesse, signée 
de tous, constitue pour les visi- 
teurs et les amis? On envoie un 
double de ce document (en petit 
format, spécialement édité à cette 
fin) au Secrétariat de l’'Oeuvre: 
c'est là aussi qu'il faut le de- 
mander. Ainsi la famille sera vé- 
ritablement un sanctuaire, parce 
que le nom du Seigneur y est 
inscrit et la parole de Saint Jean 
se vérifiera: “Le royaume de ce 
monde est devenu le royaume de 
Notre-Seigneur et de son Christ 
et Il régnera dans les siècles des 
siècles. Ainsi soit-il.” 

PS. — Pour tout renseigne- 
ment s'adresser au Secrétariat de 


l'Intronisation du Sacré-Coeur, 
680, rue Collège, St-Boniface, 
Man. 


Les avions silencieux 

LANGLEY FIELD, Van. — Les 
aéronautiques améri- 
cains ont réussi à construire le 
premier avion “silencieux”, Le 
nouvel aéronef, à 300 pieds d'’al- 
titude fait à peine plus de bruit 
qu'un aéro-glisseur. Son hélice 
a cinq pales-lames tourne plus 
lentement que l'hélice ordinaire, 
mais augmente la vitesse de l'a- 
vion. Finis les procès et les plain- 
tes de la part des résidents en 
bordure des aéroports. Le silence 
se fait même dans le ciel. 


M, J. Bruchési donnera 
des cours en France 


QUEBEC — M. Jéan Bruchési, 
sous-secrétaire de la province de 
Québec, partira bientôt pour la 
France, où il séjournera pendant 
quelques mois. M. Bruchési a été 
invite à donner une série de cours 
dans diverses institutions fran- 
Çaises. Il quittera le Canada dans 
quelques semaines. C'est à l’invi- 


tation du gouvernement français | 
| confiées. 


que M. Bruchési fait ce voyage. 


nomme archevèque 
de Québec mutoil 
> (Suite de la première page) 


et président de l'Aca 
démie St-Denvs gagna le Prix 
du Prince de Galles. Plus tard 
professeur au Gfand Séminaire 
M. l'abbé Roy soccupa beau- 
coup des scouts et des routiers 
Né à Québec en 1905 

Son Excellence Mgr Maurice 
Roy est né le 25 janvier 1905, à 
Québec. 11 est le fils de l'hon 
juge Ferdinand Roy, juge en chef 
de la Cour de Magistrat et de 
feu dame Mariette Legendre 
décédée en 1945, Après de bril- 
lantes études secondaires au Sé- 
minaire de Québec, où il obte 
nait le titre de bachelier ès arts 
en juin 1923, il entrait au Grand 
Séminaire pour ses études théo 
logiques, qu'il couronnait dans 
cette institution par le doctorat 
en théologie. C'est le 12 juin 
1927 qu'il était élevé au sacerdo- 


ne 


Québec 


ce, à la basilique de Québec 
par Son Eminence le cardinal 
Rouleau. Aussitôt après son or- 
dination, ses supérieurs ecclé- 
siastiques le désignèrent pour des 
études supérieures en philoso 


phie, dans la Vilie Eternelle. M 
l'abbé Roy passa un an à l'Ange- 
licum et: revint à Quéoec, en 
1929, avec le doctorat en phi- 
losophie. Peu après, il était dési 
gné pour un autre stage d'étu 
des en Europe. Cette fois, il é- 
tait envoyé à la Sorbonne et pas- 
sait un an dans la Ville Lumiè 
re. Revenu à Québec, on lui con 
fiait la chaire de théologie dog- 
matique, à l'université Laval 
poste qu'il occupa pendant cinq 
ans Pendant les vacances de 
1935, il accompagna Mgr Camille 
Roy, alors recteur de l'université 
Laval, dans un voyage en Euro- 
pe, qui lui permit d'étendre en- 
core le champ de ses connaissan- 
ces. En septembre de la même 
année, soit en 1935, il abandon- 
nait la chaire de théologie dog- 
matique, pour occuper celle de 
théologie sacramentaire 

Le jeune abbé Roy était d'une 
activité débordante qu'il exerça 
dans divers champs d'action, tout 
en consacrant la principale par- 
tie de son temps à l'enseignement 
de la théologie. Il fut aumônier 
des étudiants, de 1938 à 1939 et 
nombreux sont ceux qui ont bé- 
néficié de son zèle apostolique et 
de sa direction éclairée. Son dé- 
vouement était inlassable et son 
ardeur ay travail était un exem- 
ple pour tous ceux qui se trou- 
vaient dans son rayonnement. 

Citation à l'ordre du jour 

Dès la déclaration de la guer- 
re en 1939, le jeune abbé Roy 
n'hésita pas à offrir ses services 
pour son pays. Nommé aumônier 
du Royal 22e Régiment, il par- 
tait avec cette unité le 8 décem- 
bre 1939, Il.devait se dévouer 
sans compter auprès de nos sol- 


dats pendant toute la durée de| 


la guerre. D'abord capitaine, puis 
major et enfin lieutenant-colo- 
nel, il suivit le régiment sur tous 
les champs de bataille. C'était 
l’aumônier idéal. Les soldats l'a- 
vaient en haute estime et en pro- 
fonde vénération. Ses brillantes 


(5, Exc. Mgr Roy est NOUVELLE 


dLemtthede "til" 66" toire des 


BOU 


TONNIE 


hime 


re mer o vére! 


Reprise Îles bas, rac- 
commode déchirures, 
pese les fermetures- 


éclair et les boutons 
Aussi 

La confection des bou- 
' ères. autrefois si 


taciles avec gravr 
Avec notre offre exceptionnelle 


recevez or 
DEUX de ces précieux accessoires Sa 
Usiactuon garentie où argent re 
Specia 3 ensembles pour 52.51 
HEATHER SPECIALTIFS Dépt 10 
Station B Winnipeg, Man 


Le communisme est le 
plus grand danger 


EDMONTON Le cardinal 
Tisserant, secrétaire de à Con 
grégation des rites orientaux et 


évêque de Porto et de San Rufi 
na, a déclaré dans une interview 
que c'est l'expansion du commu- 


nisme qui est, aujourd'hui, le 
plus grand danger pour le mon- 
de 

Le cardinal est venu au Cana- 
da étudier la situation de l'Eglise 
grecque ukrainienne catholique. 
li est accompagné de Mgr KR. Sa 


varyn, de Winnipeg: de Mgr Tho 
mäs McMahon, de New-York, et 
du R. P. Augustin Arcibal, de Ro- 
me. 

Le cardinal Tisserant offi 
ciellement ouvert au culte la nou- 
velle église catholique grecque 
Plus tard, il a pris place à un ban 
quet offert par des organisation 
ukrainiennes, qui coûté $250, 
000 


à 


a 


Stassen déplore les 
attaques protestantes 


ALANTIC CITY Harold 
Stassen, ancien gouverneur 
Minnesota, a condamné la Con:- 
vention Baptiste du Nord pour 
l'attitude qu'elle a prise à l'égard 
de la représentation américaine 
au Vatican ainsi qu'au sujet de la 
décision de la cour suprême ap- 
prouvant l'usage des autobus pu- 
blics par des enfants fréquentant 
des écoles confessionnelles. 

Dans un télégrame à l'officier 


E 
du 


qualités furent tellement appré-|des relations de presse à la con- 


ciées qu'on lui confia la lourde! vention, Stassen 


Î 


un membre de 


charge d'assistant outre-mer de |l'Eglise Baptiste de Riverview à 
l'Evêque des armées canadiennes. | St.Paul, Minn., a dit que tous les 


Ses mérites furent reconnus à |citoyens devraient 


la fois par l'autorité ecclésiasti- 
que et l'autorité militaire, Sa Ma- 
jesté le Roi lui décerna la déco- 
ration de l'Ordre de l'Empire 
britannique. Sa conduite coura- 
geuse sur les champs de bataille 
lui valut même une citation. 

Supérieur du Grand Séminaire 


Après la démobilisation, 
l'abbé Maurice Roy, revint à 
Québec, mais pour accepter de 
nouvelles charges très lourdes 
et faire bénéficier les siens de 
ses nombreux talents. Dès le 31 
décembre 1945, il était nommé 
Supérieur du Grand Séminaire, 
pour remplacer Mgr Ferdinand 
Vandry, devenu recteur de l'uni- 
versité Laval. 

Aux Trois-Rivières depuis un an 

Mais M. l'abbé Maurice Roy ne 
devait pas déployer longtemps 
son zèle dans la vieille institu- 
tion où il était si profondément 
attaché. Ses supérieurs ecclésias- 
tiques avaient déjà jeté les yeux 
sur lui pour la plénitude du sa- 
cerdoce. Le siège des Trois-Ri- 
vières étant devenu vacant par 


*suite de la mort de S. Exc. Mgr 


A.-O, Comtois, M. l'abbé Roy fut 
nommé évêque de la cité triflu- 
vienne, le 25 janvier 1946. Sacré 
le premier mai suivant, par Son 
Eminence le cardinal Villeneuve, 
il ne tarda pas à jeter du lustre 
sur sa charge épiscopale, com 
me il en avait jeté précédem- 
ment sur toutes les autres char 
ges importantes qu'on lui avait 


maison. 


coupée, les sacs d'engrais, etc 
Roues de 10 pouces, avec gros 
pneus en caoutchouc pour protéger le gazon et rouler de 
façon uniforme. (Capacité de 2%4 pieds cubes ou 275 


| 
| avec garniture en émail. 
| 
| 


livres, 


| 


Main et Bannatyne 


Une aide commode pour le jardinier 


Elle est meilleure que l'ancienne brouette, autour de la 
Servez-vous en pour charroyer le terreau, l'herbe 


CT La nouvelle 


brouette 


pour tout | 
usage | 


Construite en acier solide 


Instruments arotoires, 2e étage 


) | 


Tai. 8462 


M. 


respecter les 
décisions de la cour suprême. 
Dans son télégramme, Stassen 
disait entre autres choses: “Je ne 
considère pas comme conforme à 
la dignité ni à l'enseignement de 
ma religion, que l’on s'attaque à 
une décision de la cour suprême 
après qu'elle a été promulguée 
C'est mon opinion, que dans là 
situation mondiale actuelle, alors 
qu'il y a tant d'idéologies en ron 
flit et tant de souffrances, si le 
Président Truman juge à propos 
de nommer un représentant au 
Vatican, ce n'est pas le temps, et 
c'est loin d'être une attitude cons- 
tructive de la part de mes coréli- 
gionnaires que de le critiquer; ce 
n'est certainement pas le moyen 
de faire parvenir à des milliers 
d'hommes, de femmes et d'enfants 
le message éternel de notre foi.” 
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Nouvelle tocon merveilleuse 


ée taire ser QURLETS 
« « TAPIS! 


Sur votre propté machine 
è coudre 
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EGLISE ENDOMMAGEE 
PAR UNE EXPLOSION 
REGGIO Un explosif a écla 
té la nuit du 4 Ï \ans 
la acris de 1eglisé CGT AS 
sano San Po ca ir des dé- 
gats mat els érieux 
Le curé de cette même lise 
ivait été issiné, en 1944, dans 
des conditions nm térieuse 


Voyagez 


confortablement 


à la 


COTE DU 
PACIFIQUE 


Via Jasper 


Prenez une bonne vacance à la 
Côte du Pacifique! Détendez-vous 
dons des trains confortables, à 
climatisé. Prenez de délicieux re 
pa Jons de contortables wagor 


restaurants 


Pour aller, voyagez n de 
fer en passant por Jasper; près du 


majestueux Mont Robson 


par chen 


Pour le ret 
la crois 


voyagez par bateau, 
en 


ur 


ère e deux 


sur l 
passant par le Passage 
via Prince Rupert 


jour 


intérieur, 


Vous arrivez reposés 


par 


lorsque vous voyagez train. 
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de 2! 
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National du Canada 
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300 


sa généalogie 
bres, 


nistoire 


tés à nous le 


EN ARRIÈRE 


Quand une famille possède 
tous 
les enfants mêmes #a- 
vent par coeur les notes carac- 
téristiques et les jalons de leur 
Plus besoin 
prêcher qu'ils ont de longues 
générations d'ancêtres derrière 
eux; ce sont eux qui seront por- 


ANS 


les mern- 
leur 


de 


rappeler avec 


‘1 


INSTITUT GÉNÉALOGIQUE 


DROUIN 


“Une oeuvre nationale digne de 


votre encouragement 


4184 rue Saint-Denis, (angle Rachel) Montréal 
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documentation méthodiquement 
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| 


accu- 


d'actes de haptéme, ma- 


riage et sépulture, 33 ans de recherches patientes 
Généalogie de tout Conadion français, Franco-Amé- 
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LaChambre deCommerce de Montréal 
a présenté son mémoire au fédéral 


(Par Pierre LAPFORTE 


MM. St-La 
répondu mémo 
bre de Comme 
lit combien il 
crute de L' 
pour le service 
a déclaré que le mémoire serait 
“très sérieusement étudié 

S'il y a peu de Canadiens fr: 
Çais dans le fonctionnarisme, c'est 
aussi, M. St-Laurent l'a déclaré 
lui-même parce que je n'ai pas 
voulu avoir dans le fonctio 
risme des Canadiens de ma 
gue, à moins d'être certain qu'ils 
fassent un peu mieux que les au- 
tres.” 

Quand les deux plateaux de la 
balance s'équilibrent, dit-il, il y 
a bien peu de chance que Ça os 
cille de notre côté 

Aucun sous-ministre 

Nous n'avons aucun sous-mi- 
nistre de langue française à Ot- 
tawa. M. St-Laurent est d'avis 
que “c'est la conséquence fortui 
te de l'époque que nous avons 
traversée” De propos délibéré 
dans cette injustice pol les nô 
tres? Point 

M. St-Laurent dit que lorsque 
le poste de sous-ministre des pê- 
cheries est uvert her 
ché pendant x mo n« at 
‘ adien-frar 1 an re) 
‘ tro ‘ cun q fut qual 


Muez-uous du mal à 
VOUS LEVER ? 


D 
Si vous n'êtes qu'à 
moitié reposée 
quand vous vous le- 
vez—si vous gvez le 
sommeil  brisé—il 
se peut que vos reins 
en soient la cause. 
Habituellement, 
quand Îles reins 
fonctionnent mal, le sommeil en souffre. 
Pour aider à rétablir vos reins, prenez des 
Pilules Dodd's pour les Reins. Elles 
aident les reins à débarrasser l'organisme 
des toxines et de l'excès d'acidité. Alors, 
vous pouvez dormir tranquillement—vous 
sentir fraiche au lever, prête à travailler ou 
à vous amuser. Achetez des Pilules Dodd's 
pour les Reins aujourd'hui même.  }47-F 


| 1918 


! d'établir 


|cas. Cependant, de 1934-1935 à 
1946, le pourcentage de la repré- didats . de langue française, se 
sentation canadienne de langue Poursuive en français; 
française passe de 15.55 à 12.3. “Qu'au lieu de laisser le soin 
S--Dans les postes de rangs des promotions à deux ou trois | 
de sous-ministre, indépendam- fonctionnaires d'un département, 
ment des salaires payés, le pour- l'on constitue plutôt un comité 
centage est de 16.22 en 1918 et de Compos dans chaque ministère 
13.5 en 1946 du sous-ministre, de son adjoint | 
“6__Dans les postes de sous- |€t de tous les chefs de service aux | 
ministre, le pourcentage de Ja | fins de discuter la valeur relati- 
représentation canadienne de lan- | Y© des candidats; un représen- 
que française passe de 14.28 en|tant de la Commission du Ser-| 
918 à 0 en 1946 pag civil serait appelé à présider 
Cette tendatice généralisée | es mas de ce comité 
dans toute classifications est | onclusions 
le natu à impressionner vive-| ‘La Chambre de Commerce ne 
ent tous ceux ot “intéressent | réclame en aucune façon une 
au Service civil fédéral. stricte représentation proportion- 
“Les hommes d'affaires et denelle des Canadiens de langue 
profession de nos Chambres de | française dans chaque service de 
Commerce en sont rendus à trai-! l'administration, La Chambre 
ter tous les jours avec l’adminis- | pôse en principe que la compé- 
tration. Ils ont un intérêt immé-|tence doit être la considération 
a compétence et à son ef- | principale dans le choix des fonc- 
té, Ils ont besoin d'être com-|tionnaires. De plus, la Chambre 
d'une part, de recevoir un |désire reconnaître publiquement 
accueil sympathique d'autre |la qualité excellente des chefs 
part. La situation actuelle ne leur | de l'administration 
fournit guère de sujet de satis- “La Chambre de Commerce, en | 
faction. Il y va donc de l'efficaci- | conclusion, vous prie respectu- | 
té administrative du pays qu'elle |eusement de lui indiquer: a) Ce 
soit corrigée |que vous êtes en mesure de faire 
Causes pour corriger une situation sus- 
“La Chambre de Commerce | Ceptible d'avoir des conséquences 
croit que cet état de choses ré-|tres graves pour l’ensemble au 
stilèe |pays; b) Ce qu'elle peut faire 
“A__de certains abus du svstè- | pour aider à la correction de la 
me du mérite instauré par la loi | Situation.” 
de 1919, qui a créé la Commission | M. Louis St-Laurent 
au service CIViLi; 
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ensem- 
Cette 
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D la classification gé 
né ntage pa de 
} à 118 1990 en 1936-37 
n'ayons pas dans | 
nents publics de rensei- | 

qui nous permettent 

le pourcentage pour les 
1938-1939 et 1944-1945, 

ivons que dans la caté- 

e rapproche le plus de 

orie générale (sur les 

ie $2,400 et plus), le] 

ige de la rcorésentation 
canadienne-frantaise atteint en 

1944-1945, 12 pour-cent 

2-—Dans la catégorie de $3,000 
et plus, la relation passe de 15.47 
en 1918 à 11.39 en 1944-1945. Dans 
la catégorie de $4,000 et plus, la 
même relation passe de 19.08 en 


1918 à 9.52 en 1946 
3—Dans postes de 
et plus, la proportion de 2 
\'est plus que de 
1938-1939 et 8.1 en 1946 
‘“‘4Dans les postes de $8,000 
et plus, nous n'avons pas de chif- 
fres pour 1918 car, d'après les lis- 
tes, il n'y a qu'un fonctionnaire 
dont le salaire dépasse $8,000 et 
c'est celui du sous-ministre de la 
Justice. Il est donc impossible 
un pourcentage dans ce 
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BRIOCHES:L. CANNELLE: 


RICHES 
ÉPICÉES 


Recette 


Faites dissoudre 1 c. à thé sucre 
dans l6 t. eau tiède. Ajoutez 1 
enveloppe Levure Royal Sèche 
active. Laissez reposer 10 min:, 
brassez bien. Portez au point 
d'ébullition 26 t. lait, ajoutez 

c. À soupe shortening, Lé t. 
sucre, 14 c. à thé sel; laissez 
tiédir. Ajoutez 1 t: farine tami- 
sée pour faire une pâte claire: 
Ajoutez le mélange de levure 
et 1 oeuf bantu; batez bien. 
Ajoutez 214 t farine tamisée 
ou assez pour faire une pâte 
molle, Pétrissez légèrement, 
menez dans un bol graissé. 
Couvrez; placez au chaud, à 


l'abri des courants d'air. Laissez 
lever au double du volume, eu- 


viron 2 h. Une fois levée, 
écrasez la pâte; roulesls en 
forme oblongue, à 14’ d'épais- 
seur. Badigeonnez avec 3 c: à 
soupe beurre ou shortening 
fondu. Parsemez avec 4 1. cas- 
sonade, 114 €. à thé cannelle, 
Le 1. raisins. Roulez serré sur la 
longueur: coupez en tranches 
épaisses de 1’ que vous déposez 
à plat, espacées de 1’ dans une 
lèchefrie graissée peu pro- 
fonde. Couvrez, laissez lever au 
Chaud environ 1 h. Cuisez au 
four (425°F.) environ 20 mia. 


ham- | 
son | 


mme | 


B-du trop petit nombre de 
diplômés des facultés universit 
res canadiennes-françaises ins- 
crils au service civil 


Abus dans le système du mérite 
“Parmi les abus qu'elle discer- 
ne dans le système du mérite, la 


Chambre en souligne deux 
“1-La création naturelle de 
groupes puissants au sein du 


fonctionnarisme :- 
2-—La méconnaissance des exi- 
gences du bilinguisme 


Carence des diplômes 


“Quant aux causes profondes 
du trop petit nombre de diplô- 
mé d'universités diennes- 
françaises dans le tionnaris 
me fédéral, la Chambre, qui a 


fait enquête dans les différentes 
facultés des universités de 
réal et de Québec, croit les 
dans 

“1-—L'opinion répandue à 
tort ou à raison — qu'un diplômé 
d'université canadienne-française 
n'a pas de chance d'avancement 
dans le Service civil fédéral 

2-L'inexistence d'un tableau 
officiel d'équivalence entre Îles 
diplômes accordés par les univer- 


voir 


sités canadiennes de langue an 
iaise et ceux que décernent les 
versités canadiennes de lan- 
française 
Remedes 
Pour riger l'état de choses 
actuel, la Chambre propose | 


-Que les pouvoirs de la Com- 
mission du Service civil soient 
augmentés de façon à empêcher 
que la création naturelle de grou- 
pes puissants n'équivale à l'ex- 
|clusion des hauts postes admini 
|tratifs des fonciionnaires d'origi- 
ne française; 
2-Que le bilinguisme soit 
connu officiellement dans le 
vice civil et que certains abus, 
telle l'utilisation généralisée du 
Bureau central de la traduction 


re- 
ser- 


soient corrigés 
Que des mesures soient pri- 
»s pour détruire l'opinion cou- 


| chez les étudiants et les di- 
Iplômés des universités canadien- 
|nes-françaises que le Service ci- 
ne leur offre aucun | 


|rante 


| vil fédéral 
| avantage; 
4 Que la Commission du ser- 
vice civil prenne l'initiative de 
convoquer une conférence pour 
établir aux fins du 
un tableau officiel d'équivalence 


[en matière d'instruction et dont 
[e examinateurs devraient te- 
nir compte dans l'appréciation 
| d'un candidat. 
| Déficiences générales 

Au sujet de classification: 
n | “Que l'on reconnaisse dans la 


classification de base le principe 
| du bilinguisme: 


| “Que la formule “English only | 


|required” soit bannie des 
de concours; 


“Que les comités d'interviews 


avis 


soient composés pour la moitié de | 


personnes le fran- 
| Çais; 

“Qu'une partie de l'interview, 
du moins quand il s’agit de can- 


comprenant 


| Le ministre des Affaires étran- 
gères a d'abord remercié 
Chambre de Commerce pour sa 
| démarche. “C'est, dit-il, un ma- 
gnifique exemple de la démocra- 
tie telle qu’elle doit fonctionner” 

Dans le fonctionnarisme, pour- 
suit-il, il existe une situation que 
tout le monde déplore. Il n'y a 
pas un seul de mes collègues du 
cabinet qui ne voudrait avoir un 
ministère parfaitement organisé 
où les Canadiens français seraient 
représentés comme ils le méri- 
tent 

Mais cela n'est 
général, les nôtres n'aiment pas 
vivre à Ottawa. Nos diplômés 
d'universités ne veulert pas faire 


En 


pas facile 


Mont- | 


Service civil! 


la | 


* [toute la journée du 22, aux 


LA 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Selon le verdict d'une foule d'experts, Skinny Ewell Blackwell, 


que l'on 
tionale Il est t âgé de 24 ans et est 


voit sur cette photo, est le meilleur lanceur la la Ligue Na- 


originaire de Californi e 


Les communistes canadiens 
régiraient 368,000 votes 


JTTAWA, (B.UP.) Dans 
une étude de Harrison Salisbury 
sur le communisme mondial, où 


| l'on voit que le principal château 
| fort des rouges hors de Russie se 
trouve en Chine, on apprend éga- | 
lement que le parti communiste 
canadien comprenant 23,000 mem- 
|bres est proportionnellement plus 
considérable que celui des Etats- 
| Unis (70,000) 


| Ce parti a élu trois députés pro- 


Au congrès 


Le cardinal Mindszenty, 
mat de Hongrie, est le dixième 
| prince de l'Eglise à annoncer sa| 
| venue au Congrès marial en juin. 
| L'on craint cependant que le car-| 
dinal n'obtiendra pas, des chefs 


communistes, la permission de 
nr) son pays. 


Une messe par le 
chanoine Cardijn 
‘au Congrès marial 


MONTREAL — Le dimanche 
matin 22 juin, jour de clôture du 


Congrès marial d'Ottawa, il y 
aura messe spéciale pour toute | 
|la jeunesse ouvrière du Cana- 
da, à 9 h. 30 


Le célébrant sera M. le chanoi- 
ine Joseph Cardijn, de Bruxelles, 
Belgique, fondateur du jocisme 
imondial. Celui-ci a, en effet, été 
officiellement invité par les auto- 
du Congrès marial à célé- 
cette messe spéciale à l'’au- 
{tel central du reposoir du parc 
Lansdowne, et à faire lui-même 
le sermon de circonstance. 

Tous les délégués jocistes venus 
de plus de 40 pays différents pour 
la semaine d'études internatio- 
nale de la J.O.C., à Montréal, as- 
sisteront à cette messe. Cette im- 
|portante délégation partici era, 
| iffé- 
|rentes manifestations du Con- 
grès marial et, le lendemain ma- 
tin, elle assistera à la messe d’ou- 
verture de ses assises interna- 
tionales, messe que célébrera S 
Exc. Mgr Iidebrando Antoniutti 
délégué apostolique au Canada 
et à Terre-Neuve, en la cathédra- 
le d'Ottawa. La délégation re- 
viendra le même jour à Montréal, 
où se poursuivront, toute la se- 
maine, les séances d'études, en 
l'Université de Montréal] 


| hs Egypte et le Vatican 


VATICAN 


|rités 


{ brer 


1ilieux reli- 
une vive 
rmation de sour- 
chant la possi- 
bilite l'établissement de rap- 
ports diplomatiques réguliers en- | 
tre l'Egvpte et le Saint-Siège. 


Les 
avec 


une carrière du fonctionnarisme, | 
car ils ont l'impression qu'il n'y 
a pas d'avenir dans ce travail 
particulier. Il y a aussi les salai- 
res. Bon nombre de fonction 
res sont payés tout ce qu'il 

lent, mais s, les 
manieurs d'homr ne s 

assez payés au début, Ils opt ent 
plutôt pour d'autres emplois 

! Au nom de l'unité nationale 
M. St-Laurent a parlé de la né- 
cessité de trouver une solution à 


ce problème 


M. Gibson a aussi Ique 
ts. On peut lez r pa 
tte phrase N « de ns 
toute notre attention à votre mé- 
more 
M. Esdras Mir e, président 
de la Chambre de Commerce, a 
clos la série des discours. Il a re 
mercié les ministres de leur o- 
bligeance et leur a dit que la 
Chambre continuera d'accorder | 
à ce problème “toute l'attention 
1 mérite.” 
e voyage à Otlawa s'est effex 
è par train spécial dans eque 
avaient pris placs 85 membres 
ide la Chambre de Commerce. 


| Le Saint-Siège a toujours fait 
bon accueil à toutes les initiati- 
ves isceptibles d'étendre son | 
ac tiplomatique dans le mon- | 
de nd dernièrement, des 
pp diplomatiques ont ete 
ta s ave le Liban, c'était la 
p ère s qu'un pays arabe 
] nite p une honne 
moitie e catholiques nouait 
des apports permanents avec le 
siege apostolique 
Le projet d'accréditer une lé- 


près le Vatican a déjà été 


u y 


Fouad, lors de sa visite 
ain de l'Italie 1927 
vert au Saint-Pe 


: question n'a fait sure 


pri- |! 


a quelques années | 


vinciaux et il a eu un féde- 
\ral jusqu'à ce que son 
| Fred Rose eût été envoyé en pri- 
[son à titre d'espion des Soviets. 
| On calcule que ;a force électorale 
du parti communiste canadien 
légale 15 ou 16 fois le nombre des 
membres inscrits, Ce qui donne- 
rait un total national d'environ 
368,000, Le parti communiste ca- 
|nadien compte environ 2,000 mem- 
| bres à Toronto et y recueille ordi- 
nairement environ 42,000 votes. 

Pour ce qui est de la Chine, son 
importance communiste est d’au- 
tant plus remarquable que tout 
{le Proche et le Moyen-Orient, ain- 
si que toute l’Asie, à l'exception 
de la région vietnamienne d’Indo- 
chine et de l'Indonésie républi- 
|caine, ne comptent pas de minis- 
tres communistes et à peine quel- 
ques représentants élus. 

Les 2,000,000 de 
chinois peuvent tirer sur une ré- 
serve de 3,000,000 de guerilleros. 
On croit qu'ils contrôlent un ter- 
ritoire habité par 100,000,000 de 
personnes. 

Le Japon a un parti communiste 
de 70,000 membres, mais il a re- 
cueilli en 1946, 2,000,000 de votes: 
cependant, l'influence de ce parti 
décline présentement. 

Le parti communiste indien 
compte 63.000 membres; en 1946, 
il a reçu 700,000 votes aux élec- 
tions provinciales du Bengale. 
Aux Indes comme ailieurs, les} 
communistes se trouvent surtout | 
dans le mouvement unioniste: 
conseil des unions pan-indiennes 
est communiste dans la proportion 
de 70 pour-cent. 

En Indonésie, les communistes 
ont 35 représentants dans le Knip 


siège 


cipal parti communiste est celui 
du Brésil (200,000 membres), sui- 
vi 


de Cuba (40,000). 


Des bruits fantastiques 
de guerre en Allemagne 


BERLIN Les autorités bri- 
tanniques prêtent une oreille at- 
tentive à de nouvelles ‘rumeurs 
|de guerre” qui circulent à Ber- 
| lin et dans toute la zone d’occupa- 
tion britannique depuis quelque 
temps. Elles ont surgi après la dé- 
claration du premier ministre de 
la Turquie, récemment, qu'une 
puissance étrangère” avait de- 
mandé avec instance des bases 


|tance, de différentes 
vie, ont assuré que des Améri- 
cains, des Russes ou des Britan- 


Berlin, à l'occasion du “Memorial 
Day”, s'est transformée 
taines bouches en ‘manoeuvres 

| aériennes avec Un nouveau modé 


le d'avion en préparation d'une 
guerre immédiate’ 

Certains bruits disent que des 
troupes des Alliés occidentaux 


“ont déjà occupé certaines posi- 


tions aux frontières des zones” 

On a l'impression que ce sont 
d'anciens nazis qui excitent ces 
“bruits”, dans leur ‘dd désir 
de créer la confusion et l'incer- 
titude 

Il circule même une “rumeur” 
plus fantastique encore, c'est que 
des “paratroupes britanniques 
sont descendus dans la région de 
l'Elbe, au nord-ouest de Berlin, 
qu'elles ont écrasé les défenseurs 
du grand quartier soviétique et 


|qu ‘elles y attendent des re: 


OO OULEURS 


sèche vite, 


titulaire | 


communistes | 


le | 


par ceux du Chili (50,000) et} 


\à la Turquie dans les Dardanel- 
| les. | 
Plusieurs Allemands d'impor- 


sphères de | 


|niques avaient ‘occupé les dé-| 
troits”. 

C'est ainsi qu'une envolée d’a- 
vions américains au-dessus de 


dans cer- | 


— conspiration 
communiste 


on 
(Suite de la première page) 


me ceux qui y donnent des irs 
ne connaissent l'endroit où ils s 
[tiendront qu'à la dernière t 


te, et y sont conduits pratiq 
iment sans pouvoir "nd 
lcompte de la direction qu'ils 
prennent 

| C'est dans ces écoles que les 


|communistes se familiarisent a 
| vec les méthodes qui leur permet 

|tront de découvrir leurs associés 
dans n'importe quelle organisa 
tion où les rouges exercent leurs 
activités 

| L'anti-communiste peut ne pas 
avoir l'avantage d'aller à des écr 

les de contre-propagande commu- 


{niste, mais il peut préparer des 
| résolutions, avec d'autres non-| 
|communistes, qui leur permet 
tront finalement de découvrir 
les rouges. Nous allons briève 
ment considérer  quelques-une 


de ces résolutions ainsi que les 
moyens possibles employés pour 
qu'elles soient introduites dans 
[n'importe quelle union, groupe 
[civique ou autre organisation 


| Fidélité au Kremlin 
| La première de ces résolutions 


pourrait être celle qui condamne 
le parti communiste comme étant 
| une cinquième colonne de la dic- 
|tature soviétique, Cette résolu 
tion devrait être préparée Soi 
gneusement, et devrait particu 
liérement souligner ur fait 
qu'aucun communiste ne pet 

| nier, que le parti communiste n'2 
Jamais critique un chef soviét 

que reconnu par le Kremlin et 
n'a jamais été à l'encontre de la 


politique soviétique. Une part 
ide la résolution pourrait décrire 
brièvement comment les rouges 
ont officiellement changé de po 
| litique au gré et vouloir des chefs 
communistes. Je le répète, il n'y 
a rien de plus compromettant 
pour le parti communiste, que 
adhésion complète à tous le $s vou- 
loirs et à toutes les volontés de 
Moscou 

L'observateur averti 
[tra les rouges dans une organisa 
tion à la façon avec laquelle ils 
s'opposent à telle ou telle résolu- 
tion. Ils accuseront hautement 
l’auteur de “dresser un appât aux 
rouges”, et s’il réfute ces accusa- 
tions, ils s’ingénieront, par tous 
les moyens, à faire dévier 
{sue de la controverse. Ils lance- 
ront des attaques violentes con 
Ître les “fascistes” et contre ceux 
|qui ont introduit des accusations 


son 


reconnai- 


lun plan national, On les 
naîtra particulièrement 
| tactiques trompeuses; à 
contre-accusations auxquelles les 
non-initiés ne sont pas familiari- 
sés; à leur recours à tous les 
moyens imaginables pour empé- 
cher toute discussion sérieuse au 
sujet des accusations spécifiques 
[portées dans la résolution. 

S'ils découvrent qu'ils consti- 
tuent une minorité tellement in- 
fime qu'il leur soit impossible de 
gagner leur point, ils s’efforce- 
ront d'en arriver à un compro- 
mis propre à faire oublier l'idée 
de ‘cinquième colonne” contenue 
dans la résolution. Ils peuvent 
|même s'avancer jusqu'à approu- 
ver la condamnation “d'infiltra- 
tion communiste dans cette orga- 
nisation”, en la faisant passer 
comme une infiltration qui ne se 
distingue pas des autres, de sorte 
|que toute la question devient 
complètement inintelligible. 
un mot, ils auront recours à n’im- 
parte quel moyen afin de cacher 
la vérité, à savoir que le parti 
|communiste est une agence de la 
Russie soviétique. 


recon- 


Organisations communistes 
Comme autre procédé, on in- 
troduit parfois une deuxième ré- 


ou comité central national de la | S0lution dans laquelle on désigne 
réoublique indonésienne. les organisations communistes 
Dans notre hémisphère, le prin-|Par leur nom (surtout celles qui 


| fonctionnent efficacement dans 
ce milieu particulier) en les accu- 
sant ensuite de ccilaborer avec 
la dictature soviétique. 

Ici encore, les méthodes em- 
ployées par le rouge pour dé- 
fendre ces groupes le désigne- 
ront comme étant un agent sou- 
mis à la discipline et aux ins- 
tructions communistes. Si des 
faits concrets sont ensuite pro- 
duits incriminant ces groupes 
(comme cela peut toujours se 
faire), les rouges tenteront en- 
core de charger l'atmosphère 
de contre-attaques destinées 
à créer la confusion. La véhé- 
mence et le caractère de leur 
défense les feront remarquer, 
surtout si ces mêmes personnes 
se sont opposées à la première 
résolution d'une façon à peu 
prés semblable. 

Une des méthodes 

|de la duperie communiste, com- 
|me Pie XI l’a éloquemment souli- 
gné, 
|ne partie de la vérité, suivant les 
besoins de lieu et de temps, pour 
| voiler, quand cela est nécessaire, 
{la vérité repoussante et l'inhu- 
|manité des principes et des tac- 
tiques communistes. Le recours 
à ne dire qu’une partie de la vé 
rité est bien évident dans tout dé 
bat au sujet d’une résolution anti- 
communiste. Ainsi, contre le Co- 
mité sur les Activités non-amé- 
| ricaines, les communistes peuvent 
avancer le fait que l’un ou l’au- 
tre des membres vient d'un Etat 
dans lequel il y a discrimination 
raciale contre les nègres 
autre cas, ils chercheront fauss 
ment, mais habilement, à iden- 
tifier les attaques contre les 
| unions ouvriet sad. 


e- 


la cro 
d'autres 
devien- 


es ave 
En 


inistes 


anti-communiste 
mots comm 
nent maîtres dans l'art de s'atta 
quer à certaines injustices socia- 
les afin d'effectuer une injustice 
plus profonde et plus hideuse 
celle de l'établissement de l'e 
clavage 
Dictature soviétique 

Une troisième résolution 
pourrait suggereée po 
couvrir ges cel 


co 


les 


serait 
nne l la age et l'agr 
de e sovieltique 
eparee et 
sur des faits, cette résolution 
plus que toute autre, ferait res 
{sortir de façon évidente l’action 


Pr avec soin 


appuyé 


| des rouges. Un communiste peut 
{mentir et se dissimuler de bien 
ides facons, mais il y a une chose 
qu'il ne peut faire publiquement: 
leest de permettre qu'une con 
damnat officielle soit pron 

icée con ses vrais maitres, 


l'is- | 


LES BRASSEURS ET HOTELIERS DU 
FOND DE GUERRE DU MANITOBA 


annoncent 


qu'un nouvel octroi de 
$15,000.00 en bourses d'études 


sera accordé 
pour concours en 1947 à l'Université du Manitoba 


Offert aux Vétérans de guerre du Manitoba, qui, par a 
ne reçoivent pas suffisamment d'allocations jou pour les fi 
filles de vétérans 


Un étudiant doit avoir passé sans supplément grade 
XI ou son grade XII après avoir écrit les examens du Dépar- 
tement, mais n'importe quel étudiant qui écrit son grade X1 
peut faire la demande. 


On peut obtenir des formules de demande de 
hôtelier, d'un Principal de High Schoo!, du 
d'Education, ou du Secrétaire et Archiviste, 
du Manitoba 


ls et 


n'importe que 
Département 


à l'Université 


Les demandes doivent être soumises et enregistrées par le 
secretaire et archiviste de l'Université du Manitoba avant le 
ler août 1947, 


lictateurs du Kremlin, Ces der- . té 
niers exigent de tont setesl OU NUS de sécurité 
une absolue loyauté sur ce point dans les eaux 


Faire dévier la discussion 


de l'Arctique 


Et c'est ainsi que toute réso- 


lution qui incrimine intelligem- |. W A SHINGTON Les gard 
ment les dictateurs soviétiques, Fr A snhéu 
rencontrera une opposition |: endota retour AE. 50 
profonde de la part des rouges em co Arctique pot 7 
dans n'imvorte quel groupe, ils |:7°7 °* DOS Me ses iCeDergs. Le 
proclameront la “démocratie” |} 52 à ” 7 DEP *brrà SAT 
de la Russie soviétique, et en taf te ain et le détroit Da 
mème temps feront dévier le |", re," ce ou œroën 
débat en s'attaquant à certains de «| vingt grands glaciers 
abus qui existent dans ce pays. bre rs * ÿ AR pe md 
Ils tenteront d'entrainer la dis- Frs T'Atlant 2 OS QU: DOFE 
cussion complètement en de- "+ À er  ” L à ‘ 
s la croisière sont 


hors du sujet, 


: À |d' étudier les glac les icebergs, 
C'est donc par une résolution [la glace maritime, la météorolo 
de ce genre, plus que toute autre, i t les cour nt ooéanien t 
que l'anti-communiste astucieux | |gie : #4 _ A 
S à *|de conduire des enquêtes pour 
pourra découvrir l'agent rouge.|augmenter la sécurité de la na- 
Il est clair que la participation | vigation dans le nord de 1 Atlan 
dans ce travail de contre-offen-|tique en précisant l'étendue des 
ve rouge requiert du temps et | icebergs l'an prochain, Le Men- 
des efforts patients. Voilà pour-|dota partira d'Argentia, Terre- 
quoi certains hommes de bonne | Neuve. au début de juin. À i cours 
volonté hésiteront à s'y engager, | d'une croisière mblable en 1940 
et aussi parce qu'ils sont certains | je brise-glace Northland s« gnala 
d'encourir les mauvais traite- | 3289 vel er 28 . 
ments des rouges, travaillant | PALM BAR 2 AE * LS 
dans l'ombre, Mais Pie XI nous a 
appelés à ce genre d'action en di- Pour étudier 
sant avec saint Jacques: “Soyez ! 
apôtres de l'action, et non se les hallucinations 
ment des auditeurs, vous illu- WASHINGTON D'après les 
sionnant vous-mêmes."” |médecins Kurt Salomon, Thomas 
does ——…———s Thale et Beverley Westcott Ga 


de ce genre contre les rouges, sur | 


| Martyre d'un prêtre et 


à leurs| 
leurs | 


| Père 


En |y était devenu le premier prêtre 


| 
| 


| d'enfants 


principales | 


consiste à ne dévoiler qu’u- | 


! 


Dans un | 


qui ! 


dé 


|tional Catholic News Service, de 
| Washington, 


| brio, une nouvelle drogue, la mes- 
caline, permettra de connaître 
mieux l'hallucination qui accom- 
pagne la schizofrénie, Ils ont pu, 
grâce à cette drogue, reproduire 
artificiellement des hallucin: 

tions visuelles en administrant 
par la bouche une certaine quan- 
tité de mescaline à des névrosés 

La mescaline diminue la faculté 
de percevoir les couleurs et celle 


de deux religieuses 


SHANGHAI--Le Père Patrick 
O'Conner, correspondant du Na- 


D.C., vient de ré- 
véler qu'il a appris que des 
communistes ont torturé puis mis 
à mort deux religieuses et un 


prêtre catholiques romains a-!de former des images dans le cer- 
près la chute de Yénan après|Veau. 


la reprise de cette ville par des!= 
forces du gouvernement qui ont| 
informé le Père O’'Conner. Les! 
mêmes paysans ont aussi rap-| 
porté que les communistes ont 
exécuté, en même temps, un cer- 
tain nombre de Chinois chré- 
tiens. 

Le prêtre catholique qui a été 
torturé puis mis à mort est le 
Aloysius Liang, Il s'était 
rendu à Yénan, il y 4 un an, et 


En Enbar'a Plein d'Entrain 


résidant dans la capitale com- 
muniste depuis onze ans. 


HANOVRE, Allemagne — Ba- 


sil O'Connor, président de la 
Croix-Rouge américaine, remet- 
tait récemment à des milliers 


venant des régions de | 
la Baltique des colis, dons des en- | D 7 À 
fants américains, M. O'Connor | L Pil 
visite présentement l'Allemagne | es ! ules du Dr. Chase 
et l’Autriche pour la répartition 


Pour les Rognons et le Foie 


juste d’un programme de secours | 
de la Croix-Rouge de $5 millions. 


Aux Canadiens Français 


Si vous avez l'intention de venir vous établir dans la Co- 
lombie-Britannique, venez voir vos compatriotes chez 
J. K. Cooper, où l'on parle votre langue, et où l’on vous 
aidera à vous placer parmi les Canadiens. Nous avons 
quatre Canadiens français dans notre organisation. 


GEORGES LeROUX E.-O. LaFLEUR L. LeROUX R.-Y. LaFLEUR 


J. K. Cooper Real Estate & Insurance 


442, rue Columbia, New Westminster, C.-B. 


Succursales 


904, rue Brunette, Maillardville, C.-B. 
3003, rue Kingsway, Burnaby, C.-B. 


Préparez-vous à accucillir 
la saison des salades avec les 


Salade Panama aux Radis 


Tranchez 2 douzaines de radis de grosseur 
moyenne. Mélangez avec } cuillerée à thé 
de sel, 1 cuillerée à soupe d’oignon haché, 
1 cuillerée à soupe de feuilles de menthe 
ou de persil hachées et 1 grosse 10 
Ajoutez 2 cuillerées à 


ate, 


hachée finement, 
soupe de Vinaigre Heinz et 1 cuillerée à 
soupe de sauce à salade. Garnissez avec des 
feuilles de radis tendres et de la laitue de 
jardin. 3 à 4 portions. VA7F 


© Pour révasir une solde, cholissez le meilleur rngigre que vous 
punse acheter, Lomme ous hommes les medieurs {011 et legumes 
Cent le muyen de conserver et de rehausser Le saveur, 


Winnipeg, Mon, 13 juin 1947 

AJ rer? ” tendonces vent ve et qur leur té ter 
égoistes c ere r peu mer leur er Le te et cr sr 
p'us V. se re € vec . et de leurs at 
port es € 4 ce . et ds fectiorr Aus: tout en rer 
chocun. à l'heure où vue jont hornmaoge à nos popas 
æ s ècrie fébrilernent NM fout, pour ce qu'ils sont, et s x 
Vrvre 50 vie e) nstont même non se presente, voyons O ? 
où nombre d'adolescents dé-|rer leçon des nobles actes de 
sertent le fover afin d'errer à! sacrifice et d'omour que tout 
l'oventure, lo fête des pères! père doit poser un four ou l'au- 
rent foire heureuse ve nitre Que les grands-papas, les 
ét nous fournir exernple! jeunes popas et les moins jeu- 
de la bonté, du dévouement et|nes reçoivent ici les hommages 

© généresit de ceux et celles qui sovent 
de lo géné é Je € | 

Le pop! Goutiéèn et chef de! encore les apprecier 

di a e £ æ - 
AT 
eo famille. Celui qui sacrifie ses MIREILLE 

r d ceuir er éoitimes . orne 2 pers US 
goûts, des désirs bie s| 
POP POP ENS “PENSE DONS 

G assu f je ses | 
petits, afin de leur pr rer e Mourir de rire est une expres- | 

; sion assez répandue, mais à la-! 
rmetroctior et ne éducation j L « 

- : quelle on n'attache aucun sens 
Dren souvent supérieures à ce éel 11 y eut pourtant ::0 suppli- 
les Qu'il à lui-même reçues Lelce chinois qui réalisait cela Le 
parent a soit non seulement! condamné était atouillé sous 
4 ; FA la plante des pi jusqu'à ce 

ont mois © » au r 
sevenir ! Q rates " » qu'il finit par mourir dans un ac- 
de des petites Omes que Lieu!cés de rire nerveux 

contiées homme qui in ; 
bd ( és ori La ville de Moscou avait com- 
corne de Taçor ne € mencé (un peu avant la guerre) 
despot Je outorite q est |à paver ses rues svec du caout- 
“enne. Le papa obleé d'unir et l'opération avait été rs 
n deusre " toerrroté b nnue comme tré atisfaisante 

“ L te 1 ville devait done reces 
rité à Le ce € ge obnt ue 14 
hon ou € £ L it et 

NA € re € ? nou ton fait a meme 

éralion au Canada, pour toutes 
provise ! Pre 1 grande villes, no aurions 
evneysse e go r mir air ine Ccopièuse réserve 
excellent père de fa € Et ( 1x i tchouc! 

P dant le foir * : 4 d 
pour cela quoi de eux e L'abeille ordinaire bat des ai- 
que de donner le bon exempie.|les quatre cent quarante fois en 
(se dictor pu re t bier ine 54 le seconde q1 1 elle est 

Tel père, tel f effet, |°n plein vol 
les agissements d'un papa ne! Led cirrus sont des nuages or- 
sont po ons avoir quelque ré-!Ainairement très élevés, ils sont 

R 1 une hauteur d'au mins trente 
c . cororc re e | 
percu s | 9 CONGETEN ï Ile pieds dans l'atmosphère 
me de f Momme de de-!ot ce mt eux qui forment par- 
voir gavont ! e f s els dit “pommelés”, Ils 
de ce nor ra bier fréquemment naissance 
dons le coeur de n 
qualités requises - ts artésien de la Chapel 
ñ plus tord ur Jütre bon!!'€€7 1 a prés de deux mil- 

4 { i he 5 e quatre cents pieds de profon- 
pere de 1a not on canadenne. | 4eur 

Enfin, si le rôle du père joue 
ine part si importante dons la Certains iceberge s'élèvent jus- 

: y - " 1'à na cents pieds au-de 
vie de l'enfant c'est dès main-| 4, la st 4 e de la rneï 
tenant que les jeunes gens dc us de la surface, ils se prolon 

gent jusqu à quatre mille cinq 

cents pieds de profondeur, puis- 

V4 que la glace n'émerge que d'un 

JEUNES VU dixième de son volume au-des- 


DE LA PUBERIÉ.. 


Ce bon médicament dat trés efface } 


iuane 
ineut des fone- 


comPosÉ 
VÉGÉTAL 


elles sont causées par le déra 
tions mensuelles. 71 mérite wn 


LYOU E PAHAM : 


Grâce au 
NOVORO! 


Lorsque la eonstipation fonctionnelle 
persiste ot vons rend misérable, ner- 
veux et sans goût pour rien et que vous 
souffres de ses symptômes-—maux de 
tête, mauvaive haleine, dérangements 
d'estomne, indigestion, perte som 
meil, manque ‘d'appétit, et que votre 
estomme se sent surchargé à cause de 
ns et de gonflements -procures-vous 


e Novore qui « fait ses preuves. 
Plus qu'un laxatif, c'est aussi une 
médecine tonique-stomachique, pré 


parée avec 18 plantes et racines médi. 
cinales de ls Nature. Le Novore 
fnit fonetionner les in- 
testins paresseux et les 
side à évacuer doucement 
et agréablement les ma- 
tières qui obetruent ; aide 
à expulser les 
sas de constipa- 
tion, donne à 
l'estomac cette 
agréable sensae- 
tion de chaleur, 
Si vous voules 
connaitre à nou 
veau la joie 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la son- 
“ipation et réconforter en même 
lemps votre estomac, procurez-vous 
aujourd'hui le Novoro du Dr, Pierre. 
Precaution: Uses le seulement comme 
indique 


«+ ne pouvez l'acheter dans votre 
+, envoyez pour notre offre de 


Pour Faire Connaissance” et 
Une Valeur 
EXTRA mn atus à 


LINIMENT OL£OLO QU DR PIERRE — 
\tiseplique — procure un soul 
LE douleurs rhumatisme 


névralgiques. 1 los muse 
mausties raides et en 1e, ente 
touglures 

MAGOLO DU DR PIERRE _ 
tOuiage certains dérangements 

raies …+ l'retomas tels que: indige 


et aigroeurs 
l'Envoyez ce coupon “Offre 
Spéciale” Maintenant 


| 
| 
| 
| 


LL] | 


., une 
te Liminent et 


une valeur 


reDOUr ceinent 


Aîresns 


| 

| 

| 

| 
| 
| Bureau Postal | 
| DR. PETER FANRNEY & SONS CO. 
1501 Washington Blvd. Chicago LL IL | 
| 156 Brunoy 61. Winnipeg. Man. Can. 


cm ce eee num cac cm aie mme comen 


sus de l'eau 


CHARADES 


Mon premier n'a point de ser- 
rure 

Et cependant il a sa clef 

Mon second est trompeur, c'est 
une chose sûre 

Si vous manquez de nourriture, 


Par mon entier bientôt vous | 


serez désolés 
Réponse: Famine (fa-mine), 


Mon premier est un adjectif 
sélcealt} 

Mon second est :1ne note de mu- 
sique 

Mon troisième est 
publique couverte 

Mon tout est une grande ville 
canadienne. 


une place 


Réponse: Montréal (Mon-ré- 
halle), 

Mon premier est une note de 
musique 

Mon second l'est aussi 


Mon troisième est 
possessif 
Mon tout est un petit jeu amu 


un adjectif 


| sant 


Réponse: Domino (Do-mi-nos). 


Un membre de ton corps con 


pose mon premier 

Pour assembler son bois sou- 
vent le menuisier, 

Ainsi que l'ébéniste usent de 
|mon dernier 


Rappelle-toi le nom d'une fem- 


| me savante 


Et tu sauras ainsi le nom de 
mon entier 
Réponse: Mainterson (Mme de) 


(Main-Tenon), 


ien de plus charmant que ces trois petits enfants 
n P 1 


LA LIBERTE 


| Pour is fête de poÿ. : 


1] 
Un cn ie re 4 


qui sont à se préparer pour aller réciter un 


beau compliment à leur papa, à l'occasion de la fête des pères. 


POST Zi 
| à 
Chasse à 
- l'hippopotame 
Si nous en croyons les chas- 
seurs de fauves professionnels, 


| 
lun des aminaux les plus difficiles 


| à capturer vivants est l’hippopo-| 


tame 
Naturellen 


à s'en 


on n'a jamais 
d'un animal 
| adulte C'est sur un petit hippo- 
potame que l'on jette son dévolu 


nt 


songé parer 


Mais comme il est toujours ac- 
compagné de sa mère, et que cel- 
le-ci défendrait désespérément 


|son petit, il faut d'abord tuer cel- 
|le-ci. 

| On s'y prend le plus souvent 
de la façon suivante, Lorsqu'on 
|aperçoit une femelle et son pe- 
|tit, on les suit dans une pirogue., 
A l'avant de l'embarcation se 
tient, debout, un solide indigène 
armé d'une énorme lance pesant 
environ une vingtaine de livres. 
| Cette lance est en réalité une ma- 
nière de harpon. À une de ses ex- 
trémités, du côté opposé à la poin- 
te, est attachée une longue, très 
longue lanière faite de peau de 
buffle, Quand arrive le moment 
propice, l'arme est lancée comme 
un javelot sur la mère et celle-ci 


s 


| 


et en entrainant la pirogue, 
Voilà qui rappelle un peu la 

chasse à la baleine, Or, le jeu 

n'est pas sans danger: l'hippopo- 


tame, furieux, se retourne sou- 
vent vers le bateau et le déchire 
d'un coup de ses formidables 


crocs, ou le fait chavirer. Les pa- 
gayeurs ont fort à faire pour dé- 


Jouer les assauts du monstre. Pen- | 


dant ce temps, quelques hommes 
s'efforcent de s'emparer du petit 
hippopotame sans défense. 

Une fois qu'ils y sont parvenus, 
nm regagne le rivage et un ou 
deux coups de fusil bien ajustés 
mettent la mère hors de combat 


Tout ceci 


gereux et encombrants 
C'est pour cela qu'au Zambèse le 
gouvernement donne une prime 


la quiconque tue un hippopotame. | 


Toute la Messe 


bar questions et réponses 
par Aldéric BEAULAC, p.s.s. 


CHAPITRE 


l 


(Suite) 
La montée à l'autel 


Ps. V. Deus, tu conversus vivi- 
ficabis nos. 
R. Et plebs tua laetabitur in te. 


V. Ostende nobis, Domine, mi- 
sericordiam tuam. 

R. Et salutare tuum da nobis. 

V. Domine, exaudi orationem 
meam 

R. Et clamor meus ad te veniat. 


V. Dominus vobiscum. 


R. Et cum spiritu tue, 


Oremus. 

Aufer a nobis, quaesumus, Do- 
mine, iniquitates nostras: ut ad 
Sancia sanetorum puris merea 
mur mentibus introire. Per Chris- 
tum Dominum nostrum, Amen. 


Oramus te, Domine, per merita 
Sanctorum tuorum, quorum reli- 
quiae hie sunt, et omn'um Sanc- 
torum: ut indulgere digneris om- 
nia peceala mea. Amen. 


Ps. O Dieu! vous nous ferez vi- 
vre, tournez-vous vers nous 


R. Et votre peuple se réjouira | 


en vous 
V. Montrez-nous, Seigneur, vo- 
tre miséricorde 
R. Et donnez-nous votre salut 
v.s soyez attentif à ma 


prié 


Seigneur 


re 
R. Et que mon cri parvienne 
Jusqu a vous 
V. Que le Seigneur soit avec 
vous 


R. Et avec votre esprit 


Prions 
Otez de nos âmes, nous vous en 
pplions, Seigneur, nos iniquités 


n que us méritions d'entrer 
ians le Saint des Saints avec des 
sprits purs. Par le Christ notre 
Seigneur si soit-il | 

Nous vous prions, Seigneur, pa 
s mérites de vos Saints dont les 

qu sont ici, et de tous les 
Saints, de daigner me pardonner 

s mes péchés, Ainsi soit-i 


50—Quel est le sens de cette expression “tournez-vous vers 


re 

nous : 
Leile expression s 

rt : tr ” tant 


pa 


51—Pourquoi 


misericorde”"? 
iC1 appel au DelgnEeur SêTiCOI 
mériter de célébrer dignement 


le prêtre dit-il 


QIeUX, p 


aidez-nous & nous con- 


“montrez-nous, Seigneur, votre 


gite 1€ L ile a 


se puruEer davallage el 


(A suivre) 


prend la fuite, suivie de son petit, | 


parait horriblement | 
cruel et inhumain, Mais les hip-| 
popotames sont en réalité de dan- | 
voisins. | 


| A ce moment, pour donn 
{sa réflexion une éclatante con- 
| firmation, le héron se mit à bâii- 
ler, mais à bâiller comme s'il al- 
lait se décrocher la mâchoire. 

Or, chacun sait que ce geste 
est des plus pen ok vd 


Drôle d'aventure 
à un pélican 

| | 
| Un vieux pélican se promenait 
au bord de la rivière, I] était bien | 


|chait vainement, lui aussi, sa 
nourriture. Tout à coup les deux 
aperçurent en même temps un 
superbe goujon qui, égaré sans 
doute dans les parages, suivait la 
berge. Héron et pélican se pré- 
cipitèrent et ce dernier, plus bas 
sur pattes que son rival, réussit 
à atteindre la proie qu'il mit en 
{conserve dans la vaste poche de 
son bec qui lui servait de garde- 
manger. Puis il s'éloigna d’un air 
victorieux. 

Mais le héron se mit à dire: 
“C'est drôle ce que c'est que la 
faim. Figurez-vous, cher ami, que 
depuis ce matin, je ne fais que 
bâiller!” 

Le pélican ne pouvait répon- 
dre à cause de son bec plein d'eau 
où barbotait le goujon. 


vrant à son tour ses larges man- 
dibules, le pélican poussa un sou- 
pir profond. Trop prolongé mé- 
me car le goujon, se voyant à 
l'air libre, fit un terrible effort 
pour sortir de sa prison, donna 
|un violent coup de queue, bondit 
|dans les airs, pour retomber, hé- 
las! dans le bec du héron qui l'at- 
tendait au passage et qui, lui, n'en 
fit pas de conserves. 


ENIGME 


Enlevez ma première lettre: 
Enlevez ma deuxième lettre; 
Enlevez ma troisième lettre: 
Enlevez-moi toutes mes lettres, 
et & serai toujours le même, 
suis-je? 
Réponse: Le facteur. 


Baiser d'enfant 


Que ne puis-je accourir, enfant, quand tu m'appelles, 
Quand tu me dis: ‘Je t'aime et te veux caresser‘, 

Et que tes petits bras, comme deux blanches ailes, 
S'ouvrent pour m'embrasser! 


De blancs agneaux que j'ai me caressent souvent, 
Une colombe aussi sur ma lèvre se joue; 

Mais lorsque je reçois le baiser d'un enfant, 

| Il me semble qu'un lis s'est penché sur ma joue, 


Que j'ai tout le visage embaumé d'innocence, 
Que tout mon être enfin devient suave et pur. 
Ineffable plaisir, céleste jouissance! 

Que n'ai-je tes baisers, enfant aux yeux d'azur! 


Eugénie de GUERIN,. 


5 - Touchés de pitié, les autres pe- 
lerins avaient prié avec moi tout 
le long du voyage. Arrivé au Cap. 
portant l'enfant dans mes bras, je 
me rends au Sanctuaire 


Je sais par lui dire 
à confesse, assiste à la messe et 
communie. rissiez ! 


|soucieux car les eaux étaient Le pélican fit des efforts dise 
[basses et le poisson rare. Un hé-|esbérés pour sé retenir. Mais | 
|ron, à quelques pas de lui, cher- l'exemple fut le plus fort Ou- | 


{ 
! 
| 


| 


| 
| 
| 


| d'‘avarice’"? 


| QUESTIONNAIRE | 


PAGE NEUF 


2ONNES 


OUGES 


l—Qu'estee qu'un ‘“"x-vote"? 
R-On appelle “ex-vot les 
tableaux de figures u objets 
ju on spend dans les chapelles 
à la suite d'un e en mêr | 
e d'une chose obtenue desg ac arts à fecilement 
2—Comment appelle-t-on la FAIBLESSE 
femelle du chameau? \ 
R.—Chamelle \ 
F-Qu'estce qu'un concerto? i F $S 
R—Un morcea musique ni PALEUR 
fait pour un instrume avec àc- ; A 
compagnement de l'orchestre. |! 2 Lui 
#—Qu'est-ce qu'un hémisphe- N A N NANT LE 
re! 
R.La moitié du globe terres. | P; L U L £ E R 
tre. | 


5 Que signifie le mot “errata” 
que l'on lit à la fin de certains 
volumes? 

R.—Liste fautes survenues 
dans Fimpression d'un ouvrage 


es s 


6—Qu'est-ce qu'un boute-en- | 
train? | 

R—Une personne qui 
utres en gaieté 


7—Où se trouvait l'Acadie? 
R.—En Nouvelle-Ecosse 


8—Donnez 


met les 


a { 

| Q.—J'étais en promenade et 

avant mon départ le garçon qui 

était présent m'a dit: ete. ,., 

| —MLLE CURIEUSE. 
R-—Vous me demandez ce que 

je pensr de la réplique du 


trois synonymes 


gar- 
R-—Parcimonie, sordidité, la- 


içon? Je ne puis absolument pas 
drerie. Eros le 54, votre explica 
9—Le mardi est-il le 2ème ou! t9n nest du tout. Je 
le 3ème jour de la semaine? ne \ 
R—Le troisième nsinuet 
| L 
10- Qu'est-ce qu'une encycli- Q—Nous sommes deux éco- 
que? lières intéressées dans les vers 
R.—Une lettre solennelle à | et la prose, Est-ce que vous 
| dressée par le pape au clergé du| pourriez nous donner le nom 
monde catholique ou seulement! des journaux ou des magazi- 


| 
| 
| 
1 


1 


er à |Cullough entendait gratter à sa 


Le professeur NIMBUS 


6-La cérémonie achevée, je porte 
l'enfant à la balustrade, en plein 
sous les yeux de la Sainte Vierge 
Je La prie de mon mieux et finis 
“Notre-Dame du 


Cap. il faut que vous me le gue- 


nes français et anglais où l'on 
| peut envoyer des historiettes 
| où des poèmes pour en recevoir 
dés honoraires, si les morceaux 
en valent la peine?—DOUBLES 
ROSES, 

Envovez vos poèmes 
iglais au Free Press Prairie Far- 


aux évêques d'une même nation 


Un chat voyageur 


RACINE, WIS Il y a deux 
ans, Mme Raymond McCullough 
décida que son chat “Boots” se- 


rait plus heureux sur la ferme mer, à Winnipeg, et vos mor- 
de sa mère à Albion, Pa. Boots, | ceaux français à La Patrie du Di- 
apparemrment, ne partagea pas manche, Montréal, P.Q 


cet avis et n'apprécia pas à sa jus- 
te valeur l'Etat de Pennsylvanie, 
puisque, récemment, Mme Mc- 


L1 
Q—-Voudriez-vous me dire, 
s'il vous plait, si les magazines 
dont les noms suivent sont bons 


porte et voyait Boots pénétrer | ou mauvais: Star Weekly, Na- 
triomphalement dans la maison.| tjonal, Chatelaine,  Coronet, 
On ne peut expliquer comment | Movie Life, Revue Populaire, 


il a pu retrouver son chemin à 


Samedi, Le Film?—MERCI. 
600 milles de distance 


R-Ces magazines ne sont pas 
des magazines “mauvais” 


PROVERBE 


an- | 


au sensé | 


que l'on donne habituellement à | 
Pierre le messager a beau, sur | Ce mot. Ils offrent cependant des 
tout chemin, dangers en ne faisant toujours 


Marcher le jour, la nuit, le soir | ressortir que le côté humain, plai- 
et le matin, 
Il ne s'enrichit pas si fort qu'il 


se trémousse, 


beaucoup d'annonces qui y pa 
raissent sont nettement sugges- 
Îtives et par conséquent condam 


MORALITE: |nables. Quant à “Movie Life”, il 
“Pierre qui roule n'amasse pas | est difficile de l'apprécier. Cer- 
mousse.” |tains numéros contiennent des 
articles tout à fait répréhensi- 
lbles au point de vue moral 
| Donc ... 
LR 


Aux Religieuses de N.-D, de 
la Croix, Grande-Clairière, 
Man, 

Nous vous remercions pour vo- 
tre renseignement que nous nous 
sommes empressés de faire par- 
venir à la lectrice intéressée, 

D 


Q.—Connaissez-vous un pro- 
cédé pour faire allonger les 
cheveux?—UNE LECTRICE, 

| ASSIDUE, 


R.—On dit que si on en coupe 
le bout de temps à autre, cela ai- 
de ensuite à faire allonger les 
cheveux, 
| e 
| Q—Pourriez-vous me faire 
une grande faveur: celle de me 


faire une composition sur 1# 
sujet suivant: etc.—A, B, 
R—Chère enfant, je voudrais 


|bien pouvoir accéder à votre de 


que je n'ai pas le temps d'aider 


| ainsi toutes les petites écolières 
| en peine ,.. Le travail de la com 
| position doit être un travail 


|que l'élève le tasse elle-même si 
elle veut arriver à maîtriser l'art 
| si difficile de s'exprimer correc- 
| tement. À votre âge, j'ai dû, moi 
| aussi, me débrouiller toute seule, 


£ # ; fé ; 


Un bon papa 


7 - Après, comme si j'étais sûr d'é- 
tre exaucé, je dis à l'enfant 
“Mets-toi à terre. — Papa, je n'ose 
pas, ça va me faire trop mal! — 
Allons, force-toi, essaie de marcher. 
— Je ne suis pas capable, papa! 
— Essaie, au moins!” 


| sir, amusement de la vie, De plus, | 


| d'une 


FAIBLE 


nmence et à nmencer. 
C'est ainsi que l'on apprend et 
ue n se Me z-Vous Y 

' t vous ve q ce nest 
pas aussi difficile que cela sem- 
bie de prime at | 

5 
Q.—Voudriez-vous me dire 


si les stores vénitiens convien- 
nent dans un salon pour une 
grande fenêtre de 5 pieds et de- 
mi par 6 pieds de haut. Sinon, 


quel genre de rideaux dois-je 
mettre?’ UNE QUI AIME LA 
MOD 
R Dans 1 fenèt ie cette 
grandeur n à iopté de nos 
| eaux genre ape- 
€ L e à sur 
in le plact 
# 


Q.—Auriez-vous la bonté de 


me donner la signification des 
noms suivants: Paule, Louise, 
etc.—BRUNETTE 

R—Je le regrette mais nous 
ivons d tinué d lonner la 
signification de noms dans le 
Courrier. 

LOUISE 

Une famille de 13 errants 


Icompte six religieux 


QUEBEC Le R. P, Jean-Mas 
e Beaule, OM. fils de M. le 
Pierre Beaule, et de 
: Delisle), or- 
iine dernière 
inté sa première 

l'égl Saint- 


chey 


Mme Be 
donné prêtre à sen 
a Ottawa, a ch 
grand'messe et 
Joseph de Québe: 

Le nouveau prêtre est le cadet 
famille de treize enfants 
dont six se sont consacrés à la vie 
religieuse, Seul l'aîné, le R. P. Paul 
Emile Beaule, OM, recteur de 
l’Université Pie XII, de Roma (Ba- 
sutoland), n£ pu assister à la fête, 
Depuis trois minutes, un can- 


| didat reste coi devant la question 
| posée 


—Monsieur, lui dit tronique- 
|ment son juge, je voudrais être 
plus vieux d'une heure pour sa 
voir si vous avez décidé de me 
répondre, 

—Moi aussi, monsieur, je vou- 


| drais être plus vieux d'une heu- 
|re... pour savoir ce que je vous 
[aurai répondu, 


nent 
Calmez vos Nerfs! 


| IL VOUS FAUT 


| mande, mais vous comprenez bien | 


{strictement personnel, et il faut | 


PLUS DE BILE 


La science dit deux 
chopines par jour, cepen- 
dont chez bien des gens 
le foie n'en donne qu'une. 


La bile aide à la digestion et constitue un laxatif 
naturel. Un manque de bile cause re: vosité, maux 
de lète, constipation, indigestion et faiblesse. Pour une 
santérayonnagtelonthez votre foie etobienezlabilené- 
cessaire grâce aux Fruit-à-lives, les comprimés poar le 
foie qui ont fait leurs preuves et qui sont les plus en 
demande au Canada, À base d'herbes et de fruits. 


Pour le 


FRUITATIVES rorë 


FOIE 


Publié avec l'autorisation des 

Gardiens du Sanctuaire, Cap= 

de-la-Madeleine, Qué. 
(Dessinateur: ].-C. Cuvelier) 


8-]Je le dépose à terre vt il me 
prend le bout du doigt. 
tion bien inutile, il n'a plus besoin 
d'être aidé ! 
debout tout seul et marche aisé- 
ment! ,il est guéri! 
Ü ny a que la Ste 
faire des choses pareilles ! 


Précau- 


Le veilà qui se tient 


À sur Père, 
ierge pour 


0, P., 0.ML 


Winnipeg, Man., 13 juin 1947 


LA LIBERTE RT- LE PATRIQIS 


PAGE DIX 


CKSB visite Notre-Dame | 
de Lourdes et Somerset 


. Les Russes ont saboté 
uneautre coopérative 


| BERLIN -- Une des entrepri- les Russes pour obtenir des le- | 
ses coopératives des quatre gran- | gumes et dé la viande fraîche 


Vous les Préférerez 


Le samedi 7 juin et le diman-|G-M. La Fièche, Mile Thérèse | vre à la messe du ent, qu'il | , 
che 8 juin, les artistes de CKSB, | Lavoie avec sa guitare, et son Ichanta lui-même, Dans l'après-| des puissances d'occupation, =! Les autorités du service ali- 
avec les membres du personnel! frère, Arthur, avec son accor- [midi M ‘l'abbé Lavoie, curé de! réussissaient le mieux. celle de |mentaire sont fort inquiètes de- 
et de l'exécutif, nt rendu visite | déon ge nos annonceurs MM. |Sofnersæt, remercia chaleureuse- | l'alimentation de l'Allemagne, | vant la possibilité que les Russes 
à Notre-Dame de Lourdes raeron et Léo Rémillard, | ment les artistes de CKSB et en-| semble aujourd'hui sur le point |“coupent” l'envoi de produits de | 
de s'effondrer, et cela par le fait |jeur secteur dans les trois autres 


et à | Henri 
Somerset, De part et d'autre on | notre directeur de pr rammes, | couragea ses paroissiens à aider | 


Albert | l'oeuvre de tous les moyens pos- de la Russie. |secteurs de Berlin 


2 été extrémement satisfait de!M. René Dussault, M 
cet échange de bons sentiments! Legrand et Raëôul Normandeau. 
et d'amabilités li y 

L'autobus à transporté plus de | de ménagères extrèmement inté- 


eut à Lourdes une séance | 


sibles 
On servit un succulent souper 


Le rapport mensuel de la Com- | | Ces autorités ont déclaré qu'el- 
mission de contrôle britannique |jes ont reçu des instructions ver- 
révèle, en effet, que les Russes |bales, le avril, de restreindre | 
ont décréter que le secteur alle-|]a distribution de produits ali- 


SALADA 


| 
aux artistes qui reprirent le che- | 


25 membres de la troupe de |ressante à laquelle plus de vingt | mi n de Winnipeg. La températu- | 


chanteurs et chanteuses. | dames et demoiselles prirent part. |re avait été clémente jusqu'alors | mand qu'ils occupent sera ali-|mentaires provenant des Soviets 


mieux dans nos tour lle F d t M De 
10, M ernande € Denis : : D 

|no; e [leurs les résultats matériels de | puissances, qui avait “bien fonc- ireçu tant d'approbations des au-|congrès de Montré 

de s > MU trea 


ciété de St-Edmond: comme mis- 


: 


| 

CKSB, , 
instrumentistes, annonceurs, or- Enfin. il y eut tirage d'une mon-|et tous avaient joui de belles et} pus mg roms et qu'ils ont\au seul secteur occupé par les | a 
ganisateurs, etc itre gp one d'un prix ed 4 bonnes heures Il n'y a pe 111 fin. +. hetructhns à ceîte | Russes. La Chine et le co rès veur des jeunes t 1 

n à eu un concert ur ! [trée et séance des amateurs lo-|puisse actuellement rallier les | ! Er UE Les fonctionnaire. icipaux | ng : el ATAENITS :e1 

fanis à Lourd pour les |, Nous avons relevé les noms | nôtres davantage. Nous nous sen- | Les chefs américains du servi- | allemand Qi ps [des jeunes travailleuses. Pour ma 
midi D 1 ARS ES des amateurs suivants: Mile Ger- | tons, grâce à CKSB, plus unis et ce alimentaire ont dit qu'ils n’a déclaré - a” + ph | mondial de la 1. 0. C. Eee outre de mon Er ar 
midi: belle réunion geufant s , ù us < e a u - " DS ne aa trs De 
midi, belle réunion geutants qui | EP uer chant, M Juies|plus rapprochés dans nos Pen- ee à coule Der ae uen) on Re tee, je prie et is 
aisance par faite et qui ont répon- Le ge chant; Mile Lorraine | sées telles instructions russes, mais tribués dans la ville de Berlin | MONTREAL — “J'ai été heu- sise st tint nf pére 
du avec brio aux questions que Préjet, accompagnée par Mile! nferci à nos bons amis déh deux üs ajoutent, d'autre part, qu'ils | “tout entière”. reux d'apprendre la nouvelle de se Be vous © le » res grà- 
leur posait M. Albert Legrand. | Bazin, chant; M. Jéan Le Néal, | paroisses visitées, à tous ceux et | savent fort bien que les distri-| 1, Conseil 1 de Berli la tenue dans votre beau pays du [es © Senedichons f que vo- 
Les enfants eux-mêmes ont fait musique à bouche; Mile Rita Fra-|celles des paroisses des environs | |butions récentes de viande, de ” dié pi municipal de Berlin |grand Congrès mondial de jaltre mouvement prospère cons- 
les frais d'une partie de ce pro-!din. déclamation-: Mile Dolorès | Qui se sont rendus à ces endroits | matières grasses et de sucre faites | * étudié cette nouvelle situation |JOC. en juin prochain,” écrit |tamment et se propage dans le 
Mines ave par hant #7 Lavoie, piano; Miles Odile et Re- [4 il vait d po S Léo par les Russes n’ont eu lieu que dans une'séance où la discussion | je cardinal Thomas Tien, arche- | MOnde entier 
gramme avec leurs chants et dé- [né B ant: M. Marcel A be y avai es gens de St- n | Le R.P. J. Marcellus Faustina, dans 1 t ils a été orageuse. |vêque de Pék +} * dans l':4 ard | Tier 
ciamations inée Bazin, chan C et méme de Dunrea, à Somerset | e secteur qu'ils occupent. [que de FÉRIR, Chine, Gans Une, #% CArna Tien : 
D'avrés l'expérien meault, accordéon; Miles Odile | _ dé | S.S.E., de Mobile, premier nègre ” à La réunion s'est terminée par | lettre reçue au Secrétariat natio- pendant qu'en raison de 

aprés l'expérience des orga- aux dévoués curés des deux rt Le rapport britannique dit ca- 
nisateurs, on rèrement vulPezin et Cécile Lamoureux, | l'endroits et à ceux qui leur ont | "atii d'Alabama à être ordonné tésoriquement ) tè l'adoption, presque à l'unanimité, |nal de la J.O.C. canadienne. “Je!tions économiques et politi 
|chant: M. Roland D‘laquis, pia-| prêté main-forte On verra ail- | prêtre, est aussi le premier de be mine à que le systeme | d'une résolution demandant aux |ne suis pas étonné” , poursuit le | actuelles, il soit impos 
|sa race à faire partie de la So- ntaire des quatre grandes | Russes de rescinder leur décision. | cardins al chinois, “que vous ayez | voyer des délégués de la 


Dans la soirée y avait le con- ! 
à w : £a agde Robitaille, danse enfantine, ac-|.es deux concerts, m | : , : 
get pou les ad Pa  s san N- | compagnés par leur père au vio- pre pourra £e aluer Te EE rheed sionnaire, il travaillera dans le pa ce À ra EE — s'est torités ecclésiastiques et du Saint- | ouvriers chinois actuellement au 
5 dns mu: À C KSB pr as bg 5 lon, M. Ernest Deiaquis, musique |jeur, ce sont la sympathie et Ta | Sud des Etats-Unis, et sera at-| PR RENE Les chutes de Niagara recultent | Père lui-même, puisque vous a- | Canada participeront t {ois 
4 Del + mn ' x à bouche lbonne entente qu'on sentait ré- |taché à la Maison de Mission de| Berlin a dû compter considéra- d'une moÿenne d'environ 2 pieds|vez accompli avec votre J.O.C.|au Congrès mondial à tit l'ob- 
ans À CE nt "2 Re à ge fidèle es La soirée très intéressante fut | gner dans les deux ces. Encore br Ala. Il est le fils de!blement sur !a région occupée par let demi par année un travail sans précédent en fa-|servateurs 
Due 00 : rogremmes Fu L'éate: | rendue encore plus attrayante br fois, merci. | Gilbert Feustine, ancien grand | 
il y ava ‘ Mile Denvyse G 1yot Ne 2, 2° trés jolie comédie pré- M A 7 2 Éee Marre C1 n” 
L "11 enyse Guyot av ” eunes | valiers de St-Pierre aver. 
Miles Denise Charlesworth, Fa-|emee Par Un #roupe de RUN 4 Lejigieuses en | 
ehaud; y avait aussi M Geor- | 1, l'abbé A. d'Eschambault sel ee LS Pok Progrès dans la lutte 
po Preuts De Miles Fredet. | fit l'interprète de CKSB pour re- |FOUTE ur Tokyo | : ) 
es don vi i |mercier la popuiation de Lour- cr TE ancer 
te, Marquis et Odile Ragot aC- | des et souligna le bien de ces con- | EDMONT — Neuf religieu-| u c ce 
compagn au piano par Mme|certs qui servent de rencontres |5es de l'Ordre espagnol des Filles | NEW-YORK — Le docteur 
du Sacré-Coeur de Jésus se sont | Morris Belkin, du service de 


entre le personnel du poste et le 
public de CKSB. 

Tous nos artistes ont été reçus 
dans des familles de Lourdes et 
on a établi là des contacts bien 
| précieux. L'hospitalité de la pa- 


une délicieuse 
roisse a été mise à contribution, 


mais on a démontré là-bas com- 
bien on était attaché à notre pos- 
moutarde :::: 
P. A. Champagne a re- 
1 A ‘les artistes et les mem- 


|bres du personnel. Un gros mer- 
JRECETTE 


| ci au R. P. Curé et à son dévoué 
| neveu, le R. P, Emile Champa- 
© Faites chauffer les légumes. 
Egouttez le liquide. Faites-le mi- 


| gne. 

oter jusqu'à ce qu'il soit réduit 
Lé tasse. Mélangez 2 c. à thé 
de Moutarde Heinz, 1 c. à thé de 
sucre, 4 c. à thé de sel, 2 c. à 
soupe de graisse végétale fondue 
ou d'huile, 3 €. à thé de jus de 
citron, un soupçon de poivre, 
Versez cela, en remuant, dans l'eau 
des légumes. Faites chauffer. Versez 
sur des haricots verts, betteraves ou 
fèves de Lima , : , C'est merveilleux 
. le goût que la 
Moutarde Heinz 
donne à des mets 
simples! 


Somerset 


Dans l'après-midi du dimanche, 
|nos artistes se rendaient à So- 
|merset. Encore là, salle comble, 
| figures sympathiques et amies. 
| Les mêmes artistes de CKSB ont 
| pris part au programme qui n'a 
| guère varié de celui de Lourdes, 
|excepté qu'il s'agissait d'adultes 
| et non d'écoliers dans l'après-mi- 
di car c'est le seul concert que le 
temps permettait de donner à 
Somerset. 

Là aussi, il y eut séance du Club 
des ménagères, présidée par M. 
René Dussault; là encore, tirage 
de la montre et vote pour les a- 
mateurs locaux, comme on avait 
fait également à Lourdes. Les 
amateurs qui ont pris part au pro- 
gramme de Somerset sont les sui- 
vants: Mile Eileen Décosse, dan- 
se: M. Alphonse Nadeau, scie mu- 
sicale: M Adrien et Louis Gi- 
rouard, guitare et violon; Mme 
Emile Leduc, chant; Mme Renée 
Martel: Miles Emma et Delphine 
Jubinville, chant; Mmes Loren- 
zo Girouard, Edgar Bessette et 
Mlle Estelle Boyer, chant; Mlle 
Doris Payette, piano; Mlle Simo- 
ne Routhier, piano. 

M. l'abbé A. d’Eschambault a- 
 vait parlé de CKSB et son oeu- 


Pour vos billets 
@ de chemin de fer 
© d'avion 
© de paquebots 


Pour vos assurances de tous gerres 


Adressez-vous à 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


136, ave Provencher St-Boniface, Men. 
Téléphone: 201 137 


|arrêtées récemment à Edmonton, | 
|en route pour Tokyo où elles en- 
seigneront dans trois couvents | 


catholiques romains. On remar- 
quait dans ce groupe, la R. M 
Rosina Dorini, de Rome, cousine | 
du pape Pie XI, 


Les voyageuses sont dirigées 
par la R. M. Marion Crawford, 
fille de l'écrivain de renom. Elles 
ont pris l'avion à Philadelphie et 
sont enthousiastes et du voyage 
qu'elles ont entrepris et de la 
mission qu'on leur a confiée. C’est 
leur premier voyage en Extrême 
Orient et toutes se sont initiées 
|aux subtilités de la langue japo- 
naise. 

La R. M. Crawford était en 
Italie durant la guerre et plu- 
sieurs religieuses espagnoles ont 
connu la guerre civile en Espa- 
gne. Le groupe a passé plusieurs 
mois à Philadelphie où l'Ordre 
compte de nombreux couvents, 

“Nous sommes très heureuses 
de nous rendre à Tokyo où nous 
trouverons un vaste champ d’a- 
postolat auprès de ceux qui ont 
souffert de la guerre”, déclara la 
R. M. Marion Crawford. 


A la radio 


L'artiste de la radio Robert 
Christie, qui est natif de Toronto, 
a tenu un bon nombre de rôles 
importants depuis son retour au 
Canada, après avoir fait du ser- 
vice outre-mer avec l’armée ca- 
nadienne. 

M. CUhristie faisait autrefois 
amd d de la troupe “Old Vic”, de 

ndres. Nous l’entendons main- 
tenant dans les programmes d’en- 
fants suivants: Land of Suppo- 
sing, irradié le samedi matin à 
11 h. 30, sur le réseau Trans-Ca- 
nada, et Cuckoo Clock House, 
présenté le samedi également, 
sur le réseau du CBC, à 6 h. p.m. 


Pharmacologie de la Faculté de 
| Médecine de la Caroline du Sud, 
a rapporté que l’on a fait décroi- 
tre les tumeurs de souris au 
[moyen d'une substance appelée 

ophylline, tirée de la mandra- 
gore. Non seulement il semble 
que la podophylline diminue les 
tumeurs, mais elle détruit aussi 
les cellules des tumeurs. L'effet 
de cette drogue est semblable à 
{celui de la Colchicine, un poison 
|qui sert à arrêter la croissance 
des cellules cancéreuses et nor- 
males. 


L'unité nationale et 
la dualite maladiye 


MONTREAL — ‘“Rira qui vou- 
dra! Trouvez-moi, ailleurs que 
dans le Québec, une cuisine ayant 
une personnalité bien canadienne, 
ne fut-ce que pour parler de la 
soupe aux pois”, a déclaré récem- 
ment M. John W. Fisher, com- 
mentateur radiophonique, confé- 
rencier invité au déjeuner du 
club Rotary, 

“Nous n'avons rien fait, depuis 
la confédération, envers l'unité 
nationale, a ajouté M. Fisher. 
Quand songerons-nous, par exem- 
ple, à une échange en masse d'é- 
tudiants des provinces d'Ontario 
et de Québec? Souvenons-nous 
que, chaque fois qu’on va cher- 
cher un professeur de français en 
Europe, on fait une insulte direc- 
te à toute la population canadien- 
ne-française du Canada, et vice- 
versa.” 

Poursuivant son thème au su- 
jet de l’unité nationale, le confé- 
rencier a conclu que la grandeur 
et la puissance du pays n'avaient 
pas encore trouvé leur expres- 
sion véritable: “Nous avons tout 
construit, a-t-il dit, mais nos che- 
mins de fer, comme nos postes de 
radios, comme nos magasins, 
souffrent de dualité maladive et 
rien n'a encore pu entourer tout 
cela d'un peu de poésie. Il faudra 
bien un jour songer à intellec- 
tualiser les magnificences du Ca- 
nada. L'art sera grand, pour nos 
fils, parce que l’art sera neuf. 
6 ht demain, dès aujour- 

aui.” 


Le célibat coûte cher 

_COPENHAGUE Ce sera 
bientôt un luxe que de demeurer 
célibataire au Danemark: en ef- 
fet, on vient de créer la taxe ‘des 
célibataires” PP défrayer les 
terre alleman Des taxes sur le 
tabac, les spiritueux, le chocolat 
frais de l'occupation danoise en 
et la fourrure contribueront éga- 
lement à rencontrer ces dépen- 
ses. Les vieux garçons danois 
vont tempêter contre Hitler une 
fois de plus! 


——————— 


ANNUAL REPORT 


of the School Trustees for the School District of St. Boniface, 
No. 1188 for thg year ended December 31, 1946. 


Cash Statement of Secretary-Treasurer 


RAPPORT ANNUEL 


des Commissaires du District Scolaire de St-Boniface No 1180 
pour l'année terminée le 31 décembre 1946. 


Compte de caisse du secrétaire-trésorier 


RECETTES RECEIPTS 
Soide rapporté de l'an dernier Last year's balance forward 619.98 
Octrois législatits Legislative Grants 11,519.60 
Levée municipale Municipal Levy 93.500.00 
Enseignement aux non-résidants Non-resident fees 5227.71 
Compte de construction Building Fund 2.500.00 
Intérêt Interest 748.02 
TOTAL TOTAL 114,115.31 
Bilan 
Terrain et bâtiments Land and Buildings 340,228.58 
Ameublement $ Furniture and equipment 16.194886 
Compte général Current Account 
En mains et en banque Cash on hand and in bank 3.287 50 
Recevable de la Province Due from Province 4.320 80 
Dépenses payées à l'avance Prepaid expenses 252.08 
Compte de banque-—débentures Debenture bank account 51654 
Comptes spéciaux—banque Special bank accounts 511353 
Bons de victoire Victory bonds 18,318 @ 
386,431 75 
Certificat de vérification 

Nous, les vérificateurs soussignés, par les présentes certifions avoir examiné 
les livres et comptes de ce district scolaire Des pièces justificativer ont êté 
produites pour toutes les dépenses et toutes les dépenses ont êt\ approuvies 
par résoiution d cau des commissaires Le solde en mains au décem- 
bre 1946 à et ritié par la banque et le montants reçus provenant d'octrois 
et d'impôts ont éte vérifiés au Département d'instruction Publique et à la 
Municipalité. Nous certifions que le présent rapport révèle exactement les 
opérations du district durant l'année et son état à la fin de l'année, au meil- 


leur de notre connaissance et d'après les archives 


Signé à St-Bonit Manitobe. ce 2lème jour de mai 1947 
John Shelly & C Comptables Agrégés par John J. C 
J-A. Marion, Président de la Commission Scolaire. 

Louws Bétournayr, Secrétaire-trésorier. 


ace 


Shelly, CA 


MEPAN V 


| 


DEPENSES PAYMENTS 
Salaires Salaries . $ 72,462.50 
Entreuen et nettoyage Caretaking 4,641 48 
Réparations Repairs 2,999 24 
Chauffage, éclairage, eau et Fuel, light, water and taxes 4,156.06 
impôts Transportation of Pupils 5,100.00 
Transportation des enfants Rent 10,040.00 
Loyer Equipment and furnishings 1.826,56 
Ameublement Premium and interest on bonds 15.00 
Prime et intérêt sur bons Victory bonds 
Bons de victcire Lab. and classroom 1,545.47 
Laboratoires et classes Stationery and supplies 139.83 
Papeterie Insurance 421.88 
Assurance Telephones and sundry items . 13125 
Téléphones et Divers Domestie Science supplies 341.01 
Economie Domestique — EffetsManual Training Material 47146 
Effets — Atelier Accounts payable 1944-Audit 200.00 
Comptes payables 1944-3 
Vérification Building Fund 2.500.00 
Compte de construction 
Solde en caisse fin d'année Cash balance at end of year . 711757 
Total Total 114,115.31 | 
Balance Sheet 
Passif (Capital) Liabilities (Capital Account) 
Surplus Excess of Capital Assets 423 24 
Compte Général Current Account 
Intérêt Interest 516.54 
Dû à la Province (TRF. etc) Due to Province (TRF. etc) 1,515.20 
Honoraire de vérification Audit fee 200.00 | 
Réserve pour construction Building Fund Reserve 21.543.28 | 
Réspgrve pour la salle de l'évoleProvencher Schoo! Hall is 


Provencher 


Reserve 


Surplus de l'actif sur le passif Excess of current assets over 
current habilities 


386,451 75 


Audit Certificate 


under signed Auditors 
ts of this 


We. the 
books and Accou 


hereby certify 
School District. Vouchers have been produced for | 


that we have examined the 


all expenditures except as detailed in attached schedule and ail expenditures | 
have been approved by resolution of the Board. The balance on hand as at | 


December 31 
by way of 


Education a d with the Municipality 
proper 

tion at the clese of the 

shown by the records 

Signed at St. { 

John She 

J. A. Marion ustees 


Louis Betournay, 


» this 21st day 
ered Accountants by Johu J, C. Sheily, 
card. 


1946 has been verified with the Bank and amounts received 
Grunts and Taxes have also been verified with the Department of 


We certify that the above statements 


ty outline the operations ifthe District during the year and its posi- 
vear, according to the best of our information and as 


of May, 1947 


CA 


Secr try -Treasurer. 


614115 | 
— 


1 


Avis Important du Gouvernemen 
au sujet de la réglementation des prix 


Ce qui suit n'est qu'un résumé de ji 
commerce en temps de guerre. On publie ce résumé en vue de renseigner et de 


j'ordonnance no 737 de la Commission des prix et du 


protéger les 


consommateurs. Encore une fois, ce n'est pas l'ordonnance à laquelle il faudra se référer pour 


— MARCHANDISES ET SERVICES ENCORE SOUMIS AUX PRIX MAXIMA 


tels que les établit l'ordonnance 737 de la Commission des prix et du commerce en temps de guerre 


VIVRES 


« Toutes les farines, mélanges 
de farine et gruaux: 

« Levure. 

e Pain, petits pains et produits 
de la boulangerie. 

e Biscuits, sauf ceux entière- 
ment recouverts de chocolat. 

«+ Céréales conditionnées, cui- 
tes ou non, y compris céréa- 
les à déjeuner, macaroni, 
vermicelle, spaghetti, nouil- 
les et autres pâtes alimen- 
taires. 

«+ Riz, sauf le riz sauvage: 

«+ Orge perlé et mondé,. 

e Maïs décortiqué, à l'exclu- 
sion du maïs à éclater. 

e Pois secs, fèves de soya, fèves 
sèches, sauf fèves de Lima et 


sirops de sucre de 
canne, sirops de blé-d'Inde, 
sucre de raisin, glucose. 

+ Mélasse comestible: 

e Thé, café et concentrés de 
café. 
e Mait, extrait de malt et 

sirop de malt. 

e Poivre noir, poivre blane et 
succédanés contenant du poi- 
vre noir ou blanc. 

«+ Huiles à salade et à cuisson: 

e Raisins, raisins de corinthe, 
pruneaux, pommes déshy- 
dratées. 

e Tomates, sauces, pâtes, pul- 
pes, purée et catsup aux to- 
mates, sauce au poivre de 
Guinée, lorsque empaquetés 
en boîtes ou en bocaux her- 
métiquernent fermés. 

e Fèves au lard, spaghetti, ma- 
caroni et vermicelle en boîtes. 


ture en boîtes, à l'exclusion 
des fèves de Lima et des 
haricots rouges. 

+ Abricots, pêches et poires en 
boites. 

e Fruits et légumes des deux 
catégories précédentes lors- 
qu'ils sont congelés et mis 
sur le marché pour la con- 
sommation. 

«+ Confitures aux fraises ou aux 
framboises et confitures con- 
tenant des fraises ou des 
framboises. 

e Viandes et produits de vian- 
de, À l'exclusion du gibier, 

iarfde pour animaux d’agré- 
ment et quelques sortes de 
viandes cuites et en boîtes. 

«+ Boyaux de saucisse, naturels 
ou artificiels. 

+ Saumon en conserves, truite 
de mer en conserves, célan 
en conserves de la mise en 
boîtes de 1946 ou mises en 
boîtes antérieures. 

e Graisses comestibles de pro- 
venance animale ou végétale, 
y compris le saindoux et le 
shorteniné. 


À 

VETEMENTS 

e Paletots, jaquettes et coupe- 
vent faits entièrement ou 


Formes, ddl de cuir pour 

adolescents et gar- 

. Ccastéte ou pantalons faits 
entièrement ou principale- 
ment de coton ou de rayonne 
pour hommes, adolescents et 
garçons. 

e Mercerie pour hommes, ado- 
lescents et garçons, comme 


Tout article énuméré ci-dessus qui est conditionné pour le comprendre dans n'importe quelle des marchandises ci- 
dessus ou toute pièce constituante ouvrée dans l’un de ces articles sont soumis aux prix maxima. 


Aussi tout ensemble qui contient un article énuméré ci-dessus est sournis aux prix maxima même si le reste de l'en- 


obtenir des renseignements complets. 


DÉCOUPEZ POUR CONSULTER AU BESOIN 


Sommaire dei 


en vigueur le 9 juin 1947 


suit: blouses; cols; pyjamas; 
chemises de nuit; sous-vête- 


ments, autres que ceux fabri- * 


qués entièrement ou princi- 
palement de laine; chemises, 
y compris les chemises de 
sport autres que ceiles fabri- 
quées entièrement d’un tissu 
de laine ou de rayonne: 

e Vêtements de toutes sortes 
pour femmes, jeunes filles, 
fillettes, enfants et bébés 
me ne comprenant pas — 

a) les vêtements faits entiè- 
rement d'un tissu de laine, 
(b) les manteaux de pluie, (c) 
les jaquettes et les coupe- 
vent, sauf lorsque entière- 
ment ou principalement faits 
de cuir, ni (d) les peignoirs). 

« Tricots pour hommes et fem- 
mes, comme suit: vêtements 
de dessous autres que ceux 
fabriqués entièrement ou 
principalement de laine; bas 
de coton ou de rayonne de 
tricot circulaire; 

e Vêtements de travail, y com- 
pris les tabliers pour hommes 
et femmes lorsque entière- 
ment ou principalement faits 
de coton ou de cuirs 

. Pan og pour hommes et 


femm 

. cg gants À pou 
et mitaines pour hommes et 
femmes lorsque entièrement 
ou principalement faits de 
coton ou de cuir sauf ceux 
destinés spécialement au 
sport où aux usages indus- 
triels spéciaux. 

e Soutien-gorge; corsets, les 
corsets chi icaux non COM- 


pris. 
* Couches et porte-couches: 


TEXTILES DE MÉNAGE ET AUTRES 


e Les produits de textile com- 
me suit, lorsque faits entiè- 
rement ou principalement de 
coton ou de rayonne: couvre- 
lits; couvertures(sauflescou- 
vertures de cheval); les tor- 
chons à vaisselle; les débar- 
bouilloirs; les Juncheon 
sets; les serviettes de table; 
les taies d’oreillers; les draps; 
les sous-nappes; les nappes; 
les couvre-tout; les serviettes 
de toilette; les essuie-mains. 


MOBILIERS ET FOURNITURES 
DE MAISON 


«+ Fournaises et autres instal- 
lations de chauffage, sauf les 
chaufferettes électriques por- 
tatives, les réchauds, les 
brasiers et les grilles de foyer. 

«+ Chauffe-eau de tous genres: 


e Savon et composés de savon, 


ACCESSOIRES DE VÉHICULES 
AUTOMOBILES 


+ Pneus et chambres à air lors- 
qu'on les vend comme pre- 
mier accessoire de machine- 
rie agricole ou pour les uti- 
liser avec celle-ci. 


PRODUITS DE CONSTRUCTION 


e Peuplier (tremble, peuplier 
baumier et cotonnier) et 
bois tendre de tout genre. 

+ Bois tendres de placage. 

+ Contre-plaqués non entière- 
ment de bois dur. 


semble n'est pas énuméré ci-dessus. 
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e Articles de menuiserie, y 
compris les portes, les châssis, 
les fenêtres, les escaliers et 
barrières, sauf les portes 
moustiquaires et les mousti- 
quaires pour fenêtres. 

+ Produits du bois tendre, cou 
pé à l'avance destinés à une 
maison ou à un bâtiment de 
ferme, à l'exclusion des mai- 

.sons entièrement pré-fabri- 


quées. 

e Planche et latte au gypse. 

e Planches murales et à cons- 
truction. 

e Tuyauterie et accessoires 
d'égouts en fonte; 

e Clous. 


MACHINERIE, INSTRUMENTS, 
OUTILLAGE ET ACCESSOIRES 
AGRICOLES 


+ Pratiquement toute la ma- 
chinerie aratoire y compris 
les instruments pour planter, 
ensemencer et épandre les 
engrais, charrues, instru- 
ments de labour et cultiva- 
teurs, machinerie pour le 
foin, machine à moissonner, 
tracteurs, charrettes, machi- 
nerie et outillage de laiterie, 
vaporisateurs et saupou- 
dreurs. 

« Accessoires de grange et de 
basse-cour. 

e Engins stationnaires à es- 
sence. 

° Harnais et quincaillerie de 
harnais. 

« Fil barbelé et autre fil à clé- 
tures et clôtures: 

« Ficelle d’engerbage. 

«+ Brouettes. 

« Aliments du bétail et pro- 
duits d'aliments de tous 
genres à l'exclusion de la 
viande de cheval, aliments 
pour animaux d'agrément, 
foin, paille, écailles et gravier 
à volaille, 

e Engrais chimiques de tous 
genres à l'exclusion de l’hu- 
mus, du fumier, de l'engrais 
ou de la sphaîgne. 

+ Poisons pour rats à bourse; 

e Fèves et pois de semence de 
grande culture, 

e Grains, comme suit: blé; 
orge; avoine; graine de lin, 
sarrasin; graine de colza; 
graine de tournesol et cri- 
blures de grain: 


MATIÈRES BRUTES ET 
TRANSFORMEES 


+ Produits du fer et de l'acier 
basiques et les alliages y 
compris fonte en gueuses; 
rebuts, lingots, barres, pla- 
ques, baguettes et fil de fonte 
et d'acier, 

e Etain primaire et secondaire 
et alliages contenant plus de 
95 p. 100 d'étain. 

e Toutes les huiles et graisses, 
y compris les huiles à teneur 
de Vitamine À, d'origine 
animale, végétale ou marine, 
mais ne comprenant pas 
l'huile de foie de morue raf- 
finée pour fins médicinales et 
l'huile à noyau. 

e Matières à colle, colles et 
adhésifs d'origine animale; 

+ Amidons. 


K. W. TAYLOR, 


Président. 


e Fibres brutes ou condition- 
nées, comme suit: coton, 
jute, agave, toutes les fibres 
et filaments synthétiques 
sauf le verre; 

e Filés et fils de l'une quel- 
conque des fibres ci-dessus 
mentionnées ou contenant 
l'une de celles-ci. 

«+ Tous les tissus de plus de 12 
pouces de largeur, tricotés 
ou tissés, contenant plus de 
25 p. 100, au poids de filés 
ou de fils susmentionnés, y 
compris le velours côtelé, 
mais non compris les autres 
tissus à poil. 

e Filés et tissus élastiques. 

e Peaux provenant d'animaux 
d'un genre ordinairement 
traitées pour -être utilisées 
comme cuir, 

e Cuirs de tous genres sauf les 
cuirs synthétiques. 


PULPE ET PAPIER 


e Déchets de papier: 
e Pulpe de bois, sauf: 

(a) qualités dissolvantes, 

(b) qualités a/pha de pulpe 
blanchie au sulfate, 

(c) Duracel, 

(d) qualité sulfate non blan- 
chie et malaxée, vendue 
pour la fabrication de 
papier à journal et du 
papier-tenture, 


CONTENANTS ET MATIÈRES 
D'EMPAQUETAGE 


e Contenants, dispositifs d’em- 
paquetage ct d' emballage 
d'un genre utilisé dans la 
vente ou l'expédition de pro- 
duits, quand ils sont faits 
d'un tissu et y compris les 


caisses, les enveloppes, les 
dépliants, les poches et les 
sacs. 

SERVICES 


e Transport de marchandises 
et les différents services s'y 
ropportant. 

e Entreposage, entreposage À 
sec de marchandises en géné- 
ral et d'effets domestiques, 
sutres que les vêtements, en- 
treposage frigorifique, y com- 
pris la location de compar- 
timents frigorifiques et les 
services connexes, tels que 
frais de conditionnement 
dans les usines d'entreposage 
frigorifique. 

e Service de repas avec loge- 
ment pour la nuit d'après un 
taux unique, sauf le cas où un 
employeur fournit les repas 
à son employé directeinent 
ou par l'intermédiaire d'une 
autre personne OU par un 
hôtel, tel qu'il est défini dans 
l'ordonnance no 294 de la 
Commission; 

+ La mise en paquets cu l'em- 
paquetage ou tout autre ser- 
vice ayant trait au condition 
nement de toutes marchan- 
dises soumises aux prix ma- 
xima, lorsque le service est 
exécuté À forfait ou à 

= 48 


MARCHANDISES USAGÉES 


e Sacs usagés et tissus usagés 
à sacs et toiles d'emballage 
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ee LA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE 


Winnipeg, Mon., 13 juin 1947 


NUMERO IV 

— La dernière fois que je vis Ti-Gus, continua 
re soldat, c'était un soir du mois de juillet. Un lieu- 
tenant avait demandé quinze hommes pour le sui- 
vre dans une mission périlleuse. Il s'agissait de dé- 
truire quelques nids de mitrailleuses qui se trou- 
valent à un endroit stratégique de la ville et qui em- 
péchalent nos hommes de s'emparer d'un édifice 
commandant une des entrées principales de Caen. 
Auguste avait donné son nom pour faire partie du 
groupe de soldats qui devaient se lancer à l'assaut 
vers deux heures du matin. Il était dix heures 
quand mon compagnon mé mit au courant de sa 
décision 

Notre unité 
était revenue de la ligne de feu au cours de la 
soirée. J'étais fatigué, énervé par le bruit des ex- 
plosions des éclatements d'obus qui me résonnaient 
sans cesse dans les oreilles. En dépit de ma lassi- 
tude, de mon épuisement, j'ai tenu à passer la veil- 
s dans ses yeux comme 


lée avec Ti-Gus, car je lisai 


ee y pe, on en, on ns 


Feuilleton de La Liberté et le Patriote 


Les feux s'animent 


par Jean BLANCHET 
Roproduit avec l'autorisation de l'auteur 


relevée par des troupes fralches, | 


ne sorte de besoin qu'il avait de sentir la présence | 
d'un être humain, d'un ami avec lequel il pouvait | 


sentretenir } 

Durant cette nuit d'attente nous ayons causé lon- 
guement. On eût dit qu'Auguste avait le pressenti- 
ment qu'il ne reviendrait pas vivant de cette expé- 


diton. Lui.” d'ordinaire si enjoué, avait pris, tout 


1squ'à l'heure angoissante du départ. | 


à coup, un air sérieyx et grave. Et assis à mes | 


côtés, fumant des cigarettes, iks'épanchait en con- 
fidences de toutes sortes, J'avais déjà eu avec lui, 
au cours de notre période d'entrainement et de 
notre séjour en Angleterre, 4e nombreux entre- 


tiens, Mais celui du 12 juillet revêtait un caractère | 
de cordialité exceptionnelle et de profonde émo- | 


tion 
D'une voix calme et basse il m'apprit toute l'in- 
quiétude, la peine qu'il ressentait de vous avoir 


laissés seuls, en arrière, à l'heure où vous en aviez | 
peut-être le plus besoin. 11 me parlait de la terre, | 


des bêtes, des travaux agricoles; la nostalgie sem- 


blait s'emparer de soh coeur. On aurait cru qu'il | 


avait un certain remords d'avoir quitté la ferme. 
Mais, en réalité, ce n'était que des souvenirs qu'il 
évoquait. II me confia là-dessus: “Je n'ai pas le 
coeur d'écrire ce soir, j'ai peur de pleurer sur la 
lettre: si jamais tu retournes au pays, Marcel, fais 
savoir à mon père que je suis parti pour lui per- 
mettre de garder sa terre!” 

— Ji a dit ça, bredouilla Morin. 

— Oui, ce sont ses propres paroles. Et il con- 
tinua en ces termes: “Jai voulu tout simplement 
donner le faible appui de mon épaule pour libérer 
de leurs chaînes des peuples tenus dans l'escla- 
vage." 

Monsieur Morin, l'appel du clairon fut pour Au- 
guste, comme pour tant d'autres, la voix de la na- 
tion qui ordonnait à ses fils de se lever, de s'armer 
pour défendre un patrimoine de traditions et de 
libertés. Avec un noble courage il a repondu à ce 
cri de ralliement, 

Vers une heure et demie l'officier rassembla ses 
hommes pour leur donner les instructions essen- 
tielles à la réussite de l'assaut. Il passa près de mon 
compagnon et lui demanda: 

— Soldat Morin, êtes-vous prêt? 

— Oui, mon lieutenant, murmura Auguste. Il 
se redressa et me serra la main. J'essayais de le 
convaincre qu'il ne courait pas nécessairement vers 
la mort, que d'autres étaient revenus sains et saufs 
de semblables attaques. Il ne m'entendait pas. T 


allait partir quand, se retournant soudain, il fouilla | 


dans sa poche et me tendit une enveloppe. 

— Veux-tu me rendre service? s'informa-t-il, 

…— Certainement, répondis-je. 

— Tâche de faire parvenir cette lettre à destina- 
tion, C'est peut-être la dernière que je lui écris; 
merci Marcel. 

Il eut un sourire étrange, me tapa sur l'épaule 
et, au pas de course rejoignit le peloton de com- 
mandos qui s'organisait dans l'ombre de la route. 

Je ne l'ai point revu. 

Un de ses compagnons d'armes m'apprit, le len- 
demain que votre garçon était tombé en héros, 
fauché par la mitraille, tout près de l'objectif. Il 
fut cité à l'ordre du jour pour son audace et son 
intrépidité en face de l'ennemi. 

Thérèse cherchait en vain à refouler ses larmes; 
le visage contre la table et le front appuyé sur son 


bras elle pleurait son frère aîné dont Marcel venait | 


de raconter les exploits. Morin sentait son coeur 
se comprimer comme au jour où il ouvrit le télé- 
gramme lui annonçant la disparition de son fils. Il 
ne voulut point extérioriser ses sentiments d'afflic- 
tion devant le fils de Charles Durette, Il demeura 
muet insensible, tenant dans sa main pendante et 
calleuse une pipe éteinte, 


Marcel se leva. 

— Je ne suis pas venu vous retourner le fer dans 
la plaie, expliqua-t-il d'une voix émue. J'avais une 
mission à accomplir — c'est fait, augmoins en par- 
ue... 

— En partie, s'informa Morin? 

— Oui. 

Le soklat se dirigea vers l'extrémité de la table 
et offrit à Thérèse une enveloppe froissée, tachée | 
de boue et de sang. 

— C'est la lettre que ton frère m'a remise en | 
me quittant le soir du 12 juillet, expliqua-t-il L'en- 
veloppe est passablement détériorée: ça se com- 
prend. Le surlendemain de l'attaque des comman- 
dos à Caen, je fus blessé assez gravement. J'avais 
encore la lettre dans ma poche: elle a connu, elle | 
aussi, la fumée, l'âcre odeur des combats. Il m'eut 
été possible de te l'envoyer pendant ma convales- 
cence à l'hôpital, mais quand j'ai su que je re- | 
viendrais à Ste-Luce, j'ai préféré te l’apporter moi- 
même; je suis certain maintenant que la lettre | 
d'Auguste a atteint sa destinataire. | 

La jeune fille prit la missive, la palpa un mo- | 
ment entre ses doigts et, le coeur gonflé de peine, 
éclata en sanglots 

Durette se rendit à la porte et décrocha son cha- 
peau. Victor Morin était debout. Il ne parla point, | 
mais dans son visage froncé et pâle, s'imprégnait | 


Cet ouvrage où on vente 4 prix d'un éeller à notre | 
ours de Meiie on ous éditions Môm, 25 ent, eue | 
Soint-jocques, Montréel. 


toute l'amertume de son âme. Avant de sortir, 
Marcel les yeux rivés sur son chapeau qu'il frap- 
pait à petits coup réguliers contre sa cuisse, dit de | 
nouveau: | 

— Vous m'excuserez de vous rappeler ces tristes | 
souvenirs. C'était mon devoir. Et soyez assurés 
d'une chose: le sacrifice de Ti-Gus est un des plus ! 
nobles qui soient. Son sang ne sera pas versé inuti- 
lement. Comme celui des milliers d'autres soldats, 
fracassés, mutilés, blessés dans leur chair, il con- 
tribuera à hâter la victoire qui s'annonce à l'hori- 
2ôn et à assurer une paix stable pour l'humanité. 
Scyez liers de lui! 

Au moment où il ouvrit la porte, il entendit Mo- 
rin murmurer avec difficulté comme si sa gorge se 
contractait: 

— Merci, Durette 

Ces mots résonnèrent-ils dans l'oreille du soldat | 
comme le prélude d'une réconciliation prochaine | 
entre les deux familles? Il osait l'espérer Quoi- 
qu'il en fût, c'étaient les premières paroles bien- 
veillantes que Morin adressait à un membre de la 
famille Durette, Etaient-elles sincères, ou simple- | 
ment dictées sous le coup d'une vive émotion? Un | 
homme seul le savait. 

Le cultivateur suivit le regard du soldat qui s’en | 
“Uait sur la route dans les dernières clartés du | 


Thérèse s'essuya les yeux rougis par les larmes. Il 
lui enlaça les épaules de ses bras vigoureux et la 
serra contre sa poitrine où, pour la première fois, 
la jeune fermière sentit les palpitations prononcées 
et irrégulières d'un coeur paternel. 

Morin appuya sa joue contre la tête de sa fille 
et se tint quelques instants dans cette position. Il 
était encore trop impressionné par le récit de Du- 
rette pour dire quoi que ce fût. Il pensait à ceux 
qui étaient partis: à cette vaillante paysanne qu'il 
avait choisie pour épouse, bonne comme du pain, 
et qui, pendant vingt-trois ans, avait été la fidèle 
compagne de sa vie: à ce fils, mort à Caen en se 
couvrant de gloire; à cet autre garçon actuellement 
aux études, qui lui aussi viendrait un jour à se 
choisir une carrière, à forger sa vie et à quitter 
peut-être la terre paternelle. 

Mais Thérèse était là. Le fermier trouvait dans 
la seule présence de cette créature de son sang une 
consolation, un encouragement. Et, à la pensée 
qu'elle pouvait partir à son tour, il l'étreignit avec 


une telle force que la jeune fille faillit pousser un 
cri de douleur. Surprise elle leva la tête pour en- 
visager son père: elle vit une larme couler sur la 
joue de Victor Morin. Elle comprit qu'il était en 
proie à une grande souffrance. Se dégageant de son 
étreinte, elle l'embrassa tendrement et chercha à le 
consoler: 

— Ne pleurez pas, père, dit-elle, la Providence a 
ses vues. Tout s'arrangera pour le mieux, vous al- 
lez voir. 

Le cultivateur passa ses gros doigts dans ses 
cheveux en brosse, eut un long soupir et se rendit 
à la garde-robe où il revêtit ses salopettes. 

C'était déjà l'heure du bardas. 


. . . 


Pendant que le père s’occupait de la traite des 
vaches, la jeune paysanne mit le couvert pour ie 
repas du soir. Quand tout fut prêt elle se reposa 
sur une chaise près de la lampe et profita de ces 
quelques instants de répit pour lire la lettre de son 
fière, 

Elle déchira l'extrémité de l'enveloppe, en sortit 
délicatement une feuille de papier mince de cou- 
leur gris pâle. Elle la déplia et lut à mi-voix. 


Chère Thérèse, 

“Quelques mots pour te donner de mes nouvelles. 
Comme tu l'as appris par la radio et les journaux 
mon régiment a débarqué en France au cours de 
l'été. | 

Les paysans normands nous accueillent en libé- 
rateurs. Ils sont heureux surtout de rencontrer les 
soldats canadiens-frarçais. J'ai jasé avec un vieux 
laboureur l'autre jour et il m'a raconté certains 
actes de brigandage perpétrés par les Allemands 
dans ce petit village de Normandie, L'agriculture 
française est démembrée par quatre années d'occu- 
pation boçhe. Il faudra plusieurs années pour la 
rétablir et la ramener à des conditions normales. 

Comptez-vous chanceux au Canada, de n'avoir 
pas connu les atrocités de la guerre brutale et l'in- 
farnie d’une longue servitude. 

Je ne t'apprendrai rien, Thérèse, en te disant 
que je suis sur la ligne de feu. Ma vie est exposée 
à chaque instant du jour et de la nuit. Je ne sais 
pas ce que l’avenir me réserve. Je suis prêt à tout, 

Depuis que nous avons traversé la Manche, je 
rencontre Marcel Durette plus souvent que dans le 
passé. Nous appartenons au même régiment mais 
pas au même bataillon. Il arrive que nos compa- 
gnics luttent et sont relevées ensemble. C’est alors, 
aux heures de repos que nous voyons. 

Marcel me parle de toi à tout propos et s’informe 
de ta santé chaque fois que je reçois une lettre de 
Ste-Luce. La semaine dernière il m'a confié un se- 
cret qu'il voulait garder pour lui seul. Je ne de- 
vrais pas te le dévoiler mais, après réflexion, j'ai 
pensé qu'il vaudrait mieux que tu en fusses au 
courant. 

Durette t'aime, Thérèse, de tout son coeur. Et, 
s'il s'est enrûlé, c'est uniquement à cause de son | 
amour pour toi”. 

Thérèse Morin, consternée, interrompit sa lec- 
ture, Elle cherchait à deviner le sens de la dernière 
phrase. Elle regarda les lignes suivantes. 

“Il comprenait que la sourde hostilité qui existe 
entre nos deux familles ne pouvait que s'aggraver | 
s'il entreprenait ce te faire ouvertement la cour. 
Et il croyait que, pour le moment, la meilleure fa- 
çon de me à le problème était de s'éloigner et| 
de servir son pays sous les armes. À mon point de | 
vue, il n'a pas eu tort | 

Je termine en te souhaitant bonne santé et bonne 
chance. Présente mes salutations à papa. Si tu me 
réponds, envoie ta lettre encore à la même adresse. 
En Angleterre on s'occupera de la faire suivre. Ne 
m'oublie pas dans tes prières. Bonjour Thérèse! | 

Ton frère | 
Auguste. | 
CA suivre) 


La bouteille à lait carr 


Canada dés qu'on aura élimi 


présentent les bouteilles à surfaces 
la pression lorsque le lait gèle. 


ée, qui 
{l'espace requis dans les réfrigérateurs, sera mise en circulation 
certaines im 

Un porte-parole de la compagnie Bor 
ment que cette compagnie Cherche une s0 


LA LIBERTE:ET LE PATRIOTE 


réduirait de 20 à s0 
rfections. 
en Ltd, déclara récem- 


carrées, qui ne peuvent supporter 


Cette nouvelle bouteille est déjà en usage dans certaines régions 
jour. 11 quitta la fenêtre et s'approcha de sa fille, | des Etats-Unis of le froid ne sévit pas. 


Viennent de paraître 


Aux Editions Variétés 


Capituines courageux 
par Rudyard KIPLING 


Rudyard Kipling reste un au- 
teur de grande réputation et les 
Editions Variétés ont tenu 
ajouter à leur catalogue, deux de 
ses ouvrages les mieux appréciés, 
Après Stalky & Cie, on nous don- 
ne Capitaines courageux. 

C'est un roman de la même vei- 
ne que celui que l’on connaît déjà. 

Harvey, jeune fils d'un multi- 
millionnaire américain s'embar- 
que sur un paquebot pour ache- 
ver son éducation en Europe. Les 
poches pleines de dollars, per- 
suadé que tout lui est dû, il est 
parfaitement arrogant et insup- 
portable. Un incident le fait pas- 
ser par-dessus bord et tomber à 
la mer, où un bateau faisant la 

êche sur les oancs de Terre- 

euve le recueille. À la suite 
d'une unique mais bonne correc- 
tion du capitaine, le jeune hom- 
me devient le plus parfait et le 
plus zélé des mousses. Il prend 
goût à son métier et à la vie des 
pêcheurs de morue que le livre 
raconte longuement de la façon 
la plus pittoresque. Quand, la 
saison de pêche terminée, Har- 
vey rejoint son père, celui-ci le 
trouve tout autre qu'il l'avait 
laissé. De son côté, le jeune hom- 
me apprend ce dont il ne s'était 
jamais douté: son père, lui aussi, 
avait eu des débuts difficiles a- 
vant d'arriver à sa situation, 

À côté du récit très fouillé de 
la vie à bord d’un bateau de pé- 
che, des moeurs de cette étrange 
population de marins de tout a- 
cabit et de toute provenance, cet 
ouvrage, comme Stalky & Cie, 
comporte une morale, Sans gran- 
des phrases, de la façon la plus 
simple et la plus directe, avec 
infiniment d'humour, il contient 
également des leçons qui ne sont 
ee sans grandeur ni noblesse. 

lles ont assuré la puissance de 
la Grande-Bretagne. 

Un ouvrage de 274 pages, pu- 
blié par Les Editions Variétés. 
Prix, par la poste: 50,95. 

L L2 L 


Ploum, globe-trotter 
Le plus mignon des canards 


Ce nouvel album publié par 
Les Editions V est peut- 
être le plus amusant, le plus fin 
et le plus joli de tous les albums 
pere à date dans cette riche col- 
ection illustrée en cinq couleurs. 

Il faudra lire cet album fort 
original et joli pour connaître la 
suite des aventures de Ploum, | 


Ce petit canard aux yeux 
faire connaissance aussi avec ses | 


RE 


rieurs, coiffé d'un drôle de cha- 
peau et portant son baluchon à 
per rouge sur l'épaule, suscitera 
a curiosité des petits enfants 
qui se demanderont ce qu'il pré- 
pare et qu'est-ce qui fait sourire 
ainsi son beau bec rouge, C'est 
que Ploum a des ailes ,.. 

Sa maman Cane lui a donné 
carte blanche; il peut librement 
partir à l'aventure, à la décou- 
verte du vaste monde. Finis les 
leçons de “Coin Coin”, les exer- 
cices de natation, les leçons de 
politesse. Finies toutes ces con- 
trariétés. Ploum part par un 
beau matin plein de soleil, la joie 
dans le coeur, une chanson sur le 
bec. La vie est belle! 

Mais tous les gens que Ploum 
croise sur son chemin ne sont pas 
toujours dans les mêmes heureu- 
ses dispositions. Un vieux jardi- 
nier le rudoie, le bouscule, le 
chasse, “Oust! Allez! Oust!” 
lui dit-il. Et une énorme blanchis- 
seuse l’écrase sous son gros panier 
à linge. Pauvre Ploum ., . il com- 
mence à déchanter, et à craindre 
que la vie ne soit pas si rose et 
amusante hors de son domaine. 
Mais il espère encore — il est 
bien jeune, voyez-vous — il ra- 
vive ses illusions, se regonfle 
d'espoirs et repart .., 


| petites soeurs, maman Cane et| 


toute l'atmosphère du domaine de 
cette gentille famille. 

Un album cartonné de 32 pages, 
publié par Les Editions Vari 
Prix, par la poste: 50.45, 


Au Centre Familial 


Pour être aimée 
et heureuse 


“Et qui done m'a suggéré le 
titre de cette brochure dédiée 
aux jeunes épouses? Mais c'est 
vous-mêmes qui, le jour où vous 
m'annonciez la découverte de 
l'élu de vos coeurs, l'époux de 
vos rêves, m'avez posé cette ques- 
tion: maintenant qu'au pied des 
autels nous avons échangé nos 
serments de fidélité, que devons- 
nous faire pour être aimée et heu- 
reuse?” 

Les jeunes épouses canadien- 
nes seront enchantées de décou- 
vrir avec quelle habileté le Père 
Elisée répond à leur attente, El- 


tre 


HIEL 


[ 


Je crois que le recueil de let-| 
tres de femmes du XIXe siècle | 
ue vient de publier la comtesse | 
ean de Pange est le premier | 
recueil du genre jamais publié | 
et qu'il comble ainsi une lacune. | 
Même s'il en existe d'autres, ce 
dernier est en tout cas excellent 
et des plus intéressants à parcou- 
rir. Il fournira de bons arguments 
aux féministes qui prêchent | 
l'égalité des sexes et des droits, | 
il fournira aux professeurs d'heu- 
reux exemples de littérature | 
épistolaire et il plaira à tous les | 
lecteurs par la variété des lettres | 
|A reproduit. Certaines lettres | 
igureraient avantageusement 
dans une antñologie de littératu- | 


tres les mieux écrites; la comtes- | 
se de Pange a voulu, au contrai- | 


est aussi varié que la femme est 
mobile! Les lettres de femmes 


La vie des LIVRES 
et des LETTRES 


les plus honnêtes gens, une conversation étudiée, en laquelle ils nel} 
nous découvrent que les meilleures de leurs pensées”. 


Descortes (1596-1650; En 


par Blaise ORLIER 


. 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


tent donc pas seulement un choix 
de lettres de femmes-écrivains; 
elles réunissent des lettres d'a- 
moureuses, de femmes de lettres, 
de femmes d'Etat, d'éducatrices, 
de mystiques, de grandes dames. 
On y lit des lettres de Juliette 
Drouet et de Mme Swetchine, 
d'Eugénie de Guérin et de Mme 
de Staël, quatre noms qui n'of- 
frent guère de points de compa- 
raison. Eclectique, le choix de la 
comtesse de Pange reste toute- 
fois dans les limites du bon goût 
et des bons sentiments, si l'on 
veut bien tolérer que de grandes 
amoureuses manifestent dans 


une lañgue claire et chaude leur | 


assion ou leur jalousie, Sans 


re épistolaire, mais l’anthologue | être un recueil de lettres de prêé- 
n'a pas limité son choix aux let-|cheuse, le livre de la comtesse 


de Pange n'est pas de nature à 
scandaliser ou à blesser des âmes 


ur-cent | re, montrer la femme sous ses | chrétiennes, 
au | divers visages et son répertoire | 


On trouve dans cette antholo- 
|gie des lettres de femmes-écri- 
|vains comme Mine de Staël, Eu- 


lution au problème que | du XIXe siècle ne nous appor- génie Guérin, Marceline Desbor- 


Autour et alentour 


L’originalilé à tout prix 


M. Louis Parrot faisait AT 


uer tout récemment que les é- 
iteurs français “nous offrent a- 
vec plus d'abondance que de dis- 


cernement, tant de nouveaux 
.| écrivains, qui risquent demain 
d'être oubliés . . . ” Pour vous 


en convaincre, arrêtez-vous quel- 
ques instants à l'étalage d’un li- 
braire et faites le compte: Luc 
Decaunes, Germaine Théron, An- 
ne Jacques, Annette Vaillant, Mi. 
chel raspart, Claude Simon, 
Jean-Jacques Gautier . . Une 
colonne entière de ce journal n'y 
suffirait pas! Combien de noms 
connaissez-vous parmi tous ceux 
ui ornent ainsi les couvertures 
es romans et des ouvrages d'au- 
tre genre fraîchement parus? 
C'est une véritable offensive qui 
rappelle celle des années 1920, A 
cette époque, une nouvelle de 
cent cinquante pages écrite dans 
le style à la mode trouvait tou- 
jours quelque éditeur disposé à 
la lancer, On pourrait en dire au- 
tant aujourd'hui, à cette diffé- 
rence près que nos auteurs sont 
devenus plus verbeux et ne se 


jours M. Parrot, les nouveaux 


venus se contentent de thèmes 


plus qu'un immense talent pour 
ramener à la vie.” 

Tout cela est parfaitement jus- 
te, si sévère que le jugement puis- 
se paraître. La plupart des jeunes 
écrivains d'aujourd'hui ont en- 
core besoin de faire leurs classes, 
d'apprendre à choisir, ce qui est 
le propre de l'art, On nous sert 
un peu trop de “tout venant”, ris- 
{quant ainsi de lasser bon nombre 
| e gens pour qui la lecture est, 
avant tout, un délassement , ,, 
Trop souvent, on est en droit de 
se demander: “Qu'a voulu dire 
l'auteur?” On pourra peut-être 
insinuer finement que le lecteur 
n'est pas très intelligent . .. Mais 
si nos jeunes auteurs n'écrivent 
| que ard une élite, peut-être se- 
rait-il bon de nous prévenir . , 

URIDAN. 


AVEUGLE POUR RIRE 


—Ah! depuis que je suis aveu- 
gle, j'en ai vu de toutes les cou- 


les trouveront dans cette nouvelle | contentent guère de moins de|leurs! ,.. 


brochure le moyen de conserver 
l'amour de leur époux et de pro- 
téger leur foyer des jalousies dan- 
uses et des incompréhensions 

es parents. 

Vous avez peut-être été sur- 
reg de constater certains pe 

ts défauts chez votre conjoint, 
vous le trouvez gâté ou exigeant! 
l'amour n'est pas à l'abri des 
épreuves et des difficultés, Le 
Père Elisée, ce fameux apôtre 
des jeunes connu à travers le 
monde entier, a su trouver le re- 
mède aux principaux problèmes 
qui menacent peut-être le bon- 
heur de votre foyer. 

Vous recourrez avec avantage 
à son expérience des hommes et 
des choses; il vous aidera à pour- 
suivre votre idéal: être aimée et 
heureuse. 

Pour être aimée et heureuse se 
vend par la poste: $0.30, Deman- 
dez-le à notre service de librairie. 


Chantez votre 
chanson d'amour 


Jeunes mamans, vous colla- 
borez à l'oeuvre créatrice. De pe- 
tits êtres vous sont donnés que 
vous devez nourrir, protéger, é- 
duquer. Certes, vous y trouvez 
votre joie, mais aussi de nom- 
breux tracas, Chaque jour, un 
problème nouveau vous préoccu: 
pe, vous inquiète, 

Le Père Élisée a écrit à votre 
intention cette nouvelle brochu- 
re. Vous y trouverez le fruit d'u- 
ne longue expérience et des 
conseils désintéressés, 

Toutes les jeunes mamans li- 
ront avec plaisir: Chantez votre 
chanson d'amour, Elles y appren- 
dront à mieux connaître leurs 
responsabilités vis-à-vis de leurs 
enfants et le moyen de se former 
une personnalité forte qu'elles 
pourront leur transmettre. 

D'un format commode et d'une 
présentation élégante, cette bro- 
chure se lit bien; son bas prix la 
met à la portée de toutes les 
bourses. 

Demandez-la à notre service 
de librairie. 

Prix, par la poste: $0.30. 


Un magnifique volume est suggé- 
ré en ‘’hommage'’ aux professeurs 
et comme ‘’prix de fin d'année" 
aux élèves des étides primaires et 
secondaires. 


SANS 
CAILLOUX 


par Berthe Gagnon, 
D.L.Phon. 


Cet ouvrege illustré, agrémenté de 
chonts et de fragments de nos 
meilleurs écrivains canadiens, est 
opprouvé par le Conseil de l'Ies- 
truction publique de Québec. 496 
poges. Prix, $3.00. 


La Librairie Catholique 
de St-Boniface 


Cothedre le de St-Bonitace, 
St-Bonifoce, Mon, 


trois cents pages d'une typogra- 
phie serrée, 


“Le goût, ou le besoin d'écrire, 
dit'encore M. Parrot, se sont dé- 
veloppés à l'extrême, et c'est 
dans les directions les plus diver- 
ses que bien des jeunes écrivains 
s'engagent pour être originaux à 
tout prix.” Voilà bien le mal dont 
souffre la littérature d’aujour- 
d'hui. Il nous faut de l'originalité 
à tout prix, n’en fût-il plus au 
monde! malheur veut que cet- 
te originalité reste toute super- 
ficielle. “Bien souvent, dit tou- 


Pour acheter ou 


| ETABLISSONS 
| 


CHERCHEZ-VOUS 
UN LIVRE? 


Quel que soit le livre que vous dé- 
sirez obtenir, si rare soit-il, nous 
le 


trouverons pour vous, 
Adressez vos commandes À: 


Service Canadien de Librairie 
822 est, rue Sherbrooke, 
Chambre 1, Montréal 24, Qué. 


Nous sommes toujours heureux 
de rendre service, 


NOS JEUNES 


vendre vos terres 


adressez-vous à 


ETABLISSEMENT RURAL 


140, avenue Provencher 
Nous vous aiderons grat 


St-Boniface, Man. 
uitement de nos conseils 


épuisés, d'histoires qu'il faudrait | 


Lettres de femmes du XIXe siècle 


des-Valmore, George Sand, la 
comtesse de Ségur ou Zénaïde 
Fleuriot; de muses comme Marie 
Dorval, Juliette Drouet, Louise 
Colet, Elvire, Mme Hanska: de 
prêcheuses comme Mme Swetchi- 
ne ou Mme de Krüdener; d'intel- 
lectuelles comme Mme Necker 
de Saussure ou Mme de Genlis. 
Ce qu'on trouve dans ce recueil, 
c'est toute l'âme de la femme, 
mère ou épouse, soeur ou amante, 
rand'mère ou fille, écrivain ou 
emme d'action, bas bleu ou âme 
du foyer, passionnée ou intellec- 
tuelle, légère ou mystique, rieuse 
ou douloureuse. Un siècle fécond 
en bouleversements comme le 
XIXe a créé nombre de tragédies 
familiales qui ont fourni à la 
femme l'occasion de manifester, 
autant par la plume qu'autre- 
ment, les mouvements de son 
coeur. Dans ce recueil se rencon- 
|trent des femmes de haute et de 
basse extrace (mais plutôt de 
haute que de basse extrace) et 
l'on peut constater que le talent 
d'écrire et la noblesse d'âme sont 
répartis par la nature dans toutes 
les couches de la société. La na- 
ture humaine est, au fond, la mê- 
me partout et la femme, comme 
l'homme, conserve au-delà de son 
éducation et de son raffinement, 
une âme presque toujours iden- 
| tique à elle-même. Chaque groupe 
de lettres est précédé d'une brève 
introduction qui rappelle l'essen- 
tiel de ce qu'il faut connaître de 
chaque épistolière citée et des 
notes explicatives aident à l'in- 
telligence des textes. Si le grand 
public peut trouver profit à lire 
ce charmant ouvrage qui nous li- 
vre tour à tour les visages chan- 
geants de la femme éternelle, il 
sera d'un précieux concours pour 
les professeurs et les étudiants 
qui y trouveront, en même temps 
que des modèles épistolaires, des 
images intimes d'une époque 
haute en couleurs et riche en per- 
sonnalités de premier plan. 


Lettres de femmes du XIXe 
siècle, choisies et présentées par 
la comtesse Jean de Pange, Mo- 
naco, Editions du Rocher, 1947; 
252 pages. 


Livres du 
R. P. Matéo 


Jésus, Roi d'Amour $1.25 
(Recueil de Prédications) 


Vers le Roi d'Amour 


Aux Adorateurs Nocturnes 
(Heure Sainte au foyer) 


L'Intrenisation du S.-C, 
ou foyer ? 
(Brochure officielle) 


.25 


Heure Sainte 1.25 
(Recueil pour les premiers vendre- 
dis et les principales fêtes de 
l'année) : 


En vente au: 
Secrétariat de 
l'Intronisation du S.-C. 


680, rue Collège, 
St-Boniface, 


Man. 


@ Faites un gâteau avec la 


‘Magic’ et vous vous assurerez 
les compliments de tous. Rien 
ne l'emporte sur cette poudre 


à pâte pure et efficace pour 


donner des pâtisseries à mie 
fine et légère et d'une saveur 


exquise. Les autorités 
canadiennes en art culinaire 
la recommandent. Essayez-la 
la prochaine fois que vous 
cuirez et vous ne voudrez 


plus ensuite vous en passer, 


ne 


eures palisseries.. 


Winnipeg, Mon., 13 juin 1947 
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| Chevaliers 


Un congrès marial en Chine 
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certains aliments, à cause de trou- 
bles d'estomac, tels que gaz sto- 
macaux, indigestion acide, rap- 
ports constants, estomac aigre, 
nerveux, sensible, brûlures d'esto- 
mac, dyspepsie, hyperacidité, gon- 
fiement? 

ÆS GAZ d'estomac vous empé- 
chent-ils de dormir? Ou le boule- 
versement d'estomac, dû à l'excès 
dans le boire ou le manger? Ob- 
tenez un soulagement rapide avec 
les 


Comprimés pour l'estomac 
GOLDEN 


360 comprimés, #$5.00 
12, 9200 55, #100 


NOTE-Si vous avez mauvaise ha- 
leine (halitosis) cela peut être 
causé par l'un des troubles d'es- 
tomac mentionnés plus haut. Pour 
avoir une haleine rafraïichissante 
prenez Comprimés Golden 
pour l'estomac 

En vente dans toutes les 
pharmacies et comptoirs 
pharmaceutiques 


les 


Mettez 
VOS MANTEAUX 
DE FOURRURE 
ET DE DRAP 
en entrepôt 
maintenant} 


Ne risquez bas de faire dété- 
riorer vos fourrures de prix par 
les mites, ou de les perdre par 
le feu et le voi. Mettez-les en 
entrepôt dans les voûtes d'en- 
trepôt modernes de Quinton. Ap- 
pelez-les aujourd'hui! 


Téléphone: 42 36] 


| 


étable neuve, maison et autres bâ- 
tisses en bonne condition, 3 milles au 
sud du village sur grande route. Prix, 
$12,000.00 comptant avec récolte. Cela 
mérite uñe investigation, Si intéressé, 
écrire à M. J, Jouhert, agent, Mont- 
martre, Sask, 22-9C, 


ON DEMANDE-—des jeunes filles vour 
coudre à la machine électrique dans 
grande usine d'habits. Expérience 
non requise. Salaire, $14.00 par semai- 
pe pour commencer, Conditions de 
travail agréables, Vacances annuelles 
payées. S'adresser à Freed & Freed 

td., 290, avenue MeDermot, Winni- 
Des. Man, Téléphone 22 829, 


A VENDRE — À 
priétés résidentiel 
les, quel 
OCCasions tr: 


Gravelbourg. Pro- 
les, très convena- 
ues-unes sur aqueduc, 
s favorables dans les con- 


ditions actuelles. Venez voir ou écri- 
vez à Ernest Longpré, agent, G 
bourg, Sask. 


ravel- 
311-8C, 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie 
Spencer. Corssis et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaïx pour her- 
nie et épine dorsale, S'adresser 
à Mme Germaine Courteau, 96, 
rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 


JUBEE'S GRILL 


2642 rue Main Winnipeg 
Téléphone: 25 482 
Repas à E'ix populaires 
Ouvert le matin dès 7 heures 
Propriétaires 


Jubinville Frères 


. « . 
Poils Disgracieux 
Signes, verrues, boutons. Nous ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouvelle méthode 
sans douleur, Traitements à partir 
de $200 Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 

des jambes et des bras. 
Mlle K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 
800 


, édifice Paris Tél 94110 
WIiNNIPEG 


Quand vous construisez... 


n'oubliez pas d'installer les services 


électriques de la 


CITY HYDRO 


Si vous désirez obtenir un service d'électricité 


assuré et peu dispendieux 


Téléphonez — CITY HYDRC - 848 124 


Ce sont les petits détails qui révèlent la supériorité d'un complet. 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 


les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey.” Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux. 
Ecrivez | và-d obtenir un dépliant 
ratuit —d. Bruyère, Boîte 329, 
ranscona, Man. Tr 


Service de réparation d'écrémeuse ra- 


pe — Nous réparons les écrémeuses, 
es étamons et équilibrons les bols. 
Voici ce que vous recevrez de nous: 
écrémage doux, facile et exact. Ser- 
vice qui ne requiert que quelques 
jours et qui coûte peu. Par exem- 
le: un bol VEGA F3 étamé, équili- 
ré et remis à neuf avec de nouvel- 
les rondelles, seulement $1395, Un 
bol VEGA G3 étamé, équilibré et re- 
mir à neuf avec de nouvelles ron- 
delles, $1695. Si vous voulez que le 
bol seulement soit réparé, envoyez- 
le au complet avec le fuseau et la 
tige centrale. (neckbearing) à SOM- 
MERS CREAM SEPARATOR WORKS 
CO. LTD, 203 rue Main, Winnipeg. 
Man. 


$1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OU 


DE RHUMATISME, et si vous ne 


pouvez obtenir de soulagement, écri- 
vez-moi. 
Transcona, Man. 


A.-1, Bruyère, Boîte 329, 
Tr 


FLEURS ARTIFICIELLES 
DE TOUS GENRES 
Bouquets de mariées 
Couronnes mortuaires 


Commandes de la campagne 
remplies avec soin 


FLOWER GIFT SHOP 


185, rue Smith 
1 


Tél. 95 96 Winnipeg 


Madame E. Lépine, prop. 


PORTRAITS COPTES 
PASSE-PORTS — PHOTOS 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


Propriétaire: H. POIRIER 


30, édifice Stobart 
290, rue Portage w 


Téléphone 96 042 


Maintenant en vente! 
Le traitement efficace! 


Onguent ‘“Newhealth” renommé 
pour guérir les hémorroïdes. Si 
l'on n'obtient pas satisfaction a- 
près en aäVoir employé la moitié 
d'un pot, l'argent est remboursé 
— Prix, 5150 — 
Traitement complet, $5.00 


Distributeur : 


ADELARD LORIAULT 


76414, avenue Taché 
St-Boniface, Man, 


TAXI 
Grosvenor-Crescent 
42 311 Téléphones 42 388 


Bureou-chef: 


67, rue Osborne 
(Fort Rouge) Winnipeg 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 


CHAUFFAGE PLOMBERIE 
(GRAVIER) 


COUVERTURE 
CLIMATISATION 
STOKERS 


691. rue Tache, Saint-Boniface, Man 


Téléphones 
Buresu: 292 505 Résidence: 204 1209 


Quand 


il s'agit de vêtements les hommes particuliers ne portent pas seulement 
attention à la coupe et au tissu, mais aussi aux petits détails qui révèlent 
à l'expert cette touche de dextérité supérieure. 
qui déterminent la véritable valeur du complet que vous achetez. 


Ce sont ces petits détails 


fesseur de Théologie Fondamen- 
tale, d'Ecriture Sainte, de Chant 
Sacré et bibliothécaire; 

R. P. L. Brossard, OM, 
ancien professeur au Grand Sé- 
minaire de Gravelbourg, profes- 
seur de Liturgie, de Sociologie, 
préfet spirituel des frères con- 
vers, économe de la maison. 

Le programme d'études, détail- 
lé dans l'énumération qui précè- 
de, est au niveau des meilleurs 
instituts du genre. L’exécution 
de ce programme n'était pas une 
sinécure en cette année de fonda- 
tion. En effet, à sa première an- 
née de cours, le Grand Séminaire 
de St-Boniface devait faire face 


à une situation particulière sur | 


ce point. Les trois quarts de ses 
étudiants, provenant de 5 diocè- 


ses et ayant étudié en quatre sé- | 
minaires différents, avaient déjà | 


d'études théologiques, les uns tels 
traités, les autres, tels autres. Il 
fallut donc organiser cours pri- 
vés et harmoniser les cours pu- 
|blics afin de permettre à chacun 
de trouver son bien. Professeurs 


|et élèves y allèrent avec une ma- 


(ra soit une, deux ou trois années 


coopération réciproques. D'ail- 
leurs, les directeurs du Séminai- 
re ne manqguèrent jamais l’occa- 
sion de remarquer et de signaler 
le splendide esprit dont les sémi- 
naristes ont toujours fait preuve 
en toutes circonstances. 
| Le Grand Séminaire, en fin de 
cette première année académi- 
que, a des candidats à presque 
| tous les Ordres: 
| A la prêtrise: MM. les abbés 
{Raymond Roy, Maurice Sabourin 
| (Pour le diocèse de St-Boniface): 
MM. les abbés François Blan- 
| chard et Roger Lemieux (pour le 
diocèse de Gravelbourg): 
| Au sous-diaconat: M. l'abbé 
[Fernand Ducharme (dioc. de 
{Gravelbourg); M. l'abbé Roland 
ke (dioc. de Prince-Albert), 


Aux ordres de l’acolytat et de 
| l'exorcistat: MM. les abbés Ubald 
| Lafond et Pierre Gagné (dioc. de 
| St-Boniface); MM. les abbés Lu- 
{cien Rodrigue et Richard Lari- 
}vière (dioc. de Gravelbourg): M. 
{l'abbé Léo Blanchet (dioc, de 
| Québec). 
| Aux premiers ordres mineurs: 
M. l'abbé Gilbert Timmermans 
(dioc. de Prince-Albert). 

A la tonsure: MM. Walter 
Szumski, Rémi DeRoo et Walter 
[Baxter (dioc. de St-Boniface). 

Meilleurs souhaïts de prospéri- 
té au Grand Séminaire de St-Bo- 
|niface et à ses pionniers. 

L.-E. GAGNON, OML. 


. 
adressez-vous en personne 
ou 
faites vos commandes 


à 


LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE 


Cathédrale de St-Boniface, 
St-Boniface, Manitoba. 
Catalogue gratis sur 


demande 
0... . - 


| gnifique unité de confiance et de | 


! Pour bons livres de tout genre : | 


{Mme Ragot donneront un 


et Jos, St-Hilaire 
Gardes Extérieurs: 

et Emile Pelletier, 
Nos remerciements aux offi- 
ciers sortant de charge, et aux 
nouveaux officiers, nos voeux 
de succès et notre entière coopé- 


ration. 
BISTOURI. 


Jos. Alary 


LES ELEVES DE 
MME RAGOT A CKSB 


Demain, de 5 h. 30 à 6 h, les 
élèves du jardin d'enfants de 
pro- 
gramme au poste CKSB. Tous les 
radiophiles sont priés d'être aux 
écoutes. 


L'I.0.D.E. se prononce 
contre le communisme 


TORONTO-L'Imperial Order 
of the Daughters of the Empire 
s'est prononcé contre le commu- 
nisme à la clôture de son congrès 
tenu récemment. Les délégués 
viennent d’adoptèr une résolution 
promettant “de veiller avec la 
plus grande vigilance à l’activité 
de tout agent communiste au Ca- 
nada”. La résolution place la 
loyauté à leur pays au premier 
rang des devoirs des citoyens ca- 
nadiens. L'I.O.D.E. a fait voeu de 
servir tout d'abord les principes 
de la liberté, dans l’Empire et au 
Canada. 


Waldorf Lunch Bar 
344, rue Mais 
Prix populaires - Service courtois. 
Salles de banquets pour toutes 
occasions. 
Consultez-nous pour vos soupers 
de famille, soirées, etc. 


J.-H. GAUTHIER 
J. CHABALIER, prop. 


Téléphone 91 076 


Salon 
SERVICE 


(jour et nuit) 


50 ans d'expérience 


On parle français et anglais 


Téléphone 201 


156, rue Marion 


À. HUOT 


204, AVENUE FROVENCHER 


ST-BONIFACE 


P. COUTU 


D'AMBULANCE 


Oeuvre de secours 
à la France 


Le comité de l'Oeuvre de Se- 
cours à la France nous commu- 
nique .une lettre adressée à sa 
présidente et nous prie de la pu- 
blier afin d'en faire part à tou- 
tes les personnes intéressées. 
Consulat de France, 
Winnipeg, Man, 
Le 2 mai 1947, 
Madame la présidente, 
Je viens d'apprendre 


ss 


que 
“l'Oruvre de Secours à la Fran- 
ce”, après plus de sept ans de bon 
travail et d'admirable dévoue- | 


| 


| ment, va cesser d'exister, | 
Je ne peux pas laisser se passer 
cette disparition, en plein succès, 
sans saluer une dernière fois tou- 
tes les personnes généreuses qui, 
sans compter, ont donné leur | 
temps et leur argent, celles sur- | 
tout qui, prenant sur leurs heures 
de t:avail et leurs maigres res- 
sources, ont travaillé sans arrêt 
our de plus pauvres encore, Je | 
eur adresse à nouveau, au nom 
de notre pays, avec mes plus sin- 
cères remerciements, l'assurance 
de ma très vive, très profonde et | 
toujours vivante reconnaissance, 
ar mer 
ll 
! 


L'assurance-vie mutuelle 
de 
L'Ordre des 
Chevaliers de Colomb 
est stable 
et mérite toute confiance 


Elle est administrée por des 
catholiques éminents et 
expérimentés 
Durant ses 65 années d'opération 
elle a distribué $75,000,000 de 
bénéfices. 


Assurances en force le 31 
décembre, 1946 .. $294,000,000 


Excédent des réserves le 31 
décembre, 1946 ... $6,000,000 


Pour renseignements 
Téléphoner à 203 704 


| 
| Ecrivez à: 


Ste 2, 40, chemin Ste-Marie, 
Norwood, Man. 


| 


Funéraire 


comme embaumeurs 


802 ou 201 453 
Norwood, Man. 


S'il n’a pas été possible de remer- 
cier chacune d'elles, comme j'au- 
rais aimé pouvoir le faire, je suis 
sûr que la satisfaction du devoir 
accompli reste la meilleure de 
leurs récompenses, 

Qu'il me soit permis d'expri- 
mer un voeu; j'aimerais que tou- 
tes les personnes charitables, qui 
ont contribué à ce magnifique é- 
lan de charité qu'a été “l'Oeu- 
vre de Secours à la France”, con- 
tinuent individuellement leur 
aide aux familles qu’elles con- 
naissent, Il y a encore tant de mi- 
sères à soulager en France! 

Veuillez, je vous prie, Madame 
la présidente, agréer l'expression 
de mes respectueux hommages. | 


Pierre Adigard des Gautries, | 
Consul de France, | 


Ne mettez jamais les oeufs frais 
près d'aliments à odeur forte, 


Finhleman 


Optométristes 
et 
Opticiens 

Cramen de la use 

Pa ftase Télephones 
psensinion pour +” sul 

» Avenue LI 

"tee | “ie 


Nous avons un vaste assortiment de franges, 


soutaches, emblèmes, 


dentelles pour aubes 


et soieries pour vêtements liturgiques. 


Chandelles pour messes et bénédic- 
tions, lampes du sanctuaire, porte: 


lampions. 


Articles 


religieux. 


Wm. GROSS & CO. 


Marchand d'articles religieux 


322, rue Main 


Winnipeg, Man. 


Café-Concert 


Tous sont bienvenus à l'Institut Provencher, 
le dimanche 15 juin, à 8 h. 45 p.m. 


Deux heures de ch 


ts avec orchestre et chorale, 


artistes bien connus de CKSB; rires et gaieté pour jeu- 
nes et vieux; sketch sur tête-biche; chansons mimées, 


etc.., 


Venez rencontrer vos amis dès 8 h. 45. Des liqueurs 
et collation seront servies, sur demande, de 9 h. à 11 h. 


Nos amis de la compagne sont invités. On peut se 
procurer des billets au Cercle Ouvrier, ou le soir même. 


L'entrée est de 50c. 


Venez assister en foule à ce café-concert d'un genre 


tout à fait nouveau. 


Organisé par les jocistes de St-Boniface dans le but 
de créer des amusements sains et de favoriser les oc- 


casions de rencontre 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 


C’est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d'acheter chez HUOT 


N'oubliez pas qu'une mise élégante est un placement, 


